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Pour  la  Coupe  des  Pierres 


en  l'Are 


litecture. 


Par  zA.  'BOSSEi  Crâneur  en  Taille 

'Douce  3  en  t/Jle  du  Palais ,  a  la  Ro&e 

Rouget  deuant  la  <afflegij[erie. 

A      PARIS, 

De  l'Imprimerie  dé  Pierre  Des-Hayes, 

Rue  de  la  Harpe  ,  à  la  Roze  Rouge. 

M.  DC.  XLIII. 
AVEC    PRIVILEGE 


» 


C  eft  auec  toute  l'humilité  t$  auec 
tout  le  Reffeét  qui  efideuà  <vô!îlre 


. 


grandeur  que  je  prens  la  liberté  de  vom 
dédier  ce  petit  Ouurage  ;  sJtâais  cejl 
aufi  auec  toute  la  Confiance  que  'vous 
donnez,  à  ceux  quitafchent  d'accroifïre 
ou  d y embellir  les  <t/Lrts  qui  font  utiles 
au  Public.  U accueil  fauorable  (£  la 
protection  dont  vous  les  auezi,  toujours 
honore Zj  ,  mont  fait  efyerer  que  je 
pouuois  trouuer  la  me  fine  grâce  auprès 
de  vous  ,  &  que  vous  ri  auriez,  pas 
defagreable  leprefent  que  je  vous  fais 
d'vne  des  plus  belles,  &  des  plus  necep 
faire  s parties  de  totArchitetlure.  Iefiçay 
bien  que  dans  la  parfaite  cognoiffance 
que  vous  auez>  de  ce  bel  <*Art ,  qui  a 
toujours  fait  la  pafiion  des  grands  per- 
fbnnagesjfâ  dans  ce  merueiïïeux  discer- 
nement des  Eff  rit  s  que  vousauez^vous 
jugerez,  bien  que  je  ne  puis  efire  l'Aur* 
theur  d'v.ne  Manière  d' opérer  fi  non- 


uelle  &  fi  facile  $  que  je  naypas  aÇ*Z> 
d'Efbrit  pour  auoir  muent é  des  chofes 
qui  font  inconnues  aux  <zArh  fans  les 
plus  experts.  Mais, Monseigneur, 
quand  fauoueray  le  larcin  que  faj 
fait  aMR  Defargucs  ,je  ne  penfe  pas 
que  ^ous  condamniez^  la  hardiejfe  que 
je  prens  de<vous  en  faire  le  depofitaire> 
Ç§  je  fuis  apeuré  que  tous  les  fçauans 
rn  auront  de  l'obligation  d' auoir  fibien 
mefiagè  les   Conuerfations  que  fay 
eues  auec  cet  excellent  Ejfirit,  que  fen 
aje  tiré  <vn  threfor  que  fa  modefiie 
vouloit  toujours  tenir  caché.     aÂpres 
tout.fi  ceftvn  crime,  je  croy  qu  on  peut 
dire  quil  eft  innocent ,  Ç$  quau  lieu  de 
\le  blafmer  il  mérite  quelque  louange, 
puis  que  je  cède  a  ï  Autheur  toute  la 
gloire  quiluy  eft  deùe  pour  vne  fi  belle 
j  inuention^que  ie  donne  au  Public  <une 


chofe  qui  luy  appartient ,  &  que  te  riy 
prétends  aucun  interefi  que  l'honneur 
de  vous  la  prefenter  ,  &  de  marquer 
auec  ma  diurne  Ç$  mon  Burin  >  la 
fafiion  que  faj  d'efire  reconnu  par 
tout 


*M02TSEIG2tEVRy 

*De  Vojtre  (jrandeur, 


le  tres-humble,  ttes-obeïjjanf, 
&  tres-fidelle  feruiteur^ 


A.  BpssE 


AV   LISEVR. 

I'Ay  à  vous  dire  qu'aux  figures,  en  quelque  points  efloignez  de 
leurs  cottes ,  il  y  a  des  tirets  qui  les  monftrent  :  Q  ue  les  J  d'ita- 
W  du  difeours,  fe  rapportent  aux^,  d>efcriture  à  main  des  figu- 
res3Que  outre  les  chifres  qui  denottent  l'ordre  des  pages  des  li 
fenes  &  des  planches,de  tous  les  autres  chifres  qui  feruét  aux  figu- 
*es  il  ny  en  a  pas  vn  feul  qui  ne  foit  entendu  fimple;&  ny  a  pas  vn 
•eu!  point  qui  foit  entendu  coté  par  vn  nombre  qui  outrepafle  9 
Et  quand  vous  trouuerez  deux  chifres  auprès  d'vn  mefmé 
joint,  ou  bien  efents  dans  le  difcours,l'vn  immédiatement  après 
'autre  -y  quoy  qu'ils  foient  pour  vn  feul  point,  vous  les  nomme- 
rez neantmoins  l'vn  après  l'autre  Amplement  par  leur  valeur 
m  nombre,  &  ïamais  parleur  valeur  en  dixaine,&  fouuenez  vous 
lue  le  point  auprès  duquel  ils  font,  a  duraport  à  deux  autres 
iiuers  points,lefqueis  font  cottez  feparement  l'vn  auec  vn  de  ces 
ihifres  &  1  autre  de  l'autre  :  Par  exemple,  quand  vous  trouuerez 
:es  deux  chifres  3  8,  nommez  les,  trois,  huid,  &  non  pas  trente 
îuift,  &nottez  que  ce  point  ainfi  cotté  3  8,  en  reprefente  luy  feul 
ileux  autres  dqnt  1  vn  eft  cotté  3,  &  l'autre  eft  cotté  8,  &  ainfi  des 
autres. 

Fautes  dans  le  trauail. 

DEs  fautes  furuenuès  dans  le  trauail ,  voicy  celles  quei'ay  peu 
connoiftre  les  plus  importantes.  Et  pour  peu  que  vous 
:>yez  attentif  vous  pourrez  facilement  fuppleer  aux  autres  s'il  y 
:na,qui  ne  fçauroient  eftre  que  de  quelques  manquemensàk 
Donduation,  d  vn  par,  au  lieu  d'vn  pour  3  d'vn  de,  pour  du  ■  du 
.eftaut  ou  excezd'vne  lettre,  ou  bien  d' vne  lettre  pour  vne  au  - 
ce, en  vnmot,  ou  de  l'abfence  d'vne  particule,  &  femblables 
fondqU1  n  emperchentPas  ^u'on  «eprennele  fens  du  précepte 

Il  y  aura  quelques  exemplaires ,  aufquels  page  4.  du  difeours 
ans  fibres,  les  premières  lettres  des  lignes  16.  &  17.  qui  font 
leux  1,1  ont  remonte  a  la  tefte  des  lignes  10.  &  n  &vous  mét- 
rez en  la  page  19.  dudifeours  fans  figures  ligne  k.  regarde  les 
portions  &  les  ornements'.  &  ligne  7.  de  laWongnc,  pour  dfi 

ouurage,  &  pag.  4I.lig.io.  quatre  coins,  pour  autref coins 

Et  aux  difeours  auec  figures  vous  mettrez. 

pAge  30.  ligne  z9.  */,  pour  X  L,  &  br,  pourb  Y,  &  Ue  .*; 
I  >^r,^^,pourFM,TR,QVOP.    Pag.ji.hg.^dro*- 


te  pour  doele,& lîg.i4>,pour  P.  Pag. 44-^g  7-  •»  P°ur  Ô,&  li j£ 
14.  r,  pour  r,  Pag.  4f.lig.  }f.  dec,  pour  de*,  Pag.  47.  lig.  8. 
pont  pour ioint.  Pag^g.lig.i.  débits  départ  &  d'autre,pour  de 
la  doele en  dedans.  Pag.f9.1ig.ii.ajouftezy,auec  talus.  Pag.6o. 
lig.i4.defluspourdeuTbus.  Pag.67.Hg.io.àface,ajcuftez,efleuée. 
Pa£r.76.1ig.zi./,pourF.  Pag.Si.lig.^.^pourg.  Pagl8z.lig.17. 
droite  pour  doele.  Pag.8f.lig.i9.R,pour  M.  Pag.98.1ig.8.o;pour 
O,&lig.9./,pour/,&lig.i8.f,pour^,    Pag.106.lig. 31.x,  pourX. 

Sovvenez  vous,que  le  mot  uoujfoir comprëd  celuy  de  Claueau, 
Quand  vous  ferez,  <t  l*  Pratique  de  la  deuxième  tefte ,  V  o  Y  e  Z  le 
bas  de  la  page  de  la  il 4.  flanche. 

Et  d'autant  que  dans  mon  Priuilege  qui  eft  du  mois  de  N6- 
uembre  1641.  il  y  a,quei'ay  tous  prefts  à  mettre  en  lumière  des 
exemples  du  trait,  pour  la  coupe  des  Pierfes,des  Cadrans,&dela 
Perfpe&iue,  par  les  manières  vniuerfelles  de  Monfieur  Defâr- 
gues :  &  que  ladite  Perfpectiuefe  pratique  à  la  niariiere,  dont  on 
txauailleenGeometral:&  qu'au  mois  d'Abuft  f1nuant1643.com- 
me  on acheuoit  d'imprimer  ceVolumejilaparu  vn  Liure  intitu- 
lé, la  Perfpeftiue  Speculattue  Ç$  Pratique,  danslequel,page  61.il  y 
a,  que  la  manière  quil  contient ,  eft  nouuelle  ,  Ç£  différente  de  toutes 
celles  quona-veu  tufques  aprefent.  Et  en  la  page  15-4.  il  y  a,  qu'elle 
enfeigne  à  réduire  en  Perfpeftiue  aujji  facilement  quon  réduirait  ai* 
petitpted  •  ce  qui  na  encore  iamais  efté  veu  tufque  aujourd'huy.  ï'ay 
creu  eftre  obligé  d  auertir  ceux  qui  n'auroient  pas  veulesefcrits 
de  Monfieur  Defârgues,  pour  lelquels  il  a  Priuilege  du  mois  de 
Peurier  i63o.quefamaniere  de  Perfpec"tiue,eftcela  mefme dont 
ce  Liure  dit  en  Aouft  1643.  quiln'a  encore  iamais  efté  ueu  iufques 
aujourd'huj:  C'eflà  fçauoir^  naturelle  conformité  de  la  Pratique 
du  petit  pied  en  Perfpectiue,auec la  Pratique  du  petit  pied  en 
Geometral. 

Vn  peu  d'augmentation  en  ces  ouurages,  Se  d'autres  occupa- 
tions queiay  eu  àl'ordinaire,  ont  retardé  mondeiTein  de  vous 
donner  ces  trois  Liures  iufqu'à  prefent,  que  i'ay  prisa  tafche  de 
mettre  (  pour  caufe  )  celuy- cy  le  premier  auiour3&  le  faire  fuiure 
auffi  toft  des  autres  deux. 

le  ne  vous  y  donneray  pas  du  mien,  les  plus  beaux  ouurages  de 
main  qu'on  fçauroit  voir  :  mais  i'ofe  efperer  qu'au  iugement  de 
ëeux  qui  n'ont  de  paflion  que  pour  la  vérité  :  le  vous  donneray 
Dieu  aydant,  des  penfees  de  Monfieur  Defârgues  fur  ces  matie- 
fes,auffi  bien  accommodées  à  l'vfage  effectif  des  ouuriers,qu'au- 
cune  dont  le  public  ait  encore  eu  part.  Et  quand  ie  diray  les 
meilleurs  pour  eux,ie  ne  penfe  pas  queie  m'en  doiue  dédire. 


I 

^AVANT-PROPOS. 

N  ce  qui  eft  des  Arts  pour  les  ouurages  de  main ,  fi  vous 
les  voulez  entendre  à  fonds ,  il  y  a  trois  chofes  à  diftin- 
££  guer  l'vne  de  l'autre. 

La  première  ,  Ce  que  'vous  auez^,  à  faire. 

La  deuxième ,  Les  moyens  de  le  faire. 

Et  la  troifiém  e ,  De  le  faire  ejfeétiuement. 

Si  vous  ne  diftingue*  ces  chofes  là  ,  vous  vous  mefprendrez 
afleurément  en  quelque  endroiâ:. 

Ce  que  vous  auez  a  faire,  eft  ou  de  choix  ou  d'obligation. 

Les  moyens  de  le  faire,  viennent ,  ou  bien  à  force  de  rechercher 
en  taflonnant,  ou  bien  à  force  de  ratfonner  fur  connotjfance. 

Et  le  faire  efFe&iuement }  confifte  en  l'opération  actuelle  de  la 
main. 

Quand  ce  que  vous  auez,  à  faire  eft  d'obligation ,  iene  voypa9 
qu'il  y  ait  à  délibérer. 

Et  quand  il  eft  de  choix  ,  ie  ne  voy  pas  que  pour  y  réunir  in- 
failliblement, il  y  ait  encore  des  règles  eftablies  quifoient  inuio- 
lables  ,  àcaufe  que  ce  qui  agréeàl'vn  n'agrée  pas  à  l'autre,  & 
qu'en  matière  de  plaire  au  fens  ,  les  goufts  font  merueilleufement 
différents,  &  l'accouftumance  à  vnemode  ou  à  vnvfageeftvne 
grande  pièce. 

le  fçaibien  qu'entre  les  différents  goufts  ,  il  y  en  peut  auoir 
-on  qui  femble  eftre  authorifé  par  le  temps,  &  commun  à  vn  plus 
çrand  nombre  deperfonnes  ;  Et  qu'auec  quelque  efpece  de  raifon 
onpourroit  dire  que  celujlà  doit  pafTer  pour  le  bony  &  que  cha- 
cun fe  doit  eftudier  a  l'acquérir  à  force  d'imiter  les  ouurages  de 
ceux  qu'on  eftime  qui  l'ont  pofledé  :  Mais  il  y  a  bien  à  penfer 
ladeflusauantquedeconclurre,  &  ien'aypas  entrepris  de  vous 
entretenir  de  ce  poin&là. 

Touchant  les  moyens  àe faire  ,  qui  ne  font  pas  vne  des  moins 
importantes  parties  de  l'Art,  ceux  qui  viennent  de  la  recherche 
en  taflonnant  font  neceïïàirement  fuiets  à  eftre  fautifs ,  &  ne  fçau- 
roient  eftre  juftes  ou  précis  que  par  hazard  -}  &  ceux  qui  viennenc 
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du  raifonnement  fur  connoijjance  doiuent  eftre  infaillibles ,  ou  û. 
Vous  voulez  juftes  &  précis. 

Il  y  a  beaucoup  de  choies  dont  le  raifonnement  n'a  pas  encore 
fçeu  defcouurir  des  mojens  qui  fuilent  prects  pour  les  faire  in- 
failliblement au  premier  coup  :  Et  en  ce  cas  là  il  vous  eft  bien  for- 
ce de  vous  feruir  des  moyens  que  vous  pouuez  auoir  ,  mais  tou- 
jours Teniez  vous  de  ceux  qui  font  les  plus  aprochans  de  la  pre- 
cifîon  que  faire  fepeut. 

Il  y  a  d'autres  enofes  aufîi  dont  le  raifonnement  a  defcouucrt 
des  moyens  qui  font  précis  pour  les  faire  infailliblement  au  pre- 
mier coup  ;  Et  en  ce  cas  là  vous  n'eftes  pas  forcé  de  vous  con- 
tenter (fi  vous  ne  voulez)  de  ceux  qui  ne  ibnt  pas  iuftes&  précis. 

Lors  que  pour  faire  quelque  chofe  il  y  a  des  deux  fortes  vdi- 
uerfesde/TzoyÉWConneus  ,  afçauoir  de  ceux  qui  font  précis  &  de 
ceux  qui  ne  le  font  pas,  vous  pouuez  bien  faire  vn  tel  eftat  qu'il 
vous  plaira  de  ceux  qui  ne  font  pas  précis  ,  mais  de  quelque  pré- 
texte dont  vous  les  vouliez  exeuferen  difant  ou  qu'ils  fumfent, 
ou  qu'ils  font  les  plus  familiers  aux  ouuriers,  iamais  ils  nefçau- 
roient  eftre  comparables  à  ceux  qui  font  précis  non  plus  en  fa- 
cilité qu'en  iufteflè ,  &  en  briefuete. 

Car  en  vous  feruant  des  précis  alors  qu'il  y  en  a  ,  vous  n'auez 
au  moins  qu'à  prendre  garde  à  les  mettre  exactement  àexecu- 
tion  pour  eftre  afleuré  que  vous  n'aurés  apresfinonà  reparer  ou 
rtgréervofttz  ouura^e. 

Au  lieu  qu'en  vous  feruant  des  autres ,  vous  eftes  affeuré  que 
d'autant  plus  que  vous  les  pratiquerez  exactement ,  d'autant  plus 
voltre  ouurage  enfin  fe  trouuera  loin  d'eftre  bien  fait  ,  &  que 
ledeiFaut  en  fera  plus  fenfîbleen  grand  qu'en  petit,  defaçonque 
vous  n'aurez  pas  ieulement  à  le  reparer  ou  ragréer  ,  mais  vous  y 
aurez  encore  afleurément  à  défaire  &  refaire ,  en  quelque  endroit. 

Entre  plufieurs  moyens  infaillibles  de  faire  vne  mefme  cho- 
fe, il  y  en  a  de  plus  ay  fez  les  vns  que  les  autres  à  aprendre  &  à 
mettre  à  exécution  ,  &  ces  plus  aviez  là  font  ordinairement  les 
plus  expeditifs  pour  la  befoigne. 

Quant  à  ce  qui  eft  de f  itre  effeftiuement ,  afin  d'en  pouuoir  bien 
venir  à  bout  ,  il  y  faut  vn  acluel  &  long  exercice  de  la  main , 
&auec  tout  cela  vous  trouuerez  qu'il  eft  malaifé  que  le  meilleur 
ouurierpuiffe  parueniràfaire  vnouuracre  f\  accompli  de  toutes 
les  parties  qu'il  n'y  ait  du  tout  rien  à  redire  ,  à  caufeque  l'exécu- 
tion demeure  bien  au  defîbus  de  l'intelligence  &  ne  la  fçauroic 
fuiurequedeloin. 


Si  vous  trouuez  effrange  cequeiedy  ,  confîderez  le  principe 
de  Géométrie  qui  porte  qu'on  ne  fçauroit  tirer  vne  Itgne  ârotte 
ni  faire  vn  rond  parfait,  qui  font  les  deux  plusy?^/^ouurages 
de  l'art ,  &  vous  conclurez  auec  moy  que  les  moyens  de  faire  erfe- 
cfruement  vne  chofe ,  ne  fçauroient  efire  trop  précis ,  &  que  l'ou- 
tirier  qui  fait  le  moins  mal  auec  les  précis,  eu  le  meilleur. 

A  ce  que  i'ay  peu  voir  de  M.  Defargues  ,  il  ne  fe  méfie  du  tout 
point  d'opérer  de  la  main  ,  &ie  neluy  ay  point  ouy  donner  de 
relies  fur  le  govfi ,  pour  le  choix  des  formes  qu'on  nomme  belles 
ou  non  belles  ,  ni  fur  les  prof >omons  de  leurs  mefures  ,  non  plus 
que  fur  ce  qu'on  nomme  invention. 

le  lu  y  ay  bien  ouy  dire  que  la  fatisfa&ion  de  l'œil  en  ce  qui 
eft  de  ces  formes  ,  afaraifon  dans  la  nature,  &  qu'en  cela  non 
plus  qu'aux  autres  chofes  de  cette  efpece  ,  l'exemple  n'eft  pas  vne 
bonneloy  :  qu'il  aymero;t  mieux  pouuoir  acquérir  cette  partie 
auec  connonTance  decaufe  ,  que  par  imitation  deftituée  de  rai- 
fonnement ,  comme  il  femble  que  la  couftume  en  foit  établie  en 
beaucoup  de  lieux  ,  &  confirmée  dans  lefens  de  plufieurs  per- 
fonnes. 

La  chofe  fur  laquelle  ie  l'ay  principalement  ouy  parler ,  font 
les  moyens  abrégez  ,  &  infaillibles  de  mettre  quelques  ouurages 
à  exécution  après  qu'on  eft  refolu  de  ce  qu'on  veut  faire  ,  foit 
beau  foit  laid  :  Ou  fi  vous  voulez  c'eft  fur  les  règles  demonftra- 
tiues  de  la  pratique  erîe&iue  de  quelques  Arts,  fans  toucher  à  ce 
qui  eft  de  l'invention  qu'il  lailfe  au  génie  de  l'ouurier.  A  propos 
dequoy  vous  remarquerez  qu'autre  chofe  eft  inventer  ces  règles, 
autre  chofe  aprendre  ces  règles  quand  elles  font  inuentées ,  &  autre 
chofe  encore  de  fçauoir  mettre  ces  règles  à  exécution. 

Etqu'x^  perfonne  aura  inuenté  ces  règles ,  &  lesfçaura  bien 
faire  exécuter  aux  ouuriers,  qui  ne  les  fçauroit  mettre  de  fes  mains 
à  exécution:  Vne  autre  perfonne  aura  apris  ces  règles  de  mémoi- 
re, lespoffederaiufquesàles  pouuoir  enfeigner  &  faire  exécuter, 
&  ne  les  fçauroit  auoir  inuentées  ni  les  mettre  à  exécution  :  Et 
qu'une  autre  perfonne  encore  lesfçaura  bien  mettre  à  exécution 
qui  ne  les  fçauroit  non  plus  auoir  inuentées. 

Afin  de  pouuoir  inuenter  les  règles  de  la  pratique  d'vnArt,  il 
faut  neceiiairement  en  fçauoir  les  raifons ,  mais  il  n'eft  pas  ne- 
ceilaire  d'en  eftre  ouurier  de  la  main  ;  &  pour  les  rendre  aifées , 
il  faut  fçauoir  les  fuiedions  de  l'Art  >  de  l'ouvrage  ,  &  de  la  ma- 
tière. 

Aij 


Pour  pouuoir  aprendre  ces  règles  quand  elles  font  inuentées, 
il  ne  faut  ni  les  fçauoir  inuenter ,  ni  en  eftre  ouurier  delà  main. 

Pour  mettre  la  teneur  de  ces  relies  à  exécution,  il  en  faut  eftre 
ouurier  aduel  de  la  main,  &n'eitpas  necellaire  d'eftre capable 
de  les  inuenter. 

Sçauoir  la  raifon  des  règles  de  la  pratique  d'vn  Art  ,  &  les 
pouuoir  inuenter  au  befoin  ,  eft  à  mon  aduis  ce  qu'on  appelle 
poifederla  théorie  de  cet  Art. 

Mais  ie  ne  fçaurois  bonnement  dire ,  fi  c'eft  d'auoir apris  ces 
règles  toutes  inuentées,  ou  bien  de  les  fçauoir  mettre  à  exécution, 
qu'on  entend  parler  par  ce  mot  fi  ordinaire  de  pratique. 

Ievoybien  qu'il  y  a  là  trois  chofes  encore  a  diftinguer  l'vne 
de  l'autre  ,  &  dont  la  première  eft  la  théorie  laquelle  muente  & 
donne  des  règles  de  la  pratique  :  la  deuxiefme  font  ces  mefmes 
règles  de  la  pratique,  lefquelles  on  p  eut  dire  les  files  de  la  Théorie  :  & 
latroifiefmeeft  l'exécution  aftuelle  de  Tournage  félon  ces  règle  s, 
laquelle  eft  inférieure  &  fumante  aux  deux  autres. 

le  n'entends  pas  de  juger  icy  lequel  des  trois  eft  à  préférer,  ou 
d'auoir  inuenté  les  règles"  de  la  pratique  d'vn  Art  ,&  les  fçauoir 
faire  exécuter  •  ou  de  les  auoir  apris  de  mémoire  Se  les  pouuoir 
enfeigner  •  ou  de  les  fçauoir  mettre  actuellement  à  exécution. 

le  pente  que  chacune  de  ces  chofes  à  fa  propre  valeur,  &que 
ceferoitvneefpeced'injuftice  de  vouloir  que  celuy  quiainuen- 
té  les  règles  de  la  pratique  d'vn  Art ,  en  fut  encore  abfolument 
ouurier  de  la  main,  &  que  celuy  qui  a  peu  les  aprendreeftans 
inuentées  fuïl  encore  capable  de  les  inuenter  &  les  fçeuft 
mettre  à  exécution,  &  que  celui  quiles  effectue  actuellement  les 
ïçeuft  encore  inuenter. 

Attendu  qu'vne perfonne  trauaille bien  aiTez  à  inuenter  ces  rè- 
gles &  à  les  faire  exécuter  aux  occafions,  fans  qu'il  s'aille  en- 
core adonner  aies  mettre  luy  mefme  à  exécution ,  &quel'ou- 
urier  à  bien  allez  à  faire  à  aprendre  aies  effectuer  actuellement, 
fans  qu'il  s'aille  encore  adonner  aux  moyens  de  les  inuenter. 

Il  eft  vray  qu'vne  perfonne  pourroit  bien  auoir  la  théorie  d'vn 
Art ,  en  inuenter  des  meilleures  règles  de  pratique ,  en  eftre  excel- 
lent ouurier  de  la  main,  &  les  bien  mettre  luy  mefme  à  exécu- 
tion :  mais  cela  ne  fe  voit  que  rarement. 

Et  s'il  en  faut  dire  ma  penfée,  i'eftime  qu'il  fuffit  bien  quel'ou- 
urier  qui  trauaille  delà  main  ait  apris  les  règles  de  la  pratique  de 
ion  Art  quand  il  y  en  a  de  précités  toutes  inuentées ,  afin  d'y 


rauailler  par  leur  moyen  auec  connoiffance  &  conduite,  &  par 
•onfequent  en  affeurance  &  non  pas  de  feule  routine  en  talion- 
mnt  au  hazard  &  à  l'auentut e ,  fans  qu'il  aille  encore  employer  le 
:emps  aux  moyens  de  lespouuoirinuenter. 

M.  Defargues  a  inuenté  des  règles  Vmuerfelles  de  la  pratique 
le  la  Perfteiïiue  à  la  façon  du  Geometral  :  Delà  pratique  desG*- 
Irans  au  Soleil  ,  fans  qu'il  faille  fçauoir  aucune  choie  d'Aftro- 
tiomie:  Et  du  traiit  $ow  la  coupe  des  pierres  en  l'Architecture, 
1  ledit  fieur  n'eft  aucunement  ouurier  de  la  main  en  aucun  de 

|  I'ay  apris  ce  qu'il  m"â  voulu  dire  de  ces  règles ,  &  ie  ne  fuis 
m  tout  point  ouurier  en  l'Art  de  Mauonnerie  ,&  le  fuis  fort  me- 
;liocreenceluydela  Pourtraiture. 

Ce  que  i'ay  compris  de  chacune  de  ces  règles,  ie  le  donne  a 
jui  en  voudra  prendre  le  diuertiffement. 

Si  vous  en  fçauez  défia  d'autres,  vous n'auez pas befoin  d'a- 
•prendre  celle-cy  ,  n'eftoit  que  vous  eufllez  enuie  d'examiner 
I  elle  font  precifes,  &  plus  abrégées  ou  expeditiues  que  celles 
}ue  vous  auez  en  main.  f 

Et  en  ce  cas  vous  fçauez  qu'il  faut  eftre  fans  freiugé ,  qui  elt 
le  chofe  difficile  après  qu'on  s'eft  long-temps  feruy  d'vne  au- 
tre manière  telle  qu'elle  foit5  &  femble  qu'afin  qu'yn  ouurier 
ipuiffe  faire  vne  légitime  comparaifon  de  deux  manières  entre 
biles ,  il  faudroit  qu'il  les  euft  apris  toutes  deux  en  mefme  temps, 

Pour  ce  qui  eft  de  celles-cy,  ieles  ay  receues  pour  tùitfrecifis^ 
&  ie  vous  les  donne  pour  telles,  fans  vous  en  mettre  les  demon- 
ftrations  de  la  Géométrie  contemplatiue  ,  pour  lefquelles  vous 
pouués  (  fi  bon  vous  femble  )  vous  adreiîer  à  celuy  qui  les  a 
inuentées. 

De  ceux  quei'ay  veuqui  îesfçauent  mettre  à  exécution  &  qui 
en  fçauent  auffi  d'autres ,  ils  difent  tous  vnanimement  qu'ils  n'en 
trouuent  point  de  fi  commodes  $&fi  mon  tefmoignage  y  eftoit 
receuable ,  i'en  puis  dire  autant  auec  fincerité. 

Si  vous  n'en  fçauez  pas  encore  d'autres  &  que  vous  en  vou- 
liez aprendre,  vous  en  aurez  d'autant  à  choifir,&  toujours  elles 
feront  vne  femonce  aux  fçauans  Géomètres  de  chercher  encore 
s'il  y  en  a  de  meilleures  pour  les  ouuriers. 
I'auois  commencé  de  les  faire  infolio  de  la  mefure  des  originaux 
de  MonfieurDefargues ,  mais  il  y  a  raifon  qui  m'oblige  à  vous  les 
donner  premièrement  en  petit  pour  eftre  portatiues ,  &  en  des 
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traitez  à  part.  Il  eft  vray  que  i'ai  fait  les  planches  &  les  pages  des 
cUfcours,  d'vnemefme  grandeur  en  vn  de  ces  traitez  qu'en  î'autre: 
Et  puis  que  cet  auant-propos  &  l'aduertinèment  qui  fuit,  eftoient 
communs  aux  trois  matières  enfêmble  ;  en  feparant  les  matières 
j'ay  mis  à  chacune  en  particulier  ces  mefmes  auant-propos  &  ad- 
nertiiïèment. 

Comme  ces  manières  là  de  pratique  font  nouuelles  &vniuer- 
fellcs  ,  fi  vous  auez  enuie  de  les  apprendre  ,  Souuenez  vous 
d'obferuer  les  noms  que  i'y  donne  à  chaque chofe  àmefure  que 
vous  les  trouuerez.  Ieles  ay  mis  à  peu  près  chacun  en  deux  en- 
droits ,  à  fçauoir  dans  le  difcours  fans  figures,  fi  vous  y  auez 
de  la  difpofition  •  &  dans  le  difcours  accompagné  de  figures  fî 
voftre  difpofition  vous  y  porte.  Obferuez  y  encore  ce  dontie 
tous  aduertiray  que  vous  le  remarquiez,  &  penfez  que  ie  ne 
le  diray  pas  fans  fujet. 

S 'il  n  y  a  eu  quelesfçauans  Géomètres  qui  les  ayent  entendues 
dans  les  efcrits  de  Monfieur  Defargues ,  elles  n'y  eftoient  mifes 
que  pour  enauoirle  fentiment  de  ces  Meilleurs  là. 

Mais  de  la  forte  dont  il  s'eft  à  prefent  expliqué  pour  l'vfagc 
ordinaire  des  ouuriers,il  les  a  rendues  à  mon  aduis  aufti  familières 
qu'il  eft  poffible ,  au  moins  n'ay-ie  pas  eu  de  peine  à  conceuoir  ce 
que  i'enefcri. 

La  mefme  chofe  vous  en  arriuera  fi  vous  mefmes  ne  vous  faites 
venir  vne  difpofition  d'efprit  à  ne  m'entendre  pas. 

Afin  que  les  mots  de  nouvelle  & njmtterfelle , ouïes  façons  de  par*- 
1er  généralement  que  vous  pourriez  n'auoir  pas  encore  accou- 
tumées, ne  vous  tiennent  point  enceruelle  ,  affeurez  vous  que 
tout  y  eft  à  la  fin  réduit  à  vne  entière  fimplicité. 

Mais  d'ailleurs  encore  que  cela  foit  véritable  ,&  que  les  ma  - 
tieres  y  foient'  fendues  auiîi  familières  qu'il  eft  pofïible  pour 
les  toucher  à  ionds  ,  vous  deuez  bien  croire  qu'elles  ne  s'iront  pas 
loger  d'elles  mefmes  dans  voftre  entendement  à  lafimple  veue 
que  vous  pourrez  auoir  eu  des  fueillets  du  liure,  fi  en  les  voyant 
V€His  n'y  auez  aporté  de  l'attention  &  de  l'ingénuité. 


^ADVERTIS  SEMENT. 

VOus allez  voir  que  ce  qu'il  y  a  dans  mes  Hures  de  pratique, 
fur  lespenfées  de  Monlieur  Defàrguesqui  pourroitfembler 
neftrepas  bien  ordinaire  ,  foit  des  façons  de  propofer,  d'expli- 
quer ,  &  donner  le  nom  aux  chofes ,  foit  de  changement  de  ftile, 
d'ordre ,  de  méthode ,  foit  d'augmentations,  de  retranchements, 
de  redittes  ,  d'omifïïons  &  femblables  fortes  ,  y  eft  à  deflein  Se 
pour  caufe. 

De  quelques  mots  que  Mv  De/argues  a  changez^ 
ou  inuentez.aux  occupons* 

IL  faut  que  ie  vous  déclare  icy  pourquoy  c'eft  que  Monfieur 
Defàrgues ,  par  exemple  au  lieu  de  dire  le  plan  d'vne  ville ,  d'v- 
nemaifon ,  d'vne  porte  j  ditl'afhette  d'vne  ville ,  d'vne  maifon  , 
d'vne  porte ,  &  là  deflus  vous  aurez  moyen  de  iuger  s'il  a  eu  raifort 
ou  non,  de  changer  quelques  noms  de  l'vfage  commun,  &d'en 
inuenter  en  la  neceflité. 

Vous  fçauez  qu'en  la  Géométrie  théorique  on  n'vfedumotdc 
flan  qu'a  nommer  feulement  vne  eftendue  plate  de  grandeur  in- 
définie ,  &  en  quelque  fens  qu'elle  fe  trouue  fituée ,  fans  entendre 
parce  mot  de  plan  iamais  aucune  forte  de  figure  que  ce  puine 
eftre-  &  deflors  qu'il  y  a  quelque  figure  à  nommer  ,  ou  plate ,  ou 
autre  ,  onvfe  d'vn  autre  mot  que  celuy  de  plan  ,  comme  par 
exemple  du  mot  de  triangle  ,  de  quarré,  de  parallélogramme  &c 
femblables ,  mais  on  n'vle  iamais  de  celui  de  flan. 

Vous  fçauez  aufîi  que  dans  les  pratiques  de  la  perfpe&iue  & 
de  l'Architecture  ,  &  femblables  Arts  ,  il  eft  aduenu  qu'on  vfs 
du  mefme  mot  de  flan  à  nommer  particulièrement  certaines 
figures  plattes  ;  mais  feulement  fous  de  certaines  conditions  : 
/'-ï/zœ,  que  ces  figures  foyenteftenduesàniueau  ;  l'autre  qu'elles 
représentent  la  forme  de  quelque  efpece  de  corps  en  ce  fens  là. 

Par  exemple,  alors  qu'en  la  pratique  d'Architecture  &  fem- 
blables Arts  ,  on  vient  a  dire  ces  mots  ,  le  flan  d'vne  ville , 
d'vne  maifon  ,  d'vne  porte,  on  entend  à  la  vérité  nommer  vnc 
eftendue  platte  :  mais  auflilon  entend  premièrement  que  cette 
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eftendue  là  foit  abfolument  à  niueau ,  ce  qu'on  n'entend  point 
quand  on  dit  ce  mot  de  plan  en  la  Géométrie  théorique.  Se* 
condement  on  entend  que  la  mefme  eitendiie  foit  déterminée 
par  la  forme  de  quelque  figure  ,  ce  qu'on  n'entend  point  non 
plus  quand  on  dit  le. mot  de  plan  en  la  Géométrie  théorique. 
Ttercement  on  entend  que  cette  figure  là  reprefente  la  forme 
d'vne  ville  ,  d'vne  maifon ,  ou  d'vne  porte  en  ce  fens  là ,  ce  qu'on 
n'entend  point  non  plus  par  ce  mot  de  plan,  en  la  Géométrie 
théorique. 

Or  en  chacune  de  ces  manières  vniuerfelles  de  pratique  de 
Monfieur  Defargues  ,  il  y  a  par  fois  à  nommer  de  ces  eitendiieS 
plates  &  indéfinies  qu'en  la  Géométrie  théorique  on  nomme 
flan:  ilyaparfoisà  nommer  auflî  de  ces  figures  plates  détermi- 
nées, &  a  niueau,  qu'on  nomme  encore  plan  en  la  pratique  d'Ar- 
chitecture &  defemblables  Arts. 

Et  s'il  n'yauoit  pris  garde.,  &  qu'en  njn  endroit  il  euftmis  ce 
mot  de  plan  au  fens  de  la  Géométrie  théorique ,  &  qu'en  vn  autre 
endroit  il  eut  encore  vfé  du  mefme  mot  de  plan  au  fens  de  la  pra- 
tique d'Architecture  :  Il  feroit  aduenu  que  dans  vn  mefme  dis- 
cours il  auroit  dit  en  vn  endroit  le  flan  d'vne  telle  ville  ,  maifon, 
porte ,  ou  voûte;  en  vn  autre  endroit  il  auroit  dit  le  plan  d'vne  telle 
face  de  mur,  d'vntel  cofté,  flanc  ou  lift  d'vne  telle  pierre,  d'vn 
tel  tableau ,  ou  d'vn  tel  triangle,  quarré ,  ou  autre  figure }  &  con- 
fequemment  il  luy  auroit  fallu  dire  en  d'autres  endroicts  ,  le  plan 
du  plan  d'vne  telle  ville ,  maifon ,  ou  porte. 

Or  cette  façon  d'vferainfi  d'vn  mefme  mot  à  nommer  tantoft 
vne  choie  &  tantoft vn  autre  ,  vous  auroit  caufé  de  l'embaras  & 
donné  delà  peine  à  le  demefler. 

Pour  euiter  cet  inconuenient  il  a  voulu  n'y  employer  le  mot) 
de  plan  qu'à  nommer  vne  feule  de  ces  deux  chofes  ,  &  donner  à 
l'autre  vn  autre  nom  que  celui  de  plan. 

Et  à  cette  occafion  il  a  retenu  pour  le  mot  de  plan  feulement 
la  fignification  qu'il  a  dans  la  Géométrie  théorique  ,  &  a  recette 
la  lignification  qu'il  a  dans  la  pratique  d'Architecture  :  &  pour  j 
nommer  vne  de  ces  figures  qu'en  la  pratique  de  femblables 
ArtSjOii  nomme  communément/'/^  il  a  changé  ce  mot  en  celui 
d'aftiette  ;  &  c'eft  pour  cela  qu'au  lieu  de  dire  le  plan  par  exemple 
d'vne  ville  ,  d'vne  maifon  ,  d'vne  porte  ,  il  dit  lafiette  d'vne 
ville  ,  d'vne  maifon  ,  d'vne  porte.  Les  Italiens  dilent  la  plante 
comme  fi  en  François  vous  diliez  lafemele  ou  bien  ledeilbusou 
la  plante  du  pied.  Comme 
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Comme  cela  vous  pouuez  juger  que  ledit  fleur  ne  s'eft  pas  donné 
la  peine  de  changer  aucun  des  autres  noms  de  l'vfage  commun  de 
quelque  Art,  ny  d'en inuen ter  de nouueaux,  fans  quelque raifon 
&neceffité  ,  laquelle  en  fin  vous  pourra  deuenir  manifefte  ,  & 
i'eftimeauffi  que  vousl'approuuerez. 

Deux  façons  défaire  en  efcriuant  la  pratique  d'vne 
confiruBion  oud'vn  traiB  de  Géométrie. 

IL  y  adiuerfesfaços  démettre  par  efcrit (pour les ouuriers  princi- 
palement) la  pratique  d'vne  conftruétion  ou  d'vn  traict  de  Géo- 
métrie, aufïi  bien  qu'il  y  a  diuerfes  manières  delesenfeignerde 
viue  voix. 

L'vne  eft  de  ne  fairepour  vnfeul  exemple,  qu'vne  feule  figure 
&  vn  feul  difcours  ,  quelque  chargée  de  lignes  qu'en  doiue 
eftre  la  figure,  &  quelque  long  que  le  difcours  en  doiue  deuenir; 
&  mettre  d'abord  cette  figure  a  l'entrée  de  Ton  difcours  d'expli- 
cation^ la  toujours  réitérera  chaque  fueillet  iufquesàcequele 
difcours  d'explication  en  foitacheué. 

L'autre  façon  eft  de  ne  prefenter  pas  d'abord  aux  yeux  vne  fî- 

fure  fi  chargée  de  lignes,  ny  a  l'entendement  vn  fi  long  difcours 
'explication  à  defmefler  j  mais  d'en  brifer  la  figure  &  fon 
difcours  en  plufieurs  parcelles  qui  s'entrefuiuent  d'ordre  me- 
thodic ,  &  les  propofer  l'vne  après  l'autre ,  afin  d'accouftumer 
peu  à  peu  les  yeux  &  l'entendement  à  poffeder  chacun  fon  obiecl:. 
Et  pour  cet  effeâ:,c6mencer  vn  exemple  par  vne  première  figure, 
en  laquelle  il  y  ait  fort  peu  de  lignes  des  premières  opérations,  par 
lefquelles  on  commence  à  pratiquer  cet  exemple,  &yioindrevn 
'petit  difcours  particulier  d'explication  :  Puis  changer  de  figure, 
&  en  faire  vne  deuxième  &  y  mettre  ce  qui  eftoit  dans  la  première, 
&de  plus  y  adioufter  vn  peu  dauantage  de  lignes  pour  d'autres 
opérations  qu'ilfaut  faire  en  fuitte  dans  cet  exemple,  &leurfaire 
leur  difcours  particulier  d'explication  :  Puis  encore  changer  defî- 
gure,en  faire  vne  troifîefme ,  &  de  mefme  y  mettre  ce  qui  eftoit  en 
la  deuxiefme  ,  &  de  plus  y  adioufter  encore  vn  peu  dauantage 
de  lignes  pour  d'autres  opérations  quifuiuent  àfaire  de  la  prati- 
que de  l'exemple  ,  auec  leur  difcours  particulier  d'explication. 
Et  continuer  ainfi  de  changer  de  figure  &  en  faire  de  nouuelles  en 
y  adjouftant  à  chacune  toujours  quelques  opérations  nouuelles 
&  leur  difcours  particulier  d'explication  ,  îufques  à  ce  qu'en 
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fin  ces  opérations  viennent  à  fctrouuer  toutes  afïemblées  en  Vrie 
feule  figure:  oufivouslevoulez,faireàpeupres  autant  de  figures 
&  deleçonsdifferentes,qu'ilfe rencontre  ou  de  parties  ou  d'opéra- 
tions différentes  au  corps  de  l'exemple  en  les  fumant  toutes  par  or- 
dre l'vne  après  l'autre. 

De  ces  deux  façons  de  faire,la  première  plaift  aux  vns  à  caufe  que 
elle  eft  plus  abrégée  &qu'ilsnelatrouuentpasmalaiféeàiuiurej 
la  deuxiefme  plaiïi  aux  autres  à  caufè  qu'elle  les  meine  comme 
par  la  main  &  pas  à  pas  d'vnbout  à  autre  de  l'exemple ,  &  qu'elle 
leur  fert  corne  d'autant  de  brouillons  qu'il  y  a  de  figures  diuerfes, 
&  de  mémoire  locale  pour  chacune  des  parties  de  la  matière  & 
des  opérations  de  l'exemple  ,  outre  qu'enfin  ellearriue  encore  à 
l'autre  façon  de  faire. 

Pour  elfayer  à  fatisfaire  aux  vns  &  aux  autres ,  ie  pratique  aucu.- 
nement  icy  les  deux  façons  en  chaque  endroit. 

En  la  pratique  delaperipetliue,  au  commencement  i'ayfait  à 
peu  près  autant  de  figures  diuerfes  qu'il  y  a  de  parties  diferentes 
qui  compofènt  le  corps  de  cette  matière,  c'eft  a  dire  qu'à  f  occa- 
sion de  chacune  de  ces  parties ,  i'ay  voulu  faire  vne  figure  parti- 
culière^ comme  celaie  vayfuiuant  cesparties  l'vne  après  l'autre, 
&  ie  les  afîèmble  peu  à  peu,iufques  à  ce  que  finalement  elles  vien- 
nent à  fe  trouuer  toutes  enfemble  en  vne  feule  figure. 

En  la  pratique  des  Cadrans,outrequeie  l'ay  mis  quatre  diuerfes 
fois,  ie  ne  laide  pas  d'y  changer  allez  fouuent  de  figure  &  d'en 
faire  de  nouuelles,  afin  qu'elles  ne  deuiennent  pas  trop  chargées 
de  lignes,  &  i'en  réitère  quelques  vnes  aux  occafions. 
En  la  pratique  du  trait  pour  la  coupe  des  pierres,  (à  cauie  entr 'au- 
tres des  ouuriers)  ie  change  au  commencement  de  figure  pref  que  » 
autant  de  fois  qu'il  y  a  d'opérations  diuerfes  à  faire  en  chaque  ma- 
tière de nouuel exemple,  &  iemets  toujours  quelque  nouuellc 
opération  à  chacune  de  ces  figures  auec fon difcour's particulier 
d'explication ,  &  à  la  fin  ie  mets  toutes  ces  diuerfes  opérations 
enfemble  en  la  dernière  figure,  &  quelquefois  aufîi  quand  il  y  a 
lieu  ierepette  leurs  difeours  d'explication  tout  entier  en  la  der- 
nière page  de  la  dernière  figure  quand  fa  grandeur  le  permet. 

Etpartant  fi  vous  aymez mieux la;prcmiere  de  ces  deux  taçôs  de 
fairc,alors  que  pour  vn  exemple  il  y  a  plufieurs  figures  qui  font  ré- 
capitulées en  la  dernière,  vouspouucz  aller  tout  dvri  coup  à  cette 
dernière  figure;&  fi  vous  aymez  mieux  la  deuxième  façon  cic  faire, 
Touspouuez  commencer  d'abort  à  la  première  des  figures  del'cx- 


cmple:  Mais  fî  vous  me  voulez  croire  vous  commencerez  tou- 
jours par  la  première  figure ,  &  les  fuiurez  toutes  l'vne  apres'l'au- 
tre  en  chaque  exemple,  puis  que  ie  n'aypas  eu  toujours  moyen 
de  recapituler  tout  le  difcours  entier  de  l'exemple  dans  la  page 
de  la  dernière  figure  à  caufe  de  fa  petitene. 

JDiuerfes  façons  de  s'expliquer  en  -Géométrie. 

IL  y  adiuerfes  façons  de  {"'expliquer  de  la  conflruftion  autre- 
ment de  la  pratique   d'vn  traift  de  Géométrie ,  fur  vne  figure 
toute  faite. 

Et  de  ces  diuerfes  façons,l'vne  femble  eftre  plus  familière  ou  plus 
intelligible,  &  l'autre  paroift  plus  abrégée  ou  femble  plus  courte. 

L'vïi  par  exemple  dit,  i'ay  fait ,  ou  bien  ie  fay ,  ou  bien  ie  feroy 
telle  chofe  ainfi  ou  ainfi:  l'autre  dit,  vous  ferez,ou  bien  faites  cela 
de  telle  &  de  telle  manière  :  vn  autre  dira  foit  fait ,  ou  bien  on  fait, 
ou  bien  il  faut  faire  vne  telle  chofe  en  telle  &  telle  forte;  qui  font 
des  façons  d'enfeigner  la  plus  part  comme  on  dit  en  forme  de 
commandement,&  toutes  alTez  communes. 

Il  y  a  de  plus  vne  autre  faconde  parler  encore  plus  courte ,  en 
laquelle  au  lieu  de  prefcrire  ce  qu'on  entend  qu'il  faut  faire  ,on 
déclare  ce  qui  eft  fait,  &  laquelle  façon  de  parler  eft  principale- 
ment vfitée  des  Géomètres. 

Lefquels  par  exemple  en  parlant  de  la  figure  qu'ils  vou  s  mon- 
ftrent,au  lieu  de  vous  direainfi,menez  par  vn  tel  poin&  vne  ligne 
droite  qui  auec  vne  telle  autre  droite ,  fane  vn  angle  égal  à  vn  tel; 
ils  vous  diront  feulement  cecy,vn  tel  angle  eft  efgal  a  vn  tel  :  ou 
bien  par  exemple,  au  lieu  de  vous  dire  ainfi,  menez  par  vn  tel 
poind  vne  telle  ligne  droite  qui  foit  parallèle  ou  bien  perpendi- 
culaire à  vne  telle  autre  ligne  droitte,  &  prenez  vne  telle  gran- 
deur ,  &  la  portez  fur  la  ligne  que  vous  aurez  ainfi  menée ,  a  iça- 
uoir  d'vn  tel  poind  vers  vn  tel;  ils  vous  diront  feulement  cecy, 
vne  telle  droite  eft  parallèle  ou  bien  perpendiculaire  à  vne  telle 
&efralle  à  vne  telle  droite,&  fous  ces  mots  ils  veulent  dire  que 
vouskciez  la  mefme  chofe  qu'ils  vous  difent  qui  eft  là  faite 

Orie  vous  aduerty  que  Monfieur  Defargues  a  parlé  prefque 
ordinairement  dans  les  efcrits  de  cette  dernière  façon  abrégée, 
&  pour  mon  regard  afin  de  pouuoir  toujours  mettre  le  difcours 
d' vne  planche  tout  entier  envne  pagefeule^comme  ces  pages  font 
petitesj&  quelamatierecftanezlonguepar  endroits  ,  auxvnes 


ic  parle  en  l'vne,  aux  autres  ie  parle  en  l'autre  de  ces  manière?; 

Aux  pages  où  ie  n'ay  pas  dauantage  à  dire  qu'elles  n'en  peuuent 
contenir ,  ie  parle  de  la  façon  eftendue  à  caufe  que  ie  la  trouue 
la  plus  familière  à  toutes  fortes  deperfonnes,  qui  eft  de  vous  dire 
mot  à  mot  &  bien  au  long ,  que  vous  faciez  telle  &  telle  chofe. 

Aux  pages  aufquelles  i'ay  plus  à  dire  qu'elles  n'en  fçauroy'ent 
contenir  hie  parlois  toujours  de  cette  forte,  i 'y  tranche  le  plus 
court  qu'il  m'eft  poflible,  &  quelquefois  ie  nefay  qu'y  dire  qu'v- 
ne  telle  ou  telle  chofe,  eft  cela  ou  cela. 

C'eft  pourquoy  lors  que  vous  trouuerez  vne  de  ces  façons  abré- 
gées déparier,  ou  dans  mes  liures  ou  dans  les  efcrits  de  Monfieur 
Defargues ,  (ouuenez  vous  de  l'entendre  tout  de  mefme  que  vous 
entendriez  vne  des  autres  façons  déparier  qui  font  eltendues  àia 
familière  fi  elle  eftoit  en  la  place. 

Et  fi  vous  n'eftiés  pas  encore  acouftumé  d'aller  voirdudif- 
cours  aux  figures  &  des  figures  au  difcours  ,  &  que  vous  me 
voulufïiez  entendre,  ie  vous  confeille  de  ne  vous  pas  contenter 
des  figures  que  ie  vous  ay  données  toutes  faites  :  mais  que  vous 
en  faniez  vous  mefmesplufieurs  fois  autant  à  la  main,&  que  vous 
en  tranfcriuiez  les  difcours,  &  qu'en  les  tranfcriuant  vous  les  con- 
uertifuez  d'vne  manière  de  parler  en  vne  autre  ,  à  fçauoir  ceux  de 
la  manière  déparier  briefuementenla  manière  déparier  familiè- 
rement, &  qu'en  mefme  temps  vous  fafïïez  tout  ce  que  le  dif- 
cours vous  ordonnera  de  faire  ,&  par  ce  moyen  vous  pourrez 
vous  rendre  toutes  ces  pratiques  auflî  propres  que  fivous  mefme 
les  auiezinuentéesd'vn  bout  à  autre. 

Et  fi  vous  ne  vouliez  pas  auoir  cette  peine,  en  vous  adreftantà 
ceux  qui  enfeignentla  Géométrie,  ils  fçauront  d'abord  ce  queie 
veux  dire,&ils  vous  le  pourrôt  enfeigner,&  vous  enfairelecon  ne 
plusnemoinsquedelaGeometriepratique,&del'Arithmetique. 

Differe-ace  dy  entre  Perfpe&ue,  Coupe  de  pierres, 
&  Cadrans, 

IL  n'yaceluy  qui  ne  voyebien  que  les  pièces  de  PerfpecT:iue& 
de  Coupe  des  pierres  ne  rendent  pas  iournellement  à  toutes  for- 
tes de  persônes  la  mefme  efpece  de  feruice  que  font  les  Cadrans  au 
Soleil  :  Etiln'yaguieresqueceuxquiontdéjaquelqueforteda- 
Uant-gouitdelaPourtraidture&del'Architecture,&quiontcon- 
iequement  quelque  efpece  de  commencement  de  la  Géométrie 
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au  moins  pratique  a  qui  l'enuie  n'ai/Te  d'aprcndreles  pratiques 
de  la  perfpe&iue  ou  de  la  coupe  des  pierres  ,&  encore  moins  de 
prendre  quelque  diuertilTement  à  les  mettre  eux  mefmes  à 
exécution. 

Voila pourquoyi'ay  donné  les  pratiques  delà  perfpeâiue&  de  la 
coupe  des  pierres  à  commencer  de  la  feulement  ou  vous  pouuez 
auoir  acheué  d'apprendre  la  Géométrie  pratique  en  fuppofant 
quevouslafçauez. 

Mais  i'ay  penié  que  l'enuie  de  fe  diuertir  à  la  pratique  des  Ca- 
drans au  Soleil  pouuoit  bien  venir  à  des  perfonnes  qui  n'ont  du 
tout  point  de  commencement  de  Géométrie  pratique  &  qui  ny 
manquent  pas  de  bonne  diipofition. 

Etpour  le  peu  qu'il  leur  en  faut  fçauoir  afin  de  pouuoir  bien 
venir  a  bout  de  cette  pratique  des  Cadrans,  i'ay  faitfcrupulede 
leur  donner  la  peine  d'y  aller  eftudier. 

le  fçay  d'ailleurs  auffi  que  ceux  qui  font  verfez  en  la  Géométrie 
ou  théorique  ou  pratique  s'impatientét  &  fe  trouuét  importunez 
des  longs  difeours  dont  ileftneceffaired'vferenenfeignantvne 
femblable pratique  à  ceux  qui  n'ont  aucune  teinture  de  Géomé- 
trie ,  &  que  il  faut  encore  moins  deparolles  à  ceux  quipofTedent 
la  Géométrie  théorique  qu'il  n'en  faut  à  ceuxlàquinefçauent 
quela  Géométrie  pratique ,  &  que  la  façon  de  parler  en  la  Géo- 
métrie pratique  eft  en  quelque  chofe  différente  de  la  façon  de 
parler  des  ouuriers,&  quela  façon  de  parler  des  vns  &  des  autres 
eft  encore  différente  de  la  façon  de  parler  de  toutes  fortes  de  per- 
fonnes &  de  toutes  fortes  de  chofes  indifféremment. 

Ces  confîderations  enfemble  m'ont  fait  effayer  a  donner  fà- 
tisfadion  aux  vns  &  aux  autres ,  en  ce  qui  eft  d'eferire  la  pratique 
des  Cadrans ,  &  pour  cela  iel'ay  mis  iulques  à  quatre  diuerfes  fois 
en  fuitte  l'vne  de  l'autre. 

Premièrement  iel'ay  mis  en  peu  de  lignes,  que  Monfîeur  De- 
fargues  m'afieure  deuoirfuffire  à  ceux  qui  poifedent  la  théorie, 
&  i'enay  déjaveu  des  expériences. 

Secondement  ie  l'ay  mis  vn  peu  plus  au  long;  en  vne  autre  ma- 
nière qui  doitfuffireàceux  qui  fçauent  delà  Géométrie  pratique. 
En  troifiefme lieu,  iel'ay  mis  encore  vn  peu  plus  au  long  & 
àpeu  près  à  la  façon  de  parler  des  ouuriers  de  quelques  Arts. 

Et  finalement  iefay  mis  bien  au  long  à  la  façon  commune  de 
parler,de  toutes  fortes  de  persônes  en  gênerai  &  fur  toutes  fortes 
de  chofes  indifféremment  ;  ou  ie  dy  par  le  menu  d'vn  bouta  autre 


•haque  particularité,  qu'il  faut  faire  auec  la  règle  &  lecompaa 
cnfuittei'vnedel'autre,  afin  que  mefme  fans  auoirap  ris  de  Geo- 
xnetrie,pourueu  que  vous  y  ayez  de  la  difpofition ,  vous  y  puifîîez 
entendre  ce  que  ie  veux  dire,&  que  vous  y  apreniez  à  faire  des  Ca- 
drans par  tout  ou  le  Soleil  donne  en  quelque  temps  que  ce  puifla 
cftre. 

C'eft  a  vous  là  deiïiis  à  chercher  &  choifir  celle  de  ces  quatre 
façons  d'eferire  laquelle  eft  conuenabla  à  voftre  difpofition  & 
capacité. 

En  différentes  proférions  on  nomme  différemment 
vne  mefme  chofe, 

L  Es  Géomètres  &  les  ouuriers  de  plufieurs  Arts  ne  parlent  pas 
fouuent  vn  mefme  langage,  encore  qu'ils  foyent  en  vn  m ef-. 
me  pays  &  d'vne  mefme  nation. 

En  France  la  plufpart  des  ouuriers  s'expliquent  de  plufieurs 
chofës  ,  concernant  la  pratique  des  traits  de  Géométrie  auec  des 
parolesautres  que  celle  dontles  Géomètres  s'expliquent  desmef- 
mes  chofes ,  &  cela  pourroit  bien  eftre  la  caufe  que  les  vns  n'en- 
rendent  communément  ny  les  difeours  ny  les  eferits  des  autres. 

Or  d'autant  quei'vfe  indifféremment  des  termes  des  vns  &  des 
autres,  ie  veux  ellayer  à  faire  qu'il  n'y  ayt  rien  au  langage  qui  vous 
puille  arrefter ,  &  pour  celai'ay  fait  ce  commencement  cy  de  re- 
cueil de  ceux  des  articles  dont  il  me  iouuient,de  leurs  diuerfcsfa-  ' 
çons  de  dire  vne  mefme  chofe  ,  afin  que  vous  y  ayez  recours  alors 
que  vous  trouuerez  quelque  mot  dedans  la  fuitte  du liure  dont  il 
ne  vous  fouuiendroit  pas  de  ce  que  i'ay  intention  qu'il  fignifie  à 
faute  d'enauoir  accouftumé  l'vlage. 

Ce  que  les  Géomètres  nomment  l'angle  droit,  ces  ouuriers  le 
nommentl'Equierre;  &  pour  dire  à  droits  angles,ils  difent  à  le- 
cuierre  ou  bien  quarrement. 

Au  lieu  que  les  Géomètres  difent  mener  deux  droites  qui  s'en- 
trecoupent à  droits  angles,  ces  ouuriers  difent  faire  le  trait  quarré. 

Ce  que  les  Géomètres  nomment  l'inclination  dedeuxplanc 
entre  eux,ces  ouuriers  le  nomment  le  beueaude  ces  deux  plans. 
Notez  ce  mot  beueau ,  ie  m'en  fers  au  trait  de  la  coupe  des 
pierres  à  caufe  des  ouuriers. 

Quand  deux  lignes  droites  font  enfemble  deux  angles  inégaux 
entre  eux,au  lieu  que  les  Géomètres  nomment  ces  angles  là  incli- 


dation  de  deux  lignes  entre-elles,  ces  oiruriers  nomment  cela 
bt*t2j\  &  au  lieu  que  les  Géomètres  diftinguent  ces  deux  angles 
entre-eux  en  les  nommant  l'vn  obtus  &  l'autre  aigu  ,ces  ouuriers 
les  diftinguent  l'vn  de  l'autre  en  les  nommant  l'vn  le  gras  &  l'au- 
tre le  maigre. 

Ce  dont  les  Géomètres  difentd'vn  tel  poin<ft  mener  vne ligne 
droite  perpendiculaire  à  vne  telle  ligne  droite  ou  bien  à  vn  tel 
plan,  ces  ouuriers  difent  mener  vne  ligne  à  l'équierreou  bien 
quarrement,  d'après  vne  telle  ligne,  ou  bien  d'après  vn  tel  plan: 
NoTE2ce  mot  d'après  &  fouuenez  vous  que  ie  n'en  v/è  point,  & 
que  (u  vie  des  mots  d'equierre,  &  quarrement,iedis  enfuitteà 
vne  telle  ou  bien  auec  vne  telle  ligne,  à  vn  tel  ou  bien  auec  vn  tel 
plan,&  non  pas  d'après  vne  telle  ligne,ou  d'après  vn  tel  plan. 

Aulieu  queles  Géomètres  difent  faire  vnpoinct  en  vne  ligne, 
ces  ouuriers  difent  faire  vn  repaire  en  vne  ligne:NoTEZ  que  ieme 
fers  de  ce  mot  refaire  en  quelques  endroits  à  caufe  des  ouuriers. 

Quand  en  vn  corps  trois  races  plates  aboutnTent  enfembleà 
vn  mefme  poind,  les  Géomètres  nomment  ces  faces  là  des  angles- 
plans,  &  dilènt  qu'ils  comprenent  vn  angle  folidej  &  ces  ouuriers 
nomment  ces  faces  là  quelquefois  des  paneaux,  &pour  folide 
ils  difent  mafîïf:  i'vferay  du  mot  de  paneaux  dansl'occafîon. 

De  ce  dont  les  Géomètres  difent  d'eferire  vn  arc  ou  portion 
de  circonférence  de  cercle,  ces  ouuriers  difent  faire  vn  trait  de 
compas. 

Ce  dont  tes  Géomètres  difent  en  ligne  circulaire ,  ces  ouuriers 
difent  en  pleine  rondeur  ou  bien  à  plein  cintre. 

Les  lignes  que  les  Géomètres  nomment  Coniques, d'Elipfe, 
Parabole,  ou  Hiperbole3ces  ouuriers  les  nomment  anfe  de  panier 
Scfurbaillees;  &  quand  ces  lignes  ne  font  pas  régulières  ,  ils  les 
nomment  lignes  tafteés  ou  corrompues. 

La  ligne  droite  que  les  Géomètres  nommentfouftendanted'vn 
itre,  ces  ouuriers  la  nomment  la  cordeou  le  tiran  de  l'arc. 

Pour  dire  d' vne  pierre  qu'elle  eft  encore  brute,  ces  ouuriers  di- 
fent qu'elle  eft  velue,  &  pour  dire  qu'vne  pierre  encore  brutte 
aproche  de  la  forme  qu'on  luy  veut  donner  en  la  taillant,  ces 
ouuriers  difent  qu'elle  eft  tournée  verslabelongne. 

Ce  dont  les  Géomètres  difent  l'horifon,  ces  ouuriers  difent  le 
niueau. 

Ce  dont  les  Géomètres  difent  horifontal,cc$  ouuriers  diisnt  à 
niueau,  de  niueau , niuellé. 
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Ce  dont  les  Géomètres  difent  vertical ,  ces  ouuriers  difènt 
aplomb. 

Ce  dont  les  Geomettres  difent  incliné  a  l'horifon,ces  ouuriers 
difent ,  en  vn  cas  rampant,,  en  l'autre  ils  difent  en  talus ,  en  l'au- 
tre ils  difent  en  fur  plomb ,  ailleurs  ils  difent  en  glacis. 

Ce  dont  les  Géomètres  difent  circonfcrire  vn  cercle  a  vn  trian- 
gle, ces  ouuriers  difent  faire  les  trois  poincts  perdus. 

Aulieu  queles  Géomètres  difentlignes parallèles  entr'elles,ces 
ouuriers  difent  des  lignes  iaugées. 

Ce  que  les  Géomètres  nomment  des  fe&ions  d' vn  demy  cylin- 
dre ,  d' vne  demy  {phere,ou  d'vn  demy  fpheroide  ou  conoide,  par 
vn  plan  ;  ces  ouuriers  le  nomment  des  cherches  ,  &  les  distin- 
guent en  ralongéesfurbaiflees  &  furhauffées  :  Notez  ce  mot  de 
cherche  &  vous  en  fouuenez ,  car  ie  m'en  fers  à  caufe  des  ouuriers. 

Et  la  feftion  d'vn  cylindre  par  vn  plan  perpendiculaire  a  l'eflîeu, 
ces  ouuriers  le  nomment  le  cintre  droit,  ie  le  nommeray  l'arc 
droit  en  la  pratique  du  trait  pour  la  coupe  des  pierres . 

Vn  cylindre  creux,  les  ouuriers  le  nomment  vn  berceau. 

Quand  la  pofition  d'vn  corps  elt  déterminée,  ce  que  les  Géo- 
mètres nomment  la  feétion  de  ce  corps  par  vn  plan  horifontal,ces 
ouuriers  le  nôment  le  plan  de  ce  corps  •  &  ce  que  les  Géomètres 
nomment  la  fecliondu  mefme  corps  par  vn  plan  vertical,  ces 
ouuriers  le  nomment  le  profil  de  ce  corps,  &  les  faces  verticales 
de  ce  corps,  ces  ouuriers  les  nomment  l'efleuation  de  ces  corps. 

Ce  dont  les  Géomètres  difent  concaue  &  conuexe ,  ces  ou- 
uriers difent  creux, renflé, bombé, cambré. 

Cet  outil  de  deux  règles  cloiiées  enfemble  par  vn  de  leurs  bouts 
qui  ouure  &  ferme  comme  vn  compas ,  auec  lequel  on  prend 
les  angles  fur  le  relief  ,  les  vns  le  nomment  fauffe  equierre, 
les  autres  le  nomment  fauterelle ,  &  d'autres  le  nomment  be- 
ueau ,  notamment  en  la  pratique  du  trait ,  &  i'vferay  fouuent 
auflide  ce  nom  là  pour  m'accommoder  à  l'vfage  autant  que  ie 
puis. 

La  rencontre  de  deux  plans  verticaux  entr'eux,  ces  ouuriers 
la  nomment  encoigneure,  &  la  ligne  où  fes  deux  plans  fe  rencon- 
trent,  ils  la  nomment  viue-arefte  en  matière  d'Archite&ure. 

Il  y  a  plufieurs  autres  femblable  façons  de  parler  des  ouuriers 
difer entes  des  façons  de  parler  des  Géomètres  qu'il  feroit  bon  de 
recueillir  toutes  enfemble  pour  les  donner  à  entendre  à  chacun: 
Mais  ie  ne  les  fçaurois  pas  toutes  mettre  icyny  de  la  première  fois.  * 

Touchant 
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Touchant  le  particulier  de  ce  traité. 

ON  n'a  eu  iufques  icy  que  peu  de  Hures  publics,  de  la  prati-* 
que  du  trait  pour  la  coupe  des  pierres  en  l'Architecture  t  Se 
encore  ceux  qui  en  ont  efcritenont  parlé  félon  qu'ils  ontvea 
qu'elle  eftoit  en  vfage  entre  les  ouuriers,  &  en  ont  donné  feule- 
ment vn  recueil  de  plufîeurs  pièces  :  Mais  il  ne  paroift  pas  qu'au- 
cun en  ait  touché  la  matière  a  fonds ,  &  l'ait  réduite  en  Art  vni- 
uerfel  &  metodique. 

Et  les  ouuriers  ayans  trouué  dans  le  cours  de  l'ouuraee  à  faire 
plufîeurs  chofes  qui  leur  paroifïbient  différentes  entr'elles ,  enco- 
re que  la  plus  part  ne  le  foyent  pas  s  ilsfe  font  contentez  deles 
aprendre  araire  comme  ils  pouuoient  chacun  à  partfoy  ,  dont  il 
elt  auenu  que  cet  Art  fe  trouue  eftre  entre-eux  compofé  d'vn 
nombre  d'exemples  ou  de  pièces  détachées  &fans  ordre  ny  fuite 
lelquelles  ils  nomment  diuerfementfuiuantl'occafion. 

Et  comme  ces  ouuriers  auoient  allez  à  trauailler  à  l'éxecution 
laquelle  de  l'ouurage,ils  ont  eu  raifon  de  ne  s'en  pas  diftrairepour 
aller  chercher  fi  toutes  ces  pièces  ou  la  plus  part  d'elles  eftoienc 
ou  n'eltoient  pas  compriies  en  vne  feule  reigle  ou  proportion. 

Outre  que  tout  bien  confideré  ,  vous  trouuerez  que  cette  re- 
cherche deuoit  pluftolt  eftre  l'occupation  d'vn  Architede  con- 
templatif, que  d'vn  Maiîbn  qui  a  bien  allez  à  faire  à  fe  rendre  ca- 
pable de  conceuoir  &  mettre  à  exécution  la  penfée  &les  ordres 
de  l'Architede  ,  fans  qu'il  luy  faille  encore  cftudierafemblable 
Ipeculation. 

Et  de  mefme  quel 'Architede  donne  auMaflbn  les  figures  d'af- 
e  V^cProfi1,  &d'dleuationdece  qu'il  luy  ordonne  à  faire;  & 
qu  il  fuffit  que  le  Maflon  ait  ap ris  à  entendre  &  à  faire  ce  que  ces 
figures  luy  monftrent  à  l'œil,fans  qu'il  ait  befoin  d'eftre  capable 
d'en  produire autât  :  i'eftime  auflî  qu'il  eft  conuenable  que  l' Ar- 
chitede donne  encore  au  Maflon  l'inuention  toute  figurée  du 
:rait  pour  la  coupede  pierres ,  de  l'ouurage  qu'il  luy  or^onnede 
•aire  quandil  n'eft  pas  bien  commun ,  &  qu'il  doit fuffire  que  le 
Manon  ait  apris  à  entendre  &  à  faire  ce  que  ce  trait  luy  monftre 
ans  qu'il  ait  befoin  non  plus  d'eftre  capable  d'en  inuëter  autant! 
Ce  n'eft  pas  qu'vn  Maflon  pour  fe  mettre  en  eftime  ne  fe 
puifle  aufli  bien  exercer  à inuenter  du  trait,  qu'à  inuenter  vn  M-* 
fin  de  maifon  :  Mais  comme  l'Architecte  nefe  repofe  pas  furie 
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Manon  de  rinuention  du  deflein  de  l'édifice  qu'il  luy  ordonne  â 
faire  ,  i'eftimeauffi  qu'il  ne  s'y  doitpas  repoier  non  plus  del'in- 
uention  du  trait  pour  la  coupe  de  fes  pierres  en  vne  occafion  qui 
n'eft  pas  bien  commune. 

Si  Moniteur  Defargues  euft  voulu  ,  ie  vous  afleure  qu'il  auoit 
moyen  de  vous  donner  la  pratique  du  trait  par  des  manières  par- 
ticulières de  fon  inuention  ,  en  des  pièces  precifes  détachées  & 
fans  fuitte  ,  comme  ksouuriersontaccouituméiufquesicyde 
l'aprendre  entr'eux;  &  vous  en  verrez  icy  quelques  vnes  feule- 
ment en  panant  :  mais  il  a  jugé  que  cette  façon  là  d'enfeigner 
n'eitoitpas  la  meilleure  pour  inltruire  premptement  &  piaule- 
ment de  cette  matière,  &  il  en  a  fait  vne  manière  vniuerfelle  & 
méthodique  à  mon  aduis  autant  qu'il  fe  peut. 

Quand  vous  la  poifederez  bien,&  que  vous  fçaurezla  diference 
qu'il  y  a  d'vne  manière  vniuerfelle  à  vne  manière  particulière, 
vous  aurez  moyen  déjuger  laquelle  des  deux  fortes  d'enfeigner 
eft  la  meilleure ,  &  ie  vous  en  croiray  volontiers  alors. 
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Z>r   TRAIT   POVR    LA 

COVPE  DES    PIERRES. 

L'Art  de  l'Architecture  fe  trouue  diuifé  diuerfement  &  en  au- 
tant de  parties  qu'on  y  a  trouué  de  confédérations  diuerfes 
à  faire  :  Vne  de  ces  parties  regarde  la  diftnbution  de  la  place  en  Tes 
pièces ,  premièrement  neceïfaires  &  fêcondement  commodes; 
l'autre  regarde  les  omemens  de  l'ouurage  pour  le  rendre  agréable  X 
l'œil  j  l'autre  le  choix  &c  l'employ  des  matériaux  pour  la  durée  de 
l'ouurao-ej  &  L'avtre  l'afitcation  des  pierres  de  taille  l'vne  a 
l'autre  en  l'a  ftructure  des  voûtes  pour  hfilidité  de  l'édifice  &  ?m~ 
tre-fuïtte  des  ornemens. 

Cette  Dernière  partie  eft  celle  là  qu'on  nomme 
le  Tr  A  i  T  pour  la  coupe  des  pierres,  dont  vous  auez  vne  ma- 
nière vniuerfelle  en  ce  liure  h  laquelle  fi  vous  auez  enuie  d'apren- 
dre,  il  faut  auparauant  que  vous  fâchiez  ce  que  l'entends  par  ce 
mot  de  -voûte  ,  comme  encore  par  tous  les  autres  mots  dont  îe 
nomme  chaque  chofe  ;  &  que  vous  ayez  en  gros  vne  tdée  de  ce 
qu'on  apelle  trait ,  enfemble  de  l'ordre  queie  tiens  pour  y  eltre 
méthodique. 

C'eftce  queievay  direicyd'vne  hutte  a  ceux  qui  ie  conten- 
tent du  feul  difcours  fans  figures,  defquellesneantmoinsi'indi- 
queray  quelques  vnes  de  temps  en  temps ,  pour  auoir  moyen  d'y 
recourir  aubefoin;  les  autres  qui  voudront  aller  d'abord  com- 
mencer aux  figures  y  trouueront  dans  leurs  explications  encore 
à  peu  près  la  meûne  chofe,  ce  que  i'ay  fait  afin  qu'elles  ne  depen- 
diffent  point  de  ce  difcours  ,  non  plus  que  ce  difcours  ne  leur 
eft  point  afluietty. 

Ce  que  i  entends  far  le  mot  de  voûte. 

VN  mur  de  pierres  détaille  a  communément  deux  faces  lef- 
quellesenfermentl'efpeireurdecemurentr'elles  ;  mais  il 
fuffit  de  parler  d'vne  feule  des  deux  faces  d'vn  mur  ,&amel- 
V  G  ij 


une  temps  on  dit  ce  qui  peut  eftre  des  deux,  en  les  confîderant 
1  ' vne  après  I  autre. 

La  face  d'vn  mur  eft  communément  toute  plate  ou  bien  elle  eft 
r«W«-  de  quelq ue  forte  de  courbure, foit  continué  foit  *  plufieurs 
fans,  ou  bien  elle  e&Jû/penduè'en  ligne  droite  qu'on  nome  autre- 
ment àla  règle  &  plate  bande ,  foit  rampante ,  foit  en  plat  fonds. 

Le?inuis  a  face  courbée>  de  quelque  forte  de  courbure  que 
cepuiile  eftre,  foit  continue  foit  à  pans,  &  en  quelque  fens  qu'ils 
cuifient  eftre  fcituez,  &  les  murs  auffi  dont  la  face  eft  fufpendue  à 
la  règle,  ou  à  plate  bande, en  plat  fonds,&  rampante;  on  les  com- 
prend généralement  tous  fous  ce  mot  de  V  o  v  t  e  ,  en  cette  ma- 
nière vniuerfèlle  de  T  r  a  i  t. 

Pour  me  donner  à  entendre  ,  ie  veux  dire  que  par  ce  mot  de 
V  o  v  te  on  entend  auflï  bien  cÔprendre  vne  tour,  foit  a  Pans,  foit 
ronde, toit  ouate,  foit creufe,  foit  renflée,  fans  talus  &auec  talus. 
vn  plat  fonds ,  vne  flate  bande  fufpendue ,  vn  rampant ,  vne  nere 
•voujptre,  vn  cartierde-vJs  ,  que  cette  forte  de  voûte  la  plus  com- 
mune que  les  ouuriers  nomment  berceau  de  caste  ,  qu'vne  voûte 
d  Egltfe  de  cloiftre,  Xefealier,  qu'vn  cul àe  four  ou  voûte  khertaue, 
&  finalement  qu'aucune  zutte  forte  de  -voûte  que  ce  puiffe  eftre 

Etale  bien  prendre  ,  quelle  différence  y  a  til  entre  vne  demye 
tour  ,  &  vn  berceau  de  caue  $  linon  qu'vn  berceau  de  caue  eft  vne 
demye  tour  couchée,  &  qu Vne  demye  tour  eft  vn  berceau  de- 
bout. 

Il  y  a  plus ,  c'eft  que  toute  voûte  à  le  bien  prendre  encore ,  eft 
proprement  comme  vn  berceau  qui  vient  à  eftre  diuerûfiéde  plu- 
iieurs  form  es  8c fi/tué  de  plufieurs  fens. 

Voulez  vous  mieux aperceuoir cela,  conceuez qu'vn  berce- 
au demeurant  toujours  de  mefine  largeur  va  Plongeant  en  Ywne 
droite,  &  vous  trouuerez  que  ce  quis'eft  fait  par  cet  efpece  d'à- 
longement  eft  vn  berceau  droit  &  de  largeur  égale ,  foit  q  u'il  s'aille 
allongeant  a  niueau,  foit  qu'il  n'aille  pas  à  niueau  ,  ou  fi  mieux 
vous  aymez,  qu'il  aille  en  rampant  ou  aplomb. 
i  Qne  fi  en  s'alongeant  en  ligne  droite,  ce  berceau  vient  à  seflar- 
Sir,  ou  a  sefrefir  a  mefure  qu'il  s'alonge,  vous  trouuerez  que 
ce  qui  s  eft  fait  par  cette  efpece  d'alongement  eft  toujours  vn 
berceau  droit, non^sih  venté  delargeur  égale,  mais  delargeur 
inégale-,  &  ce  qu'a  dif  tindion  d'vne  autre  forme  on  le  nommera 
canonnière,  rtere  -voutfure ,  trompe,  OU  autrement,  ne  fait  pas  que 
toujours  ce  ne  foit  vn  berceau.  V 


Que  fi  en  s'alongeant  en  largeur  égale,  ce  berceau  vient  à  tour- 
nera l'entour  d'vn  noyau  j  ce  oui  s'eft  faitpar  cette  forte  d'alon- 
gement  laiiletil  pour  cela  d'eftre  \n  berceau  ?  non  pas  à  la  vérité 
droit  &  de  largeur  égale  ,  mais  tournant  &  qui  salonge  en  ligne 
tourbe.  ° 

;  S'il  s'allonge  en  ligne  courbe  allant  de  niueau  :  ce  qu'à  diftin- 
ftion  d'vne  autre  forme  on  le  nommera  voûte  Cm  Xznojau ,  n'em- 
,)efche  pas  que  ce  ne  foit  toujours  vn berceau  qui  s'allonge  en 
ligne  courbe  &  à  niueau. 

S'il  salonge  en  ligne  courbe  qui  s'efeartedu  niueau  :  ce  qu'à 
liftindion  d'vne  autre  forte  de  forme  on  le  nommera  vu  S. 
Utiles ,  -voûte  d'efeaiter ,  ou  autrement ,  n'empefche  pa  s  que  ce  ne 
Soit  vn  berceau  qui  salonge  en  ligne  courbe  &  rampante ,  ou  fi 
jous  voulez  qui  tournoyé  en  limaçon. 

Et  fi  en  s'alongeant  en  ligne  courbe  ou  niuellée  ou  rampante, 
l /ejlarg/t ou s'eftrefiten  memie  temps ,  &  qu'à  diftindion  d'vne 
;iutre  forme  on  vienne  à  le  nommer  corne  de  t/^<?,  ou  autre- 
ment; cela  n'empefche  pas  que  ce  ne  foit  toujours  vn  berceau, 
non  pas  droit  à  la  vérité  ny  de  largeur  égale  :  mais  extourne  & 
change  de  largeur  en  s'alongeant. 

;  Et  les  voûtes  qu'on  nomme  à'Arefte,  de  Cloiftre ,  â'Ogiue,8c 
smblables  5  en  les  confiderant  bien  vous  trouuerez  que  ce  ne 
ont  que  des  portions  de  pluiîeurs  diuers  berceaux  qui  ie  rencon- 
rent  f'vne  l'autre  en  différentes  façons. 

,  Au  lieu  d'vn  berceau  tout  entier ,  confïderez  vn  demy  berceau 
|nii  s'alonge  en  tournant  a  l'entour  de  fa  hauteur  5  &  vous  trouue- 
jez  que  c'eft  vn  demy  berceau,  non  pas  droit  à  la  vérité ,  mais  qui 
l 'alonge  en  ligne  courbe-.  &  ce  qu'à  diftindion  d'vne  autre  forme 
mie  nomme  niche,  cul  de/ou,- ,  ou  -voûte fphsnque ,  ou  bien  au - 
rement,  ne  fait  pas  que  cène  foit  toujours  vn  demj  berceau 
ournant. 

Eh  voila  ce  me  femble  aflez  pour  vous  faire  conceuoir  que 
Bâtes  les  fortes  de  voûtes  bien  entendues  de  quelle  forme  qu'el- 
'-spuiifent  eftre,  fans  que  ie  vous  en  nomme  dauantage,  font 
|  roprement  vn  berceau  dtuerfifé  de  forme  en  plu  fleurs  façons  ;  & 
huainfî  Ion  peut  comprendre  toutes  ces  diuerfes  voûtes  en  vn 
7  e  N  R  e  feul ,  &  que  ce  genre  de  voûtes  contient  deux  eipeces 
Le  berceaux  ,  C-rm  qui  salonge  en  ligne  droite  que  ie  nomme 
:y  berceau  droitjautie  qui  s'alonge  en  ligne  courbe  que  ie  nom- 
Lç  icy  berceau  tournant. 


Il  y  a  deux  chofes  a  fçauoir  aux  voûtes;  fvne,  d'où  c'eft  que  def- 
pend  leur  fubfîftance  afin  d'y  pouruoir  5  l'autre  d'où  c'eft  que  def- 
pendent  les  formesde  leurs  pierres  afin  de  les  leur  donner. 

Pour  la  fubfîftance  il  faut  fçauoir  d'où  vient  &  comment  ce  j 
faid  leur  pouffée ,  &  la  fçauoir  empefcher  ou  bien  y  oppofer  vne  j 
refiftance  proportionnée. 

Pour  les  formes  deleurs  pierres ,  il  faut  fçauoir  quel  folide  elles 
Vloiuentfaire  entr'elles  quand  elles  feront  affemblées ,  &  de  quel- 
le forte  il  faut  que  ce  folide  là  foit  decoup  é. 

le  ne  touche  point  encore  à  laraifonouaupoindde  leur  fub- 
fîftance, &nefayque  direlesmoyens  de  façonner  leurs  pierres, 
auec  ordre  &  méthode  fi  ie  puis. 

Vne  voûte  aura,  diuerfes  courbures. 

QVandvn  berceau  tout  entier,  oubienvndemy  berceau  ve- 
nant à  s'alonger  tourne  à  l'entour  d'vn  noyau ,  la  voûte  qui  j 
s'en  forme  a  diuerfes  courbures. 

Elle  a  premièrement  la  courbure  que  le  berceau  peut  auoir< 
tuant  qu'il  s'alonge  ;  Secondement  elle  a  la  courbure  que  luy' 
peut  caufer  letournojementâu  mefme  berceau  :  Que  fi  en  salon-  1 
çeant  en  ligne  courbe  le  berceau  vient  à  s'eflargir  ou  eftreffir  à! 
mefme  temps,  cette  voûte  à  la  courbure  encore  que  luy  peut  j 
caufer  cet  ejlargijfement  ou  efirefsijfement. 

Les  planches  i.  3.  &  4.  reprefentent  quelques  vnes  de  cesdi- 
nerfcs  efpeces  de  voûte. 

Puis  qu'en  vne  meime  voûte  ilpeutyauoir  de  diuerfes  cour- 
bures, il  eft  à  propos  de  les  confiderer  par  vn  ordre,  &  de  leur 
donner  vn  nom  à  chacune,  afin  de  s' entendre  l'vn  l'autre  alors 

u'on  en  parle,  &  qu'on  ne  s'y  confonde  point  à  faute  de  lesauoir 

ftinguées. 

Vous  me  pourrez  dire  que  ces  diuerfes  courbures  ont  déjà  leursi 
noms  &  leur  diftindion  en  la  vieille  manière  de  trait,  &  ie  vous] 
auouè*  qu'on  fe  peut  contenter  de  cette  vieille  diftindion  en  cettd 
vieille  manière  qui  eft  particulière  -,  mais  il  eft  icy  queftion  d'vnej 
manière  nouuelle  &  vntuerjelle ,  &  c'eft  ce  qui  oblige  à  quelque, 
nouueauté  de  procédure  &de  langage,  duquel  il  fera  facile  de: 
reuenir  filon  veut  à  l'ancien. 

Ainfi  la  courbure  que  le  berceau  peut  auoir  auant  qu'il  viennej 
à  tourner ,  eft  celle-là  qu'en  la  vieille  manière  on  nomme  com-j 
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munement  la  forme ,  ou  bien  la  figure ,  ou  bien  le  profil,  ou  bien 

efleuation delà  voûte  j  &en  cette  nouvelle ,  elle  eft  nommée  la 
Première  forme ,  ou  première  courbure  de  la  voûte  ou  du  ber- 
ceau. 

La  courbure  que  le  tournoyement  du  berceau  peut  caufer  à 
a  voûte  qui  s'en  forme ,  eft  celle-là  qu'en  la  vieille  manière  on 
nomme  communément  le  plan  de  la  voûte  ;  &en  cette  nouuelley 
die  eft  nommée  L'afstete  ou  deuxiefme  courbure  de  la  voûte  ou 
cerceau. 

La  courbure  que l'eflargiflement  ou  reftreflînement  du  berT 
eau  peut  caufer  à  la  voûte  qui  s'en  forme ,  vient  à  fe  trouuer  a 
)eu  près  confondue  auec  la  première  courbure  &  l'alîîete  de  la 
toute;  &iln'efl  point  encore  necelTaire  de  luy  donner  vnnom 
ipart. 

I'eftime  que  par  ce  que  i'ay  dit,  vous  pouuez  aperceuoir  quel- 
le eft  la  nature  des  voûtes  en  gênerai -,  &  que  fi  vous  auez  enuie 
il'aprendre  cette  manière  njniuerfelle  de  trait  pour  la  coupe  de 
eurs  pierres ,  puis  que  toute  voûte  eft  vn  berceau  droicl:  ou  tour- 
nant, de  largeur  égale  ou  inégale,  vous  deuez  procéder  encéc 
pprentiuage  par  l'ordre  que  vous^voyez  en  ce  difeours ,  & 
prendre  premièrement ,  le  trait  pour  les  berceaux  droites  ,  de 
argeur  efgale  &inefgale  5  puis  en  fritte ,  apprendre  le  trait  poul- 
es berceaux  tournants  &  de  largeur  égale  ou  inégale. 

Et  ie  vous  afîèure  qu'ayant  apris  le  trait  pour  les  berceaux 
roits,  vous  aprendrez,  après  aifement  le  trait  pour  les  berceaux 
ournants  :  Au  lieu  que  fi  vous  ne  fauez,  premièrement  le  trait 
our  les  berceaux  droits ,  vous  ne  f auriez,  que  dificilement 
prendre  le  trait  pour  les  berceaux  tournans. 

Chaque  pierre  à"  vne  voûte  kflujîeurs  faces. 

IT  Ne  voûte  eft  communément  faite  de  plufieurs  pierres ,  Se 
V  chacune  de  ces  pierres  à  communément//*  faces  :  car  encore 
u'aux  berceaux  droits  &  de  largeur  inégale ,  comme  les  trom- 
pes, il  y  ait  des  pierres  qui  n'ont  que  cinq  faces  chacune,  il  n'en 
lut  pas  faire  pour  cela  deux  genres  diuers  ;  &  quand  yousf aurez, 
1  manière  de  trait  pour  vne  pierre  qui  afix  faces,  vous  Jjaurez* 
ufst  h  manière  de  trait  pour  vne  qui  n'en  a  que  cinq, 


Les  (îx  faces  d'vne  pierre  diuifees  en  trois  efpeceU 

EN  chaque  pierre  ,  les  fix faces  viennent  à  fe  trouuer  comme 
oppofees  deux  à  deux  entr'elles ,  &  l'on  les  dm/Je  en  trots  efpeces 
auecque  trois  noms.  J 

Les  deux  faces  qui  font  oppofees  entr'elles ,  font  d' vne  mefme  ef* 
£ece,&oiïtvn  mefme  nom  l'vne  que  l'autre. 

Ily  en  a  deux  qu'on  nomme  doeles ,  deux  qu'on  nomme  ltts> 
&  deux  qu'on  nomme  tefies. 

Pour  donner  à  entendre  qu'vne  des  faces  d'vne  pierre  aparoift 
à  l'œil, &  fait  le  dehors  œuureduMur- les  ouuriers  difent  que 
cefte  pierre  fait  parement  en  vne  telle  face  du  Mur. 

Conceuez^bien  cette  difiinffion. 

LEs  «toc  faces  aueclefquelles  ces  pierres  eftans  enœuure,  for- 
ment la  première  courbure  de  la  voûte,  ou  qui  font  parement 
en  l'vne  des  faces  de  cette  première  courbure,font  celles-là  qu'on* 
nomme  les  doeles  de  la  pierre. 

Les  deux  faces  de  chaque  pierre  qui  en  ceuure  fe  trouuent  ne- 
ceiîàirement  cachées  dansl'efpaiilèur  ou  corps  du  mur,  font  celles) 
là  qu'on  nomme  les  lits  de  la  pierre. 

Et  les  deux  autres  faces  delapartdefquelles  on  alonge  ou  ac~ 
courcifi  communément  la  voûte  au  befoin ,  foit  en  ligne  droite, 
fbit  en  ligne  courbe,  en  quelque  fensque  cepuifle  eftre ,  font; 
celles-là  qu'on  nomme  les  tefies  de  la  pierre. 

Acaufequ'il  eitmal-aifé  que  chacun  puiife  paruenir  à  enten- 
dre la  diftinction  de  ces  trots  efpeces  de  faces  d'vne  pierre  fur  Ici 
feul  &  fimple  difeours,  i'aymis,  aux  j.  6.  &  5-3.  planches,  plu4 
fieurs  figures  d'vne  pierre  taillée  de  voûte,  auec  les  noms  àcha-, 
cune  de  fes  faces,  outre  que  vous  en  pourrez  voir  au  naturel  enï 
ceuure  &  vers  les  ouuriers,  &  vous  y  taire  monftrer  au  doigt  8t$ 
à  l'œil  quelles  font  les  deux  faces  qu'on  nomme  doeles ,  quelles? 
font  les  deux  qu'on  nomme  lits,  &  quelles  font  les  deux  qu'on! 
nomme  tefies. 

Surquoy  ie  vous  Averti  qu'aux  pierres  d'vne  tcur,  d'vn, 
cul  de  four  ,  &  autres  voûtes  encore  5  il  y  aura  des  ouuriers  qui  àj 
caufe  de  leur  habitude,  aurontpeut-eftrede  la  peine  à  dtflmgueÀ 
«l'abord  ces  trois  eipeces  de  face  d'vne  pierre  fuiuant  cette  defcrip4 

tion, 


tïon ,  &  qui  pourront  y  eftre  aucunement  embarauez  ;  mais  ce 
iqueie  vay  dire  pourra feruir  à  vous  en  demefler. 

\Par  quelles  de  leurs  faces  les  pierres  des  voûtes  fe 
portent  l'vne  l'autre. 

EN  la plufpart  des  voûtes  qu'on  voit,il arriue  queles pierres  fc 
portent  l'vne  l'autre  par  leurs  lits -,  mais  il  ne  s'enfuit  pas  que 
celadoiue  eftre  gênerai  pour  toutes  les  fortes  de  voûtes. 

Il  y  a  des  voûtes  où  les  pierres  fe  portent  l'vne  Y^mit  feulement 
par  leurs  lits  ,  il  y  en  a  d'autres  où  elles  importent  feulement  par 
leurs  teftes. 
Et  il  y  en  a  d'autres  où  elles  fe  portent  fi  l'on  veut  enfemble  &  par 
eiirs  ///■/  &  parleurs  tefies-,  mais  il  n'y  d.pomtde  voûte  où  les  pierres* 
e  portent  l'vne  l'autre  par  leurs  <&*/«  :  &  voila  ce  que  vous  en 
iuez  à  remarquer. 

Voûtes  où  les  pierr  es  fe  portent  par  leurs  lits. 

L  Es  voûtes  où  les  pierres  fè  portent  l'vne  1  autre  feulement  par 
leurs  lits,  ïontgeneralement  tous  les  berceaux  couchez,  ou  alans 
leniueau,  foit  qu'ils  aillent  en  ligne  droite  ou  en  ligne  courbe, 
:omme  les  berceaux  de  caue  ,  les  voûtes  fur  lenoyau,  les  culs  de 
bur,  les  voûtes  d'Eglife,  d'ogiue,  d'arefte,lesarcsde  Cloiftre, 
kfemblables  fortes  i  quand  ils  ne  s'alongent  point  en  rempant 
îy  à  plomb, 

Voûtes  oà  les  pierr  es  fe  portent  par  leurs  tefles. 

LEs  voûtes  où  les  pierres  fe  portent  l'vne  l'autre  feulement  par 
leurs  teûesfontgeneralement  tous  les  berceaux  debout,  comme 
es  tours  de  toutes  fortes,  a  pans,  ronde,  ouale,  creufe,  renflée3 
ans  talus ,  &  auec  talus,  &  autres  quelconques. 

Voûtes  où  les  pierres  fe  portent  enfemble  par  leurs 
lits  &  par  leurs  teftes. 

LEs  voûtes  où  les  pierres  fe  portent  fi  l'on  veut  enfemble  &  par 
leurs  lits  &  par  leurs  te  fies ,  fout  généralement  tous  les  berceaux 
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rAtnpans ,  foit  qu'ils  aillent  en  ligne  droitte  ou  en  ligne  courfce, 
comme  les  defcentes  de  caue,  les  voûtes  d'efcalier ,  vis  S.Gilles, 
&  femblables  qui  ne  vont  ny  à  niueau  ny  aplomb. 

Et  en  cela  vous  voyez,  que  ce  rieft  pas  de  la  face  par  oïl  les  pier- 
resfe  portent  l'vne  l'autre,  que  défend  la  forme  delà  voûte  j  & 
que  cette  forme  là  ri a  rien  de  commun  auec  ce  qui  opère  le  foufte- 
nement  des  pierres  entr'elles  5  &qu'iïyWqueles  pierres  fe  por~ 
tentYvnt  l'autre ,  &  qu'en  outre ,  elles  s'accommodent  à  la  forme  de 
la  voûte. 

Les  différentes  fortes  de  lits ,  font  les  différentes 
ESP ECES  de  voûte. 

C'Eft  tant  feulement  la  différente  ejpece  des  faces  des  lits  des 
pierres,  qui  fait  les  différentes  ejj/eces  de  voûte  en  cette  ma- 
nière vniuerfelle  de  trait. 

Il  y  à  des  voûtes  où  les  faces  des  lits  des  pierres  font  toutes  plates, 
&  ces  voûtes  là  font  généralement  tous  les  berceaux  droits,  de  lar-' 
geur  égale  &  inégale,  couchez,  debout,  ou  rampans. 

Il  y  a  d'autres  voûtes  où  les  faces  des  lits  des  pierres  ne  font] 
pas  toutes  plates,  mais  elles  font  courbées  en  quelque  façon,  &  ces] 
voûtes  là,  font  généralement  tous  les  berceaux  tournants ,  de  lar-j 
geur  égale  &  inégale,  couchez,  ou  rampans  5  non  pas  qu'on  nej 
lespuilîèauffi  faire  auec  des  lits  plats ,  mais  iefuppofe  qu'on  les] 
vueille  faire  auec  des  lits  courbes  :  &  voila  toute  l'occafîon  qu'il  y  a 
défaire^***  efpeces  de  voûte  en  gênerai. 

Première  efpece  de  voûte. 

D Es  voûtes  où leslits  des  pierres  font  plats,  on  n'en  faict  det 
toutes  enfemble  en  cette  manière  vniuerfelle  de  trait  quW<? 
ièule  &  mefme  efpece  ,  qu'on  y  nomme  la  première  efpece  de] 
voûte. 

jDeuxiefme  efpece  de  vente. 

DËs  voûtes  où  les  lits  des  pierres  font  courbez,  on  n'en  fait! 
femblablement  en  cette  manière  vniuerfelle  de  trait  qu'"u;z<?  I 
feule  &  mefme  efpece ,  qu'on  y  nomme  la  deuxiefme  efpece  de 
voûte. 
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Ce  que  c  eft  que  10  INT. 

DE  ce  qu'en  vne  voûte,  les  pierres  dont  elle  eft  faite  font 
jointes  l'vne  à  l'autre,  vient  le  mot  de  jomt. 
I   Et  vous  Noterez  que  par  ce  mot  de  jomt  quand  i'en  vie, 
bn'entens  parler  feulement  qued'vne  ligne  &  non  pas  d'vnc 
office. 

1  Et  quand  ie  dy  joint  de  doele^  i'entens  nommer  la  ligne  en  la- 
!  uelle  fe  rencontrent  ou  aboutifîent  deux  faces  de  doeles  de  deux 
iierres  qui  fe  touchent  &  affleurent  l'vne  l'autre  en  befongne. 

Et  quand  ie  dis  jo'mt  de  tefte  ,  i'entens  nommer  la  Itgne  enla- 
juelie  fe  rencontrent  &  aboutilfent  àcxix  faces  de  tefte  de  deux 
lierres  qui  fe  touchent  ^affleurent  aufli  l'vne  l'autre  en  befon- 
gne. 

C'eft  vn  fre  diable  de  tailler  les  pierres. 

fr>  Hacune  des  pierres  qui  compofèntvne  voûte,  les  ouuriers 

!x->la  nomment  communément  vn  uoujfotr. 

;  Pour  faire  vne  voûte  de^plufieurs  pierres  ,  il  en  faut  aupara- 

lant  ta/lier  chaque  pierre  ou  vouffoir  d'vne  certaine/oTvwé-jfuiuant 

:  l  voûte  qu'on  veut  faire ,  en  façon  que  ces  vouffoirs  eftans  ajfem  - 

Uezjcn  œuure  chacun  en  fa  place  ils  viennent  iformer  iuftement 

Ette  voûte  entr'eux. 

;  Auaut  que  depouuoir  ainii  tailler  les  pierres  d'vne  voûte,  il 

im fçauotr quelle  doit  çRiefa  figure  de  chacune  des  fix  faces  de 

:hacune  d'elles. 

Ce  que  c  eft  que  PA2TEAVJÏ. 

'  A  figure  que  doitzuoïr  vne  des  faces  d'vne  pierre  de  voute^ 
;w  autrement  vn  vouifoir,  eft  ce  qu'en  la  pratique  du  trait  pour 
l  coupe  des  pierres  on  nomme  le  Paneau  de  cette  face. 

Ainfî  les  figures  que  dotuent  auoir  les  fix  faces  d'vne  pierre, 
utrementvn  vouffoir  de  voûte,  font  nommez  les  Paneaux  de 
ette  pierre. 

Les  figures  que  doiuentzuoir  les  faces  de  doele,  on  les  nomme 
is  Paneaux  de  doele. 

Les  figures  que  doment  auoir  les  faces  de  lits ,  on  les  nomme  les 
•'œneaux  de  Ut . 
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Lesfiguresque  doiuent  auoir  les  faces  des  teftes,on  les  nomme 
les  pane  aux  dete/te. 

Ce  que  çeft  que  V  ARC  DROIT,  autrement  le 

BEVEAjs  d'entre  deuxpaneaux  d'vne  mef- 

me  pierre ,  qui  aboutirent  enfemble  à 

vne  mefme  ligne. 

A  Fin  d'expédier  habilement  ouurage  ,  il  faut  outre  les  pa- 
neaux  fçauotr encore  les  pojîttons  o^xç,  dotuent  auoir  en  char 
quepierre,  les  faces  entr'elles  deux  à  deux,  &dansl'ordre  parle- 
quel  elles  dotuent  aller  aboutir  enfemble  a  vne  mefme  ligne, 
lors  qu'elles  feront  taillées. 

La  pofition  que  dauent  zuoix  les  deux  faces  d'vne  pierre ,  qui 
dotuent  aboutir  enfemble  à  vne  mefme  ligne,  lors  quelle  fera  tail- 
lée, eft  cela  qu'en  Géométrie  on  nomme  l'inclination  de  ces 
deux  faces  entr'elles. 

Or  cette  inclination  ou  pofition  fe  reprefenteaueedeuxlignes, 
accommodées  en  angle  entr'elles,  &  quand  ces  deux  lignes  H 
font  droites  ,  F  angle  qu'elles  font  entr'elles  eft  ce  que  les  ouuriers 
nomment  tare  droit  ouïe beueau de  ces  deux  faces. 

Quand  il  y  a  du  courbe  en  l'vne  ou  en  l'autre  ,  ou  bien  en  toutes 
ces  deux  lignes  ,  lafgure  qu'elles  font  entr'elles,  ils  la  nomment 
cherche  :  Comme  qui  diroit  que  la  ligne  courbe  en  a  efté  cherchée 
&  trouuée  par  le  moyen  depluiïeurspoin&s. 

Et  comme  en  vne  pierre  de  voûte  il  y  a  trois  efpeces  de  faces,  de 
doele  ,  de  lits ,  &  4e  tefte  ,  il  y  aauflî  trots  efpeces  de  beueaux  d'en- 
tre ces  trois  efpeces  de  faces-  il  y  a  le  beueau  d'entre  la  doele  &le 
lit,  le  beueau  d'entre  la  doele  &la  tefte,  &  le  beueau  d'entre  la  te- 
fte &  le  lit. 

Quand  les  lignes  qui  forment  les  beueaux  ou  cherches  des  faces 
de  doeles  &  de  lits ,  font  ajfemblêes  en  vn  mefme  plan,  chacune 
en  fonrang  ,  &  dansl'ordre  par  ouïes  faces  qu'elles  reprefentent 
fe  dotuent  trouuer  arrangées  en  befongne ,  la  figure  que  ces  ligne 
la  forment  entr'elles ,  eït  ce  que  les  ouuriers  nomment  le  cintre 
ou  tare  droit  Au  berceau  tout  entier. 

A  caufe  qu  il  importe  fax  tout  que  vous  /âchiezjbkn  ce  que  c'eft 
.qu'on  nomme  faneaux^  beueaux  >  cherches,  &  la  façon  àeh- 
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uelle  on  s'en  aide  en  la  pratique  du  traid ,  i'ay  faid  la  f  3. 
lanche  où  i'eflaye  à  reprefenter  l'vn  &  l'autre  ,  &  vous  pouuez 
titre  cela ,  vous  le  faire  monftrer  au  naturel  par  quelqu'vn  de 
bux  qui  en  ont  la  connoillànce. 

pe  que  c'efl  que  TRAIT  pur  la  coup  des  pierres. 

'  E  moyen  par  lequel  auec  la  règle  &  le  compas  commun ,  on 
L^  vient  à  trouuerles  paneauxde  doeie ,  de //tt,  &  de /-?/?<?,  d'vnc 
lierre  de  voûte  ,  &  leurs  arcs  droits  ,  eftee  qu'on  nommelapr^ 
\que  du  tratel  Géométrie  pour  la  coupe  des  pierres  en  tjtoréiu- 
Vitre. 

Ce  irait  là  rïeft  $as  la  Géométrie  pratique. 

A  Fin  que  vous  ne  vous  abufïez  point  à  ce  mot  de  Géométrie , 
IjL  &  que  vous  ne  penfiez  pas  que  la  pratique  du  traid:  pour  la 
:pupe  des  pierres  foit  la  mefme  chofe  qu'ailleurs  on  nomme  la 
leometrie  pratique ,  ny  la  pratique  défaire  les  figures  d'afstetey 
le  profil ,  &  d'ejleuation  des  corps,  ie  vous  auife  que/<?/?enco- 
e  autre  chofe  que  F  vne  ou  l'autre  de  ces  deux  là. 

Vous  deuez  donc  fçauoir  qu'en  la  Géométrie  pratique,  on  en~ 
eigne  par  exemple  imj -partir  vne  ligne  droite,  vn  arc  de  cercle, 
m  angle  de  lignes  droites  ,  à  mener  vne  ligne  droite  parallèle  ou 
perpendiculaire  à  vne  autre  ligne  droite,à  diutfir  vne  ligne  droite 
le  mefme  qu'vne  autre  ligne  droite  eftdiuifée,  kfaire  y  n  triangle  y 
mquarré ,  Se  autres  figures  de  plus  grand  nombre  de  coftez,  à 
catre  vn  angle  égal  à  vn  autre  ,  à  faire toutes  fortes  de  cherches,  au- 
rement  fictions  des  corps,  à  circonfcnre  vn  cercle  à  vn  triangle, 
du  bien  vn  triangle  à  vn  cercle ,  &  femblables  fortes  de  traidsj 
;Et  que  par  toutes  ces  chofes  on  n'y  a  pas  encore  enfiigné  le  traid 
oourla  coupe  des  pierres  :mais  comme  i'ay  défia  dit,  ie  penfe 
que  ceux  qui  enfeignentla  Géométrie  pourront  au  moyen  de  ce 
p.zité  faire  leçon  delà  pratique  de  ce  trait,  ainfique  de  la  Geo- 
pietrie  pratique ,  &  de  la  pratique  d'Arithmétique, 
'  Vous  deuez  fçauoir  aufli ,  que  de  faire  toutes  fortes  de  figures 
[d'afstete  ,  de  profil  &  d 'efieuation  d'vn  corps  ,  auec  vne  efchelle  3c 
fuiuant  y  n  deux ,  eft  encore  vne  autre  chofe  que  les  fimples  traits 
;de  la  Géométrie  pratique ,  &  que  cefi  auec  des  traids  de  la  Geo- 
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m  etrie  pratique  en  partie,  qu'on  faicl:  ces  figures  d'afïiete,  de1? 
profil,  &  d'efleuation  des  corps. 

Et  que  fi  vous  ne  fçaue^  point  du  tout  de  Géométrie  pratique, 
vous  nefçaurjez,  venir  à  bout  de  faire  toutes  fortes  de  figures  d'af- 
fiette ,  de  profil ,  &  d'efleuation  d'vn  corps ,  tel  que  ce  puifle 
cftre. 

Or  ie  vous  dy  que  le  traict  pour  la  coupe  des  pierres ,  eft  encore 
vne^#m,chofequen'eftny  la  Géométrie  pratique,  ny  la  prati- 
que des  figures  d'affiete ,  de  profil ,  &  d'efleuation  des  corps ,  & 
que  c'efl  auec  des  trai&s  de  la  Géométrie  pratique ,  &  auec  des 
figures  d'affiete,  de  profil,  &  d'efleuation  des  corps,  qu'on  faict 
ce  trait  pour  la  coupe  des  pierres. 

Et  partant  fi  vous  ne  faue^  du  tout  point  de  Géométrie  pra» 
tique ,  ny  faire  des  figutes  d'affiete ,  de  profil,  &  d'efleuation  des 
corps,  vous  iugezbien  que  vous  ne  faunes entendre  cette  ma-  , 
nierevniuerfelleicyde  trait  pour  la  coupe  des  pierres. 

le  fupofe  donc  aufïi  bienicy  qu'en  mon  liure  de  la  Perfpectiue, 
&  en  partie  en  celuy  des  Cadrans  ,  que  yous fçauez^  également 
&la  Géométrie  pratique,  &  faire  toute  s  fortes  de  figures  d'affiete 
de  profil,  &  d'efleuation  des  corps,  enlemble  que  vous  en  con^  \ 
wo/jfèz,\es  outils  par  leurs  noms,&  que  vous  en  entendezL.les  ter- 
mes ordinaires ,  &  pour  cela  ie  ny  enfeigne  pas  vn  feulmotdc 
l'vn  ny  de  l'autre. 

Si  i'auois  entrepris  d'eferire  delà  Géométrie  pratique,  &de 
la  manière  de  faire  toutes  fortes  de  figures  d'affiete,  de  profil, 
d'efleuation,  &  de  cherche  des  corps,  ie  ne  voudrois  pas  en  dire 
feulement  quelque  chofe  en  panant,  comme  on  voit  au  commen- 
cement d'aucuns  liures  de  Perfpecliue,  à' Architecture,  &  fembla- 
fcles  :  i'eflayerois  d'en  parler  zu  long  à  mon  poflïblepour  lesarti- 
fàns,  attendu  l'importance  de  l'vn  &  del'autre,  outre  que  leur 
eitendue  veut  vn  volume  à  part. 

On  peut  couper  des  paneaux  pour  les  voûtes 

de  la  première  &  non  de  la 

deuxiefme  efpece. 

PVis  que  les  lits  des  pierres  des  voûtes  de  la  Première  efpe- 
ceen  gênerai  fonttous  plats ,  vous  po\iuez  tracer  8c  couper  des 
paneaux  de  ces  lits  plats  en  vne  ciiofe  mince  &  plate ,  comme 
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is,  carton ,  fer-blanc  &  femblables,  &  en  apltquatttpms  âpre? 
es  paneaux  ainfi  tous  plats  aux  lits  de  ces  pierres,  ils  fiadjujîe- 
mt  &  les  toucheront  de  toutes  parts  en  meime  temps ,  fans  eftre 
ucunement  forcez  ny  contrains  en  aucun  endroit. 

Mais  depuis  que  les  lits  des  pierres  des  voûtes  de  îa  Devxiesms 
fpece  en  seneral/S»/  courberas,  quelque  forte  de  courbure  que 
epuiffe  eftre,  vous  nepouuezpas  tracera,  couper  les  paneaux 
e  ces  lits  courbez  en  vne  matière  plate,  de  façon  c^iapliquant 
uis  après  ces  paneaux  plats  à  ces  lits  courbez ,  ces  paneaux  là 
iennent  a  sa]ufier  à  ces  lits  &  a  les  toucher  de  toutes  parts  en  me£- 
îe  temps,  fans  eftre  aucunement  forcez  ny  contraints  en  aucun 
ndroid ,  ôz  Ci  vous  les  y  voulez  faire  toucher ,  il  faut  que  vous  les 
ifïiez  deuentr  courbez  auiîi  bien  que  ces  lits,  &  ce  ne/m?»/ plus 
iiors  des  paneaux  plats. 

Voila  comme  la  forme  ou  efpece  des  lits  des  pierres  des  voûtes 
e  la  première  efpece,  peut  eftre  figurée  &  baillée  en  vn  plan,  c'en: 
dire  par  vnpaneau  plat;  Se  celle^des  lits  des  pierres  des  voûtes  de 
.  deuxiefme  efpece  ne  peut  pas  y  eftre  figurée  ny  baillée. 

Ainfi  les  voûtes  de  la  premtere  efpece  en  gênerai ,  font  d'vne 
lature  plus  fimp  le  que  ne  font  les  voûtes  de  la  deuxiefme  efpece 
ti  gênerai ,  &  partant  le  trait  pour  les  voûtes  de  la  fremtere  efpece 
îoit  eftre  çlus  fimple,  que  le  trait  pour  les  voûtes  delà  deuxtefinz 
JLpecc. 

|  Car  les  principales  faces  des  pierres  des  voûtes  de  la  première 
fpece  qui  font  leurs  lits  &  leurs  doeles ,  (zpeuuent  faire  toutes  & 
bûj  ours  par  des  paneaux  pUts  ,  en  creufantladoeleenapres:&les 
I  rincipales  faces  des  pierres  des  voûtes  de  la  deuxtejme  efpece  qui 
jmtaufli  leurs  lits  &  leurs  doeles  ne  kpeuuent  pas  faire  toutes  & 
bûjours  par  des  paneaux  plats  •  &  pour  en  venir  about  aprochant 
lelaprecifïon  ,  il  y  faut  procéder  par  le  moyen  des  cherches  en  la 
[lus  part  au  lieu  des  paneaux ,  à  caufe  que  la  pratique  de  faire  des 
gures  dont reftenduè'eft  toute  plate  fetrouue plus  facile  &plus 
yfée  à  aprendre  &  a  mettre  à  exécution,  que  n'eft  la  pratique 
|e  faire  des  figures  dont  l'eftenduè"  eft  courbée  comme  que  ce 
uit ,  de  làfuitTque  le  mz//par  paneaux  plats  pour  les  voûtes  de 

première  efpece  eftplus//W/?/<? ,  enfemble  eft  plus  facile  ,  &  con- 

quemment  plus  a/Je  a  aprendre  &  a  mettre  à  exécution  que 

'eftlem*/>par  cherches  pour  les  voûtes  de  la  deuxiefme  efpece. 

Mais  ces  deux  efpeces  de  traits  font  tellement  ^/eW  entr'elles, 
oie  quand  vous/pw^l'efpece  de  trait  par  paneaux  plats  >  pouc 
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les  voûtes  de  la  première  efpece ,  vous  aprendrese,  en  fuitteaifemen 
le  trait  par  cherches  ,  pour  les  voûtes  delà  deuxtefme  efpece. 

Que  fi  vous  ne/j^#^pas  celuy  la  ,  vous  riaprendrs^  qu'à  pein 
celuy  cy,  &  fi  vous  errez,  en  celuy  la,  vous  m-m^eiicorpluftoi 
en  celuy  cy. 

Que  fi  en  trauaillant  vo\isne  connoijfez^  pas  fi  vous  erre^ounoi 
en  celuy  là,  vous  neypwr/^.connoiftre  fi  vous  errèçjbto  non  en  ce 
luy  cy ,  quelque  longue  routine  que  vous  puiiîiez  auoir:  furquo' 
vous  tugerezA  ceux  a  qui  Ion  dit  qu'ils  pratiquent  des  traits  fW: 
aux  voûtes  de  la  première  efpece  ,  Se  par  exemple  en  la  voûte  qu« 
les  ouuriers  nomment  defeente  biatfe  Se  en  talus  ,  au  lieu  d'exami 
nerce  qui  en  eft  ,  ont  quelque  raiibn  de  vouloir  d'abord  etiw»/* 
au  trait  des  voûtes  les  plus  dificiles  de  hdeuxiéme  efpece,&  dépar- 
ier incontinent  de  faire  le  trait  d' vne  vis  S .  Giles,  &  de  iembiable; 
fortes  de  berceaux  rampans  Se  tournoyans. 

Et  d'autant  que  pour  venir  zbout  d'aprer/dre  le  trait  par  cherche: 
pour  les  voûtes  de  la  deuxtejme efpece,  il £zut  premièrement  quÀ 
vous  factuelle  trait  par  paneaux  plats  des  voûtes  de  lapremiereeÈ 
pece. 

Pour  cela  dans  cette  manière  vniuerfelle  il  y  a  tout  au  long  & 
par  le  menu  d' vn  bout  à  autre  la  mantere  de  trait  par  paneauxplatï 
des  voûtes  de  la  première  ei]pece^auantc\uec\e  venir  àla  mamerk 
de  trait  par  cherches  des  voûtes  de  la  deuxtefme  efpece ,  Se  en  âpre  J 
vantcdlelà,  vous  aprene^Cansy  penferàmefmetemps,aufii  là 
plus  part  de  celle  cy. 

Quand  vne  des  faces  d'vne  pierre  vient  à  paroiftre  à  defcou-»i 
uerten  la  furface  d'vn  mur ,  les  ouuriers  difent  de  cela,que  cette, 
pierre  fait  de  cette  face  là  parement  en  cette  furface  de  mur. 

Vne  mefme  fierre  fait  parement  à 
flujteurs  voûtes. 

V  Ne  mefme  pierre  peut  de  feS  diuerfes  faces  faire  à  mefme; 
temps  parement  à  plufieurs  diuerfes  &  diferentes  voûtes* 
Car  de  l'vne  de  fes faces  de  doele  elle  fera  parement  à  vne  voûte, 
de  l'vne  de  fes  faces  de  tefte  elle  fera  parement  à  vne  autre  diferen- 
te  voûte  ,  Se  de  l'autre  de  fes  telles  elle  fera  parement  encore  à  vnd 
troifiefme  &  diferente  voûte. 
Par  exemple ,  quand  la  voûte  d'vne  allée  de  paifage  ou  de  com- 
munication 


munication  aboutit  d'vne  fart  a  vn  cul  de  fout  ,&  cpitàtY  autre 
art  elle  aboutit  à  vne  tour  ou  bien  à  vu  berceau ,  pofant  que  cha- 
ijue  pierre  de  cette  voûte  d'allée  foit  aflez  longue  pour  aller  de  la 
our  au  cul  de  four ,  quoy  qu  elle  puiiîè  eftre  de  plufieurs  pierres* 
:hacune  de  ces  pierres  là  fait  de  l'une  de  Cesdoeles  parement  à  la 
route  de  l'allée ,  &  de  t^ne  de  Çesteffes  elle  fait  parement  à  ce  cul 
kfour,  &  de  t  autre  de  fes  te  fies  elle  fait  parement  à  h  tour  ou 
)ien  au  berceau. 

I'ay  reprefènté  cela  dans  la  4.  planche,  par  deux  figures  di- 
terfès  en  celle  d'enhaut  &  en  celle  du  milieu. 

~2onfiderer  par  ordre  les  diuerfes  voûtes  aufqueïïei 
les  faces  d'vne  me  fine  pierre  font  parement 
à  mefme  temps. 

sf)Vis  qu'vne  mefme  pierre  peut  de  fes  diuerfes  faces,  faire  à 
1  mefme  temps  parement  a  trois  diuerfes  voûtes ,  il  eit  a  propos 
le  confiderer  ces  voûtes  par  vn  ordre  ,&  de  leur  donner  \i\nom  à 
hacune  >  afin  de  s'entendre  l'vne  l'autre  alors  qu'on  en  parle  ,& 
ju'on  ne  vienne  pas  à  en  prendre  l'vne  pour  l'autre ,  ce  qui  pour- 
ioit  cauler  de  la  confuiîon. 

Comment  Ceft  que  les  ouuriers  nomment  les 
rencontres  d'vne  voûte  auec  l'autre. 

Es  ouuriers  en  cet  Art  ont  de  traditiue  en  vfage  vne  manière 

*  de  nommer  chacun  de  ces  rencontres  de  voûtes  diuerfes. 

Quand  la  voûte  par  exemple  d'vne  allée  aboutit  à  vn  berceau 
:ouché ,  foit  de  niueau  foit  rampant,  ils  difent  que  cette  voûte 
acheté  \ç.  berceau. 

Quand  elle  aboutit  à  vn  cul  de  four ,  ils  difent  qu'elle  racheté. 
e  cul de four. 

Quand  elle  aboutit  à  vn  berceau  debout ,  il  s  difent  qu'elle  ra~ 
hete  la  tour  ou  bien  que  c'eft  vue  porte  en  la  tour. 

Quand  lesioints  de  doele  d'vne  voûte  vont  aboutir  d'vne  part 
ous  enfemble  à  vn  mefme  point ,  &  que  de  l'autre  part  ils  abou- 
iflent  enfemble  à  vn  berceau  debout,  ils  difent  de  cela  que  c'  d\ 

ne  canonnière  ou  vn  e  trompe  en  la  tour, 

£ 
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Les  mefmes  ouuners  font  encore  d'autres  diuerfes  obferuation: 
dans  les  voûtes  :  par  exemple.,  ils  obferuent  fi  vne  tour  eit  rondei 
ououale,renflée,  oucreufe,ianstalus,&auectalus,&ainiide  chai 
cun  des  cas  particuliers  ils  en  font  comme  vne  obferuation,  &ei 
fuite  vnepropofraon  particulière  en  leur  vieille  manière  de  trait: 
Mais  en  cette  manière  vniuerfèlle ,  il  y  a  premterementvw  nom 
gênerai  qui  enuelope  &  comprend  généralement  tous  les  diuers 
cas^&cputs  il  y  a  le  nom  particulier  à  chacun  de  ces  mefmes  cas  là 

Comment  les  rencontres  de  voûtes  l'vne  auec 
l'autre  font  nommez^  en  cette  manière 
vniuerfèlle. 

QVand  chaque  pierre  de  la  voûte  d'vne  allée  fertà  mefme 
temps  de  fes  diuerfes  faces  à  trois  diuerfes  voûtes  y  celle  là  de 
ces  trois  voûtes  à  qui  la  doele  de  la  pierre  fait  parement  à  fçauok 
la  voûte  de  l'allée  ,e£c  en  cette  manière  vniuerfèlle  cy,  nommée 
la  première  ■voûte. 

Et  chacune  des  autres  deux  voûtes  à  qui  t-vne  des  tefies  de  la 
pierre  fait  parement,  aufii  bienlatour,  le  berceau,  que  le  cul  de 
four,  efr  en  cette  manière  vninerfelle  cy^nomméehdeux/e/mé 
voûte. 

Ainfi  la  voûte  de  l'allée  a  qui  la  doele  de  la  pierre  fait  parement 
eftnômée  la  premt ère  voutey  al'égard  de  chacune  des  autres  deux 
voûtes  a  qui  les  tefies  de  la  première  font  parement ,  foie 
berceau  ,  tour,  ou  cul  de  four  ;  &  chacune  de  ces  autres  deuxvoMÀ 
tes  à  qui  la  tefle  de  la  pierre  fait  parement,  autant  le  berceau,  la! 
tour,  que  le  cul  de  four,  &d'vn  coite  que  d'autre,  eftnômée  deuÀ 
<xtefme  voûte  à  l'égard  de  la  voûte  de  l'allée  à  quila  doele  de  lai 
pierre  fait  paremen  t . 

Et  partant  parce  mot  de  première  voûte ,  vous  entendrez  toiU 
jours  celle  des  trois  voûtes  a  laqu'elle  xnedesdoelesde  la  pierre! 
fait  parement,  &  à  ce  mot  de  ^deuxiefme  voûte ,  vous  entendrez] 
toujours  vne  des  deux  à  qui  l'vne  des  tefies  de  la  pierre  fait  parc-  j 
ment. 

Cette  manière  de  confiderer  &  nommer  ces  trois  voûtes  ainiïi 
par  ordre  ciQpremiere,  &  deuxicfme ,  n'empefche  pas  qu'après  on! 
ne  puine  nommer  chacun  des  cas  diuers  à  la  vieille  mode  quel 
les  ouuriers  ont  accoufiumee. 


Mais  ellesfontainfi  nommées  par  ordre  de première  &  deuxiefme 
;oute  en  cette  manière  vniueffelle,  afin  de  vous  faire  remarquer 
|  donnera  entendre,  qu'en  toute  rencontre  de  voûtes  diuerfes 
i  voûte  de  t  allée  de  communication  à  laquelle  vne  doele  de 
haque  pierre  fera  parement ,  doit  eftre  conjiderée  {^première  ,& 
[u'au  cas  d'vne  femblable  rencontre,  il  tà.\it premièrement kiio. 
!?s  paneaux  de  ^e/<?&  de///*  de  la  pierre,  &  leurs  beueaux  decin- 
reou  d  arc  droit,  iufques  à  en  pouuoir  faire  fufyendre  cette  pre- 
mière voûte  d'allée,  avant  que  de  p  enfer  à  faire  laquelle  que  ce 
Dit  des  autres  deux  voûtes ,  foit  berceau ,  tour,  ou  cul  de  four ,  à 
iquelle  vne  des  teftes  de  la  pierre  fait  parement ,  dont  Monfieur 
Oefargues  monftra  l'expérience  en  la  deuxiefme  pièce  qu'il 
t  couper  aux  ouuriers  du  Louure ,  il  y  a  deux  ans ,  laquelle  deu- 
iefme  pièce  feroit  nommée  en  la  vieille  manière  de  trait  vne  dét- 
ente biai(e&  en  cannoniere,  dans  vne  tour  en  ouale  irreguliere, 
a  talus  au  dehors,  &  rachetantle  cul  de  four  en  dedans. 

Puis  quand  les  paneaux  des  doeles  &  des  lits  d'vne  pierre  font 
itSj&auflî  leurs  beueaux  de  cintre  ou  d'arc  droit  pour  la  premie- 
s  voûte,  il  faut  ajufier  ces  paneaux  par  leurs  boutsà  chacune  des 
euxieûnes  voûtes,  d'vne  part  &c  d'autre ,  attendu  que  ce  font  les 
outs  de  ces  paneaux  là  des  doeles  &  des  lits  qui  refpondem  aux 
eftes  de  la  pierre. 

Et  dans  ces  mots  d'a]ufler  les  paneaux  des  lits  &  des  doeles 
ela  pierre  delà  /?n?;»/m?voute,par  leurs  bouts  ila.  deuxième  y  ome, 
mt  compris  &  entendez,  j  généralement  tous  les  cas  ou  rettcon- 
•es  qui  peuuent  arriuer  aux  teftes  des  pierres  d'vne  voûte  de  la 
*emiere  efpece  ,  comme  daller  foit  à  niueau,  foit  en  rampe,  de 
roit  ou  de  biais ,  racheter  foit  vn  mur  tout  plat  fans  talus ,  &  auec 
jilus ,  foit  vn  cul  de  four,  vn  berceau ,  couché,  rampant,  debout, 
iond ,  ouale ,  renflé ,  creux  ,  &  ce  que  les  ouuriers  nomment 
[tire  vne  porte  ou  vne  trompe  en  la  tour,  &  généralement  tout  ce 
|  ui  peut  arriuer  aux  teftes  de  la  pierre. 

Et  par  le  mot  feul  £a)uftement  vous  entendrez,  ce  que  lesou- 
riers  nomment  en  deux  mots  jalonnement  &  dérobement. 

Sujetlions  de  la  vieille  pratique  du  trait. 

DAuantage  en  la  -vieille  manière  de  trait ,  il  faut  obferuer  &  di- 
stinguer plufieurs  chofes  a  part ,  &  qui  font  autant  àefejcz 
lions  diueries  &  particulières. 

Eij 


De  ces  fujedions  par  exemple  on  en  nomme  vne  biais 
l'autre  on  la  nomme  ra/npe,&c  l'autre  on  la  nomme  talus,  &  loi 
les  prend  communément  delapartduplaindel'ouurage;&ei) 
cette  manière  vniuerfelle  ,  on  les  prend  de  la  part  du  vuide. 
comme  vous  pouuez  voir  aux  figures,  8.  9.  &  10. 

Aucune  fois  il  ny  a  ny  biais  ny  rampe  ny  talus  en  rouuragejaui  : 
cunefois  iljy  a  du  biais  delarampe&du  talus  tout  enfemblej' 
quelquefois  il  jy  a  du  biais  tkpoint  de  rampe  ny  de  talusjou  bien 
iljy  a  de  la  rampe ,  ôzpointdc  biais  ny  de  talus,  ou  bien  ilji  aura  di|, 
talus  &  point  de  biais  ny  de  rampe  -y  vne  autrefois  il  y  aura  du  biaij 
&  de  la  rampe  Ufoint  de  talus ,  ou  bten  du  biais  &  du  talus  &  point 
de  rampe  ;  ou  bten  de  la  rampe  &  du  talus  &  potnt  de  biais  5  qui 
{onthu/cl  cas  diuers. 

Et  comme  il  y  a  plufieurs  cas  diuers,  il  y  a  auflî  plufieurs  diueri 
fes  opérations  a  faire,  àfçauoir  vne  en  vn  cas ,  &  t autre  en  Tau  : 
tre  ,luiuant  qu'iljy^  du  biais  de  la  rampe  ou  du  talus  ,  ou  qu'il  n 
tt  point  de  l'vn  ou  de  l'autre. 

Quand  il  ny  any  biais  ny  rampe  ny  talus,  alors  'ûnyapotnttû 
la  vieille  manière  de  trait  d'opération  particulière  a  faire,  à  cauf<j 
cjue  tous  les  angles  ou  paneaux  de  chaque  pierre  ont  a  venti 
à  l'efcuiierre  ou  à  angles  droits ,  en  quoy  ces  paneaux  fetrouuenj 
tous  faits,  fanscju'iï  foit  necelFaire  d'y  employer  dauantage dd 
temps  ,  à  caufe  que  l'angle  droit  eft  toujours  tout  fait  en  l'e-' 
quierre. 

Mais  quand  iljy  a  du  biais  de  la  rampe  ou  du  talus  ,  alors  tou;j 
les  paneaux  de  chaque  pierre,  nedotuentipasedrc  àl'equierre] 
ou  adroits  angles  ,  &  lors  il  y  a  quelque  opération  particu-j 
liere  à  faire  en  chacun. 

L'opération  qu'il  faut  faire  en  vne  pièce  de  trait  zcaufi  duj 
biais  ,  nefi  pas  la  mefme  opération  qu'il  y  faut  faire  à  caufe  de  1  j 
rampe  ou  du  talus  :  &  ainfï  des  autres  :  &  quand  vousfçaued 
faire  vn  exemple  d'vn  de  ces  cas  à  la  vieille  mode ,  vous  nefauei 
pas  au/fi  faire  les  exemples  de  chacun  des  autres  cas. 

Mais  encette  manière  vmuerfeile ,  vous  riauezjàen.  à  obferueil 
ny  a  faire  en  vn  cas  ou  exemple ,  qu'il  ne  vous  faille  obferuer  &i 
faire  en  chacun  des  autres  cas  ou  exemples,  &  les  opérations  qud 
vous  y  pratiquerez  en  quelque  exemple  que  ce  foit ,  font  toutes 
les  mefmes  que  vous  pratiquez  en  chacun  des  autres. 

C 'eft  àdire  qu'en  cette  manière  cy,  tout  ce  qui  fe  rencontre 
4  faire  en  vn  quelconque  exemple  auquel  iljy  a  du  biais  de  ia 


rampe  &  du  talus,  toute  la  mefme  chofe  Ce  rencontre  à  faire  fî 
vous  voulez  en  vn  quelconque  autre  exemple ,  auquel  il  ny  aura, 
ny  biais  ny  rampe  ny  talus. 

Et  voila  comme  en  la  'vieille  manière  de  trait,  Y  exemple  auquel 
ljà  du  biais  de  la  rampe  &  du  talus ,  eft  plus  compofe  que  celuy 
auquel  il  ny  a  point  de  l'vn  ou  de  l'autre. 

Mais  en  cette  manière  'vniuerfelle ,  l'exemple  auquel  il  y  a  du 
:>iais  de  la  rampe  &  du  talus  ,  eft  auffi fimple  &  n'eiî point  du  tout 
Iplus  compofe  qu'vn  exemple  auquel  il  ny  a  point  de  l'vn  ou  de 
i. 'autre,  Et  quand  vous/pz^r^bien  cette  manière  cy  de  trait,vous 
itrouuerez  qu'il  ne  faut  pas  faire  vne  feule  opération  en  vn  exem- 
ple, qu'il  ^^//■lamefme  chofe  à  faire  en  tout  autre  exemple. 

Et  comme  vous  n'aurez  toufiours  en  chaque  exemple  qu'une 
mefme  choie  à  pratiquer ,  vous  ne  f auriez,  manquer  à  vous  en 
(ouuenir  au  beioin. 

Lon  pourrait  bien  aufli  rendre  la  vieille  manière  de  trait  vni- 
uerfelle,  mais  elle  feroit  toujours  plus  longue,  &  celle-cyplus 
abregée  &  plus  aifée  à  mettre  en  exécution  par  les  ouuriers 

Semblablement  pour  ce  qui  eft  de  racheter  le  berceau,la  tour, 
&le  cul  de  four,  aux  defeentes,  aux  trompes  ,&  femblables  fortes 
de  cas ,  i\j  à  dans  la  vieille  manière  de  trait  pour  chacun  de  ces 
exemples,  ordinairemëtaufïi  quelque  eipeced'op  emûon  a  faire, 
qu'il  ne  fautes  faire  en  l'autre. 

Et  l'opération  que  l'on  y  fat  pour vne  porte  en  la  tour,  n'efi 
pas  la  mefme  qu'on  j  fait  pour  vue  trompe  en  tour ,  ou  pour  vn 
rachat ,  foit  de  berceau  foit  de  cul  de  four,  &  femblables  diuer- 
fïtez. 

Ainfï  chaque  pièce  de  trait  en  cas  delà  ow?/#<?  maniere,eft  com- 
me ynfecret  particulier  qu'il  faut  apprendre  Jêparement  y  &dont 
le  nombre  eft  vne  grande  charge  à  la  mémoire. 

Mais  en  cette  manière  vniuerfelle  il  ny  a  qu'vn  fèul  &  mefine 
précepte  généralement,  pour  toutes  ces  diuerfes  rencontres  ou  pie- 
ces  d'ouurages  ;  &  par  vne  mefme  façon  d'opérer,  on  fait  laquelle 
que  ce  puiiïe  eftre  de  toutes  ces  diuerfes  chofes,  comme  Aéra- 
cheter  le  berceau,  la  tour  de  toutes  fortes,  le  cul  de  four,  les 
trompes,  &femblables,  fans  qu'en  vne  occaiionify^/'menàfaire 
qu'il^y  aitaufti  la  mefme  chofe  à  faire  fi  l'on  veut  en  chacune  des 
autres. 

Il  y  à  la  manière  outre  cehdetrouuerïzrc  droicT:,  oubeueau  des 
deux  paneanx  de  chaque  pierre  qiùdoiuenc  aboutir  enfemble 
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â  vne  mefme  ligne,  alors  que  la  pierre  fera  taillée,&  dontlapra. 

que  n'eft  pas  encore  en  vfage  en  la  vieille  manière  de  trait. 
Mais  en  cette  manière -vniuerfelle  ,  la  pratique  de  trouuer  c!| 

arc  droit  ou beueau  de  deux  paneaux  eft  fî  générale  ,  que  dés  q| 

rousyf*#^trouuerlesbeueauxy?#/éV7z<'/z/tpour  vnendroid,  voi 
jçauezi, trouuer  auffi  les  beueaux  pour  tous  les  autres. 

Voila  comme  en  cettemaniere-cydetraitilya/ro/'^r//>jdi 

ftintes ,  &  chacune -vniuerfelle  :  à  ffauo/rh  pratique  de  trouuerW 
panneaux  de  doele  &  de  lits  de  la  première  -voûte  •  la  pratique  d\\ 
\ufler  ces  paneaux  par  vn  de  leurs  bouts  à  l'vne&  à  l'autre  di 
deuxtefene  voûte-,  &  la  pratique  de  trouuer  l'arc  droit  ou  beueal 
decespaneaux  deux  à  deux,  comme  ils  doiuent  tenir  l'vn  à  l'aii 
tre  en  befongne. 

Mais  pour  déclarer  cette  manière  vniuerfelle  en  chacune  de  fJ 
parties,  &  la  déduire  par  vn  feul  &  mefmedifcours  en  mefmes  pat 
roIes,fur  vnfeulc3.s  ou  exemple  qui  enuelope  &  comprene  genenj 
iement  tous  les  autres  cas ,  il  a  falu  nécessairement  trouuer  commi 
yous  voyez  vne  façon  de  s'expliquer  <**/>-(?  que  <r/&  dont  on  a  cod 
Jtume  de  s'expliquer  en  la  -vtetlle  manière  de  trait  qui  eftparticul 
liere  à  caufequelesparolesaueclefquellesoneft  en  poflefîion  d 
s'expliquer  d'vne  manière  particulière ,  vousferoientconceuoi 
rne  manière  particulière  au  lieu  d'vne  manière  vniuerfelle. 

Et  fi  vous  auez  enuie  d'aprendre  vne  manière  vniuerfelle ,  i 
faut  que  vous  apreniezla  façon  dealer  vniuerfeMement^ufCi  bier 
que  pour  aprendre  vne  manière  particulière,  il  faut  que  vous  fâ- 
chiez la  façon  de  parler  particulièrement. 

Vne  manière  mefme  a  trouuer  tous  les  paneaux. 

LA  manière  de  trouuer  les  paneaux  des  pierres  d'vne  voûte  de 
la  première  efpece,  eft  la  mefme  pour  vne  feule  pierre  que 
pour  chacune  des  autres. 

Ainfi  quand  vous  feaurezj  trouuer  les  paneaux  d'vne  de  ces 
pierres,  vous  feaure^aufi  trouuer  les  paneaux  pour  chacune 
des  autres.  * 

Outrequechaquepierred'vnevouteà/vfaces,  elle  a  déplus 
encore  W  coins  ou  pointes  rmflîues,  autrement  hutcl  angles 
iolidcs,  a  Içauoir  quatre  <l  vne  de  fes  telles,  &  quatre  à  l'autre,  &  ^cha- 
cun <\ecesy  coms  ou  angles  folides,  refpond  à  trou  des  faces  de 
cetee  pierre. 
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les  deux  teftes  d' vne  de  ces  pierres  de  voûte,  ySjtffemblabieS 
u  bien  elles  »?/?/?/- pas femblables  entr'elles. 
Quand  les  deux  telles  d' vne  de  ces  pierres  là  font  femblables  en-? 
'elles  ,  ayant  trouvé  les  paneaux  de  l'vne  de  ces  teftes,  vou» 
îezparce  moyen  mefme  au/si  trouué  les  paneaux  pour  faire 
autre  tefte. 

Mais  quand  ces  deux  teftes  là  ne  font  pas  femblables  entr'elles, 
ous  ney£*#ra^pas  trouuer  par  vne  meime  opération  &  tout  à  la 
>is,  les  paneaux  pour  faire  l'vne  &  l'autre  de  ces  deux  teftes  di£ 
mblables  ,  &  quand  vous  auez  trouuélcs  paneaux  pour  en  faire 
ie  vous  navez.pa*  à  meime  temps  avfsï  trouué  les  paneaux  pour 
1  faire  l'autre;  &  faut  après  encore  que  vous  frocediezÀ  vne  autre 
Duuelle  opération,  qui  vousym**?  à  trouuer  les  panneaux  pour 
ire  cefte  autre  tefte. 

Eten««*deteftesdiflemblables,il  faut  que  vous  les  faflieznc 
;flàiremet  l'vne  après  l'autre,  c'eft  à  dire  que  vous  trauaillezaux 
ineaux  ,  premièrement  pour  faire  'vne  de  ces  teftes  ;  &  fecon- 
:ment  que  vous  trauailliez  encore  aux  mefmes  paneaux  pour 
ire  l'autre  tefte. 

Conjïdererpar  ordre  les  deux  teftes  d*  vne  pierre 
de  voûte. 

*7>Ela  eftant,  il  eft  à  propos  de  confiderer  par  vn  ordre  les 
^deux  teftes  des  pierres  des  voûtes,  &  de  les  diftinguerpar 
urs  noms,  afin  de  s'entendre  l'vn  l'autre  alors  qu'on  en  par  - 
,  &  de  rendre  cette  manière  cy  de  trait  plus  méthodique. 
De  nommer  ces  teftes,  vne,la  tefte  de  devant,  l'autre  la  tefte 
i  derrière ,  il  arriueroit  aucunefois  qu'on  ne  s'entendroit  pas, 
mamment  alors  qu'on  ne  fçauroit  pas  bien  dire  laquelle  en  ceu- 
re  doit  eftre  la  tefte  ou  de  devanton  de  derrière ,  &  quand  la  fi- 
ure  par  ou  l'on  rwww«Me  le  trait,  fe  trouué  eftre  vne  tefte  fup- 
{ee,  &  quine  doit  pas  demeurer  en  befongne,  comme  lou- 
ant il  auient  qu'on  en  fuppofe  vne,  laquelle  en  ceuure  ne  pa- 
)ift  point,  &fe  trouué  perduëapres  que  la  befongne  eft  achc- 
h}  c'eft  pourquoy  tout  bien  confideré,  l'on  ne  les  nommera 
as  tefte  de  devant  &  de  derrière. 
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Notiez^  cette  àiftinBion. 

MÀis  pour  donner  à  entendre  celle  des  deux  teft.es  d'v.j 
pierre  de  voûte  par  laquelle  il  faut  commencer  Je  traJ 
&  pour  laquelle  il  faut  premièrement  trauailier  aux  paneaux! 
doeles  &  de  lits ,  en  cette  manière  vniuerfelle  on  la  nommd 
première  tefie  ,  c'eft  adiré  que  la  tefte  par  laquelle  ilfautcoro 
mencer  le  trait ,  fera  nommée  icy  \zfrcrmere  tefie. 

Et  l'autre  tefte  pour  laquelle  on  trauaille  fecondement  enq 
re  aux  mefme  paneaux  pour  lesyajufter,  eft nommée  \zdeu 
tejme  tefie. 

Et  puis  qu'on  comence  à  pratiquer  le  trait  de  la  coupe  des  pierr 
par  vnQfremtere  tefte,auant  que  de  trauailier  à  faire  la  deuxtefm 
vous  voyez  bien  qu'il  eftabfolument  necefiaire  de  bien  dedui 
au  long  &par  le  menu  toute  la  pratique  du  trait  pour  cette  pr. 
miere  tefte,  auant que  de  parler  de  la  pratique  du  trait  pour 
deuxiefme  :  ainfi  ie  ne  voy  pas  de  raifon  de  vous  aller  mettre  dai 
le  trait  pour  faire  vne  deuxiefme  tefte ,  auant  que  vous  ay< 
apns généralement  tout  ce  qui  eft  du  traitpour  faire  foutes  foj 
tes  de  première  tefte ,  comme  d'autres  ont  fait  en-fuiuant 
vieille  manière  de  trait. 

Des  quatre  coins  de  la  première  tefie  d'vne 
pierre. 

LEs  quatre  coins  de  la  première  tefte  d'vne  pierre  de  vout 
yiwfemblables,  ou  bien  ils  «^/o»/pasfemblables  entr'eux. 
Quand  les  quatre  coins  de  la  première  tefte  d'vne  pierre  â 
voûte  yWfemblables  entr'eux,  ayant  trouué  les  trois  paneau 
pour  faire  vn  de  ces  coins  ,  vousauez  par  le  mefme  moyen  auj: 
trouué  les  paneaux  pour  faire  chacun  des  trois  autres  coins. 

Mais  quand  ces  quatre  coins  là  ne  fontes  femblables  entr'eux! 
vous  nefçaurien,  pas  trouuer  par  vne  mefme  opération  les  pa 
neaux  pour  chacun  des  quatre  coins ,  &  faut  neceifairement  qu 
"vous  trouuiez  les  paneaux,  pour  en  faire  premièrement  -vn,  & 
puis  après  que-oous  trouuiez  encoreles  paneauxpour  en  faire'  -wî 
autre ,  &  qu'ainiî  'vous  trouuiez  les  paneaux  pour  faire  chacuri 
de  ces  quatre  coins  fuccefliuement  l\n  après  f autre,  en  corn-; 
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tnehçantjpar  vn  8c  continuant  defùitteiufc[iie$auquatriejme  en 
cas  de  befoin. 

La  ;#<**/>>•£  de  trouuer  les  trois  paneaux  pour  faire  chacun  des 
quatre  coins  de  la  première  tefte  d'vne  pierre  de  voûte  de  la 
première  efpece ,  eft  la  mefme  pour  i>n  de  ces  coins  là  que  pour 
hacun  des  autres  ,  &  quand  vous ffaurez,  tïouuer  les  trois  pa- 
neaux pour  faire  -vn  de  ces  coins  là  ?  vousfçaurezjaufsi  trpuuer  les 
paneaux  pour  faire  chacun  des  trois  autres, 

Le  faneau  de  la  mefme  première  tejîe  3  fert  k  faire 
chacun  defes  autres  coins. 

VOvs  noterez  que  le  paneau  mefme  de  h  première  tefte 
d'vne  pierre  de  voûte  ,  efttoufioursa<#des  trois  paneaux 
qui  feruent  à  former  chacun  des  quatre  coins  de  cette  première 
tefte,  comme  les  figures  d'vne  pierre  le  monftrent  en  la  53* 
planche. 

Or  la  première  chofe  par  ou  l'on  commence  de  pratiquer  cette 
manière  'vmuerfelie  de  trait,  pour  la  coupe  des  pierres  d'vne  voû- 
te ,  eft  qu'on  ngUre  la  première  tefte  de  ces  pierres  toute  telle 
qu'elle  doit  eftre  en  la  beibngne  ou  telle  qu'on  la  veut  fupofer. 

Et  puis  que  l'arc  ouïe  paneau  de  la  première  tefte  d'vne  pier- 
re de  voûte,  eft  toufiours  Vn  des  trois  paneaux,  qui  forment  cha- 
cun des  quatre  coins  de  cefte  première  tefte ,  Se  que  ce  paneau 
de  tefte  eft  la  première  choie  qu'on  figure ,  telle  qu'on  veut 
qu'elle  foit  en  befongne  ,  ou  vraje  oujupofee.  Se  que  des  trois 
paneaux  qui  forment  chacun  de  ces  coins,  celuy  de  cette  pre- 
mière tefte  eft  toujours  donné  ,  s'enfuit  qu'il  ne  rcfleplus  à  trou- 
11er  que  deux  paneaux  pour  chacun  de  ces  coins ,  à  fçauoir  vn 
paneau  de  doele,  Se  •vn  paneau  délit. 

La  manière  àt  trouuer  ces  deux  paneaux  de  doele  Se  de  lit,^W 
des  coins ,  d'vne  tefte  ,  d'vne  pierre ,  eft  la  mefme  pour  trouuer 
tun  que  pour  trouuer  l'autre  Se  que  quand  vous  enyp*#r^trou- 
iier  vn  vous  cnfçaure^aufi  trouuer  l'autre. 

Ainu"  toute  cette  manière  'vniuerfelle  de  trait  pour  faire  les  pa- 
neaux de  la  première  tefte  des  pierres  à'vnc  voûte  de  la  premiè- 
re efpece,confifte  à  fçauoir  feulement  trouuer  vn  paneau  de  doe- 
le ou  de  lit ,  d'vn  des  coins  de  cette  première  tefte. 

Kotez  que  pour  faire  que  les  pierres  feruët  en  œuure  de  toute 
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leur  force  ,  vous  deuezfçauoirfi  elles  ont  lit  de  carrière  ,&  fair 

que  leurs  lits  de  coupe,fuiuent  au  plus  près  leurs  lits  de  carrière] 

Touchant  la  fra  tique  de  trouuer  l*  arc  droit!  on  h 
beueau  de  deux  paneaux  contigus  ou  voijïns. 

LA  manière  de  trouuer  les  beueaux  ou  arcs  droits  despaneau: 
de  doele,  &  de  lit  &  de  tefte ,  d'vne  pierre  de  voûte  de  la  pre 
Tntere  efpece  &  qui  aboutùTent  enfemble  en  vue  mefme  ligne; 
eft  auiîi  hmefine  pour  vn  de  ces  beueaux  là,  que  pour  t autre  ^ 
quand  vous  f aurez,  trouuer  vn  de  ces  beueaux  la,  yous ffaurei 
au  fi  trouuer  chacun  àes  autres, 

AIVSTE  R  les  paneaux  de  lit  &  de  doeh 
far  vn  bout  à  la  deuxiefme  tefte  de  la  pierre. 

A  Près  qu  on  a  trouué ,  les  paneaux  de  doele  &  de  lit  pouj 
la  première  tefte  des  pierres  d'vne  voûte  de  la  première  efpe- 
ce,  il  faut  **;#/£«*  ces  paneaux  là  ,  par  vn  de  leurs  bouts  à  la  deu- 
xiefme tefte  de  ces  pierres  autrement  à  la  deuxiefme  voûte. 

Comme  chaque  pierre  d'vne  voûte  de  la  première  efpece  à 
deux  teftes ,  auiTî  chacun  de  Tes  paneaux  de  doele  &  de  lit  a  deux 
bouts,  Et  fan  de  ces  deux  bouts  refpond  àla  première  tefte  & 
l'autre  bout  refpond  à  la  deuxiefme  tefte  de  la  pierre. 

Quand  on  a  fait  les  paneaux  de  doele  &  de  lit  de  la  part  de  la 
première  tefte  delà  pierre  ,  c'eft  à  dire  que  ces  paneaux  là  foni 
ajustez,  par  vn  de  leurs  bouts  à  la  première  tefte  de  la  pierre, 
lors  c'eft  l'autre  bout  des  mefmes  paneaux  qui  refpond  à  la  deu- 
xiefme tefte  de  la  pierre,  &  partant  il  faut  *z;#/?ér  ces  paneaui 
par  cétautre  bout  à  cette  deuxiefme  tefte. 

Et  ii  vous  riauez,  ainii  premièrement  Aivste  ces  paneaux, 
par  'vn  bout  à  la  première  tefte  de  la  pierre  ,  vous  ne  f auriez 
Aivster  l'autre  bout  de  ces  paneaux  à  fa  deuxiefme  tefte. 

Et  partant  il  eft  necelîàire  cuievous/pz^/^bienla  pratique 
du  trait  pour  faire  la  première  tefte  de  la  yïcne,auant  que  de  p  en- 
fer à  la  pratique  du  trait  pour  fodeuxiefme  tefte. 
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Tl y  a  manière  vniuerfelle  d'ajufter  les  paneaux 
par vn  bout  a  ladeuxiefrne  tefte  des  pierres. 

COmme  il  y  a  des  manières  'vniuerfelles  tTajuflerles  paneaux 
par  vn  bouta  la  première  tefte  des  pierres  d'vne  voûte  delà 
remiere  efpece  ,  il  y  a  aufïï  des  manières 'vniuerfelle  d'ajuferles 
nefmes  paneaux  de  leur  autre  bout  à  la  deuxiefme  tefte  desmef- 
nes  pierres. 

Que  fi  vous  erre&en  la  pratique  d'ajutfer  ces  paneaux  à  la  pre~ 
n/ere  tefte  de  chaque  pierre  ,  il  ne  fe  peut  faire  que  vous  ri  erriez^ 
:ncore  en  la  pratique  d'a\ufter  les  mefmes  paneaux  à  la  deuxiefme. 
efte  de  chaque  pierre. 

Mais  quand  vous  faurez^  bien  cette  manière  d'ajufier  ces  pa- 
îeaux  par  -vn  bout  à  la  première  tefte  de  chaque  pierre ,  vous 
^aurezj  en  fuitte  aufli  toft  a\ufler  les  mefmes  paneaux  de  l'autre 
>out  à  la  deuxiefme 'tefte  de  chaque  pierre,  attendu  que  pour  les  y 
jufter  vous  vous  ayderezjcn  la  plus  part  de  quelques  vns  des  pa- 
leaux  mefme  de  la  première  tefte. 

Ainfi  toute  la  pratique  de  cette  deuxiefme  partie  du  trait  con- 
ifte  àfçauoir  feulement  ajufler  vn  paneau  de  doele  ou  de  lit  par 
m  de  fes  bouts  à  la  deuxiefme  tefte  ,  ou  deuxiefme  voûte. 

Et  en  cette  deuxiefme  partie  du  trait  pour  les  voûtes  de  la  pre-' 
niere  efpece  ceux  qui  ont  efcritdela  vieille  manière  de  trait  ont 
aine  couler  de  l'erreur  en  quelque  endroit ,  ce  qui  riarmeré 
)oint  en  cette  manière  vniuerfelle. 

En  quoy  confifte  toute  cette  manière. 

ET  finalement  toute  cette  manière  vniuerfelle  de  trait  pour  la 
coupe  des  pierres  des  voûtes  de  la  première  efpece  confifte  à 
^auotr  feulement  trois  cho les ,  chacune bien  fimple  &  bienaifée. 
Lune  eft,  defçauoir  ajuflervii  paneau  par  un  de  fes  bouts  à  la 
Première  tefte  de  la  pierre. 

La  deuxiefme  eft ,  de  fcauoir  ap  tes  a\ufier  le  mefme  paneau  par 
.on  autre  bout  à  la  deuxiefme  tefte  de  la  mefme  pierre. 

La  troifiefme  eft,  de  fauoir  trouuer  l'arc  droit  ou  le  bcueart 
Je  deux  paneaux  contigus  ou  voifins  en  befongne. 

Et  quand  vousffaurez,ces  trois  chofes ,  vousfcaurez,&ire  tailler 
tes  pierres  généralement  de  toutes  les  voûtes  de  la  première  eipc- 
re ,  quelles  qu'en  puinent  eftreles  deuxiefmes  teftes. 
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De  quelle  efpece  efl la  première  tefte  d'vne  pierre. 

IL  refte  à  vous  dire ,  de  quelle  nature  doit  toujours  eftre  la  pre 
miere  tefte  d'vne  pierre  àe  voûte  de  la  première  efpece 
fçauoir  la  tefte  par  laquelle  on  commence  le  trait. 

Cette  première  tefte  doit  toujours  neceiïairement  c&replat 
foit  qu'elle  doiue aparoiftre en  befongne,foit  qu'on  h/upo/è tell! 
&  qu'elle  ne  doiue  point  aparoiftre  en  oeuure ,  &  vne  tefte  au\ 
tre  q  ue  plate  nefçauroit  feruir  de  première  tefte. 

Quand  les  teftes  des  pierres  doiuent  toutes  deux  eftre  en  bej 
fongne  autrement  que  plates ,  pour  venir  à  bout  d'en  faire  les  pa  ] 
neaux  de  doele  &  de  lit,  il  faut  que  outre  les  teftes  courbes  vou1 
en  fupofiez ,  une  toute  plate  qui  vous  férue  de  première  tefte  ,  ai 
moyen  de  laquelle  vous  _/&/?/esiefdits  paneaux ,  que  vous  a]ufle 
rez,  premièrement  à  cette  première  tefte  plate  fupofee ,  Se  pui; 
\o\is\es  ajufiere^i  chacune  àesautres  deux vrayes teftes  courbes 
&  la  tefte  plate  que  vous  zurezfupofee  demeurera  perdue,  &»fi 
paroijlra  point  en  belbngne. 

En  la  'vieille  manière  de  trait  pour  faire  par  exemple  vne  de/centel 
biaifèenvne  tour  en  talus  &  encore  pour  faire  vne  trompe  ern 
tourpardeuant,il  y  en  a  qui  dépouillent  cette  tour  de  fa  furfacei 
Se  defployent  cette  (urface  toute  eftendue  en  vnplan,&  y  tra-J 
cent  la  figure  dei'arc  de  leur  ouuerture  de  tefte,  puis  vont  renue-i 
loper  la  tour  de  la  meime  furface. 

Mais  cettepratiquen'eftnyprecifeny  fi  abrégée  que  celle  des* 
première  &  deuxiefme  tefte. 

Afin  d'eflayer  à  vous^  faire  mieux  entendre  comment  c'eft 
qu'ayant  ajujlé  lepaneauparW^o^à  la  première  tefte  plate  de 
la  pierre  ou  vraye  ou  fupofeé  vous  pouuez  puis  ajufierce  paneau 
par  l'autre  bout  à  la  deuxiefme  tefte  de  la  mefme  pierre  quelle 
qu'elle  foit,i*en  ay  mis  quelques  figures  alTezdiuerfes  en  la  j 

planche ,  &  fi  tout  cela  ne  vous  fumt ,  vous  pouuez  le  voir  mettre 
en  pratique  effectiuement  parlesouuriers. 

Enfuitte  de  ce  mot  ajufter  vient  le  mot  gênerai  d*a)uflement 
duquel  Monfieur  Defargues  vfe  au  lieu  des  mots  particuliers 
de  ralongement  &  de  derobement ,  dont  vfent  les  ouuriers ,  &  il  en- 
tend de  comprendre  fous  cemotfeuld'ajuftementtout  ce  que 
les  ouuriers  comprenent  fous  l'vn  &  fous  l'autre  de  ces  devix 
mots  de  ralongement  &  de  dsrobement. 
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tefte,  après  que  la  préparation  générale  eft  acheuée,  l'arc 
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H-  3f-  36.  37-  La  manière  de  trouuer  fur  l'eftendue  de  l'arc  de 
première  tefte,  après  que  la  préparation  générale  eft  ache- 
uée ,  lespaneaux  de  lits  &  de  doele ,  auant  q  ue  d'en  trouuer 
1  arc  droit. 

58.  39-4o.  La  manière  de  trouuer  les  mefmes  paneaux  horsl'e- 
itendue'de  la  figure  del'arc  de  première  tefte. 

4L  4*.  Deuxfoisla  manière  de  faire  la  mefme  chofe,  chacune 
en  vne  feule  planche  ;  où  l'on  voit  combien  il  y  apeu  deli- 
gnes  a  mener  par  cette  manière  vniuerfelle  depremiere 

43-  Lf  reprefentation  de  l'eftat  auquel  doit  refter  la  hVUre  de 

1  arc  de  première  tefte  ,  après  qu'onatrouuél'arc^roit& 
les  paneaux. 

44-  Manière  de  prouuer,  fi  on  a efté précis  aux  opération* en 


trouuant  1  arc  droit  &les  paneaux. 
La  manière  (ayant  lespaneaux  de  lits  &  de  doelcs)  de  les  mec-" 
tre  en  deuelopement. 

.*.  47.  48.  49  jo.  fi-  Vne  manière  générale  (ayant  tous  le» 
paneaux  dvnvoufToir)  de  trouuer  les  beueaux  d'arc  droit 
d  entre  ces  paneaux  deux  à  deux,  fuiuant  qu'ils  fe  doiuenc 
rencontrer  l'vn  l'autre  en  befongne. 

t.  La  manière  (  ayant  les  paneaux  de  chaque  vouiïoir  d'vn  arc, 
de  la  part  de  la  première  tefte,  &  les  beueaux  de  ces  pa- 
neaux) de  former  l'arc  ou  cintre  droit  du  berceau. 

5.  Lareprefentationdelamanieredesayderenl'apareil,  &des 

beueaux  &  des  paneaux  d'vn  vouflbir  à  le  faire  tailler. 

4.  SS-  S  6.  57.  S  8.  S9-  L)es  exemples  de  cette  manière  vniuerfel- 

le  de  préparation ,  &  de  pratiquer  le  trait  en  toutes  fortes  de 
portes ,  qu'on  nomme  droite ,  biaispar  tefte  ,  defeentes  & 
montées,  droites,  &biaifes,  &  fans  talus,  &  auec  talus. 
©.  61.  61.  63.  6+.  6f.  Des  exemples  delà  mefmechofe  en  tou- 
tes fortes  d'O. 

6.  L'exemple  d'vn  O  tout  acheué  dans  vne feule  planche,  qui 
monftre  combien  il  y  a  peu  de  lignes  à  mener  quand  on 
pollede  cette  manière. 

7.  68.  6<).  70.  71.  71.  73.  74.  7)-.  La  représentation  desporteî 

quon  nomme  fur  le  coin  &  dans  l'angle ,  &  en  fuitte  les 
moyens  d'en  faire  les  paneaux ,  par  cette  manière  vniuer- 
ielle ,  en  toutes  occafions ,  alant  de  plein  pied  >  en  dépen- 
dant ,  en  montant ,  &  fans  talus ,  &  auec  talus. 

5.  Vn  exemple  de  la  pratique  de  ce  trait  en  vnarc  rampant  Se 

fans  talus,  &  auec  talus,  eftant  la  préparation  faite  au  cen- 
tre de  cet  arc,  enfemble  d'en  faire  le  paneau  de  la  docledu 
couffinet. 

t.  Vn  exemple  de  la  mefme  pratique  en  vn  arc  fans  talus  &  auec 
talus,  en  quel  endroit  que  la  préparation  en  puifTe  eftre 
apliquée. 

5.  79-  Les  reprefentations  de  deux  trompes  à  vne  feule,  &à 
deux  faces  plates. 

>.-8i  82.  83.  Les  Manières  de  trouuer  les  paneaux  de  lit  &  de 
doeled'vne  trompe,  à  vne  face  plate,  en  prenant  cette  face 
la  pour  première  tefte,  enfemble  d'en  ajancer  les  paneaux 
en  deuelopement. 

fc.  8;.  U,  87.  La  manière  (  ayant  le*  paneaux  d'vn  vouflbir  de 
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trompe ,  delà  part  delà  première  tefte  )  de  trouuer  les  be 

ueaux  d'arc  droit  d'entre  ces  paneaux,  deux  à  deux  fuiuar) 

qu'ils fedoiuent rencontrer  en  œuure. 
88.  89.  90.    Les  manières  d  ajancer  les  paneanx  d'vne  voûte 

deux  faces  plates,  en  deuelopement ,  &  d'en  trouuer  l'ar 

droit  ou  les  beueaUx  de  la  clef. 
91.  91.  93.  94.  Des  exemples  de  pratique  de  trompe  à  vne,  i 

à  deux  faces  plates ,  quand  il  y  a  de  la  rampe,  quand  il  arriu 

d'autres  difficultez,  quand  il  y  a  du  talus,  &  vne  pratiqu 

ayant  du  raport  à  vne  ,  qu'aucuns  ouuriers  fcauent  déj 

pratiquer. 
9$-  96-  97-  Deux  autres  manières  encore,  d'acheuer  la  prépara 

tion  générale,  &  en  fuitte  de  trouuer  les  paneaux  de  lit  &  d 

doele  d' vn  arc  de  première  tefte. 

98.  Vne  préparation  fort  abrégée  pour  vne  manière  particulier 

de  trait,  de  la  part  de  la  première  tefte  quand  il  n'y  a  poin 
de  talus,  pour  en  fuitte  venir  à  trouuer  les  paneaux. 

99.  100.  101.  Les  manières  fort  brefves  de  trouuer  ces  paneaui 

par  cette  manière  particulière  ,  aux  biais  par  tefte ,  def| 
cente  droite,  &  defcente  biaife  fans  talus. 
101.  La  manière  comment  par  cette  manière  particulière  ;  ou 
peut  réduire  les  pièces  où  il  y  a  du  talus,  à  d'autres  piecfl 
aufquelles  il  n'y  a  point  de  talus. 
ioj.  L'exemple  de  la  pratique  i  de  cette  manière  particulière  eij 
vne  canoniere  biaife  fans  talus. 
Apres  la  pratique  du  trait ,  pour  la  première  tefte  d'vn  berceauj 
vient  celle  du  trait  pour  fa  deuxiefme  tefte. 

Etcommeenla  pratique  du  trait  pour  la  première  tefte,  le1 
fuj eftions  en  font  données  j  fânslefquelles  on  nefçauroit  venir  \ 
bout  d'en  faire  le  trait,  enlapratiqueauiîidu  trait  pour  ladeuxij 
efme  tefte  d'vn  arc  ou  d'vne  voûte,  les  fujedions  en  font  auffi 
domiées,  &  fans  cela  non  plus  on  n'en  fçauroit  faire  le  traicl:. 

Ces  fuje&ions  là,  font,  àfçauoirla/êr^de  la  deuxiefme  voutà 
fa  fcttuatton  au  plan  niueaU ,  comme  encore  à  l'égard  du  pland<| 
première  tefte. 

Ainfi  L'afiiette  niuelée  eft  donnée  de  cette  deuxiefme  voûte,  &\ 
h  pojît/oneftaufti  donnée  de  cette  afTiete  àlégarddel'afTieteniue-i 
iéedela  première  tefte,  &  d  autant  que  la  foftt/on  eft  donnée  do 
plan  de  route  de  première  voûte,  h  cherche eit  aufli  donnée  àcU 
d  c  u  xiefme  voûte,  coupée  de  ce  plan  de  route  de  la  première  vou-: 
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;  enfemble  la  foft'ton  efl  donnée  de  cette  cherche,  à  l'égard  delà 

Dute  n  iuelée  de  la  mefme  première  voûte. 

Et  auili  la  cherche  efl  donnée  de  la  mefine  deuxiefme  voute,cou- 
éedu  plan  de  première  telle,  &la  fofttton  eft  aullî  donnée  de 
>ette  cherche  à  l'égard  de  la  niuclée  enface  de  première  telle. 

Dauantage ,  par  la  pratique  du  trait  pour  la  première  telle,  on  a 
;  faneau  de  face  niuelée  &  d'arefle  de  pied  droit ,  le  faneau  de 
)ute  niuelée  &:  d'areile  de  pied  droit ,  &  \zfaneau  de  la  doele  du 
'Dufïinet. 

;  D'abondant  puis  qu'on  a  la pojition  des  première  &  deuxième 
oute,  à  l'égard  du  plan  de  première  telle,  on  a  la  fofitton  de 
lursellieux  ,  à  l'égard  du  mefme  plan  de  première  telle. 
!  Et  prenant  ces  efïîeux  ,  ou  leurs  paralelles  toutes  deux  en  vn 
îefmeplan,  ce  plan  là  va  rencontrer  le  plan  de  première  telle 
1  vne  droite,  qui  fera  nommée  icy  droite  de  première  tefte  ,  &  Ion 
lu  f  option  de  cette  droite  de  première  telle,  à  l'égard  de  laniue- 

e ,  en  face  de  la  mefme  première  telle. 

•  Voila  quelles  font  les  chofes ,  ou  qui  font  données  ou  qu'on  a 
sûtes  faites  de  la  première  telle,  ou  qu'on  peut  fatre  fur  elles,  & 
efquelles  on  vient  à  drefler  des  préparations  de  trait ,  pour  la 
teuxiefme  telle  d'vnvoufîbir  de  berceau  de  la  première  elpece 
te  voûte. 

Les  préparations  qu'on  peut  faire  de  cela,  pour  le  trait  de  la 
'mxieime  voûte  font  diuerfes ,  comme  vous  pourrez  voir. 

On  en  peut  faire  des  préparations  pour  continuer  à  faire  le 
'ait de  la  deuxiefme  telle,  toujours  par  la  manière  vniuerfelle 
es  fous  -efïieu  &  effieu. 

Lon  en  peut  faire  des  préparations  pour  faire  le  trait  de  h 
euxiefme  telle,  par  des  aflietes  auniueau,&  profils,  oucher- 
ues  de  la  deuxiefme  voûte,  coupée  des  plans  de  route  de  pre- 
mière voûte. 

Et  lon  en  peut  faire  d'autres  préparations  pour  faire  cette  deuxi- 
i(me  telle ,  par  des  cherches  de  deuxiefme  voûte ,  coupée  du 
ilan  de  première  telle  i  Et  par  le  plan  des  elîieux  des  première 
:  deuxiefme  voûte,  aufli  coupé  du  mefme  plan  de  premie- 
I  telle. 

Et  aux  flancJoes  fumantes,  ilja^fçauoirenla, 
D4.  La  reprefentation  des  chofes  données  qu'on  a ,  &  qu'il  faut 
faire  fur  elles,  pour  la.  préparation  du  trait  de  la  deuxiefme 
telle ,  enfemble  vne  reprefentation  d'vn  efpece  de  prati- 
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que  de  trait  pour  vne  fimple  ricre  voufliire. 
Vn  exemple  de  la  pratique  chi  trait  pour  vne  deuxiefme  I 
fte,  par  la   manière  vniuerfeile  des  ious-efTïeu  &  efTieu 
lequel  exemple  eitpris  d'vne  trompe  à  face  courbée  en  oui 
doyant. 

Ï06.  107.  Des  exemples  de  la  pratique  du  trait  pour  vne  deuxil 

efme  telle,  par  le  moyen  delà  cherche  de  deuxiefme  vout 

au  plan  de  première  tefte,  &  du  plan  des  deux  paralell«| 

aux  deux  effïeux  des  première  &  deuxiefme  voûte,  coup] 

du  mefmeplande  première  tefte ,  lefquels  exemples  forJ 

des  rachapts  de  berceaux  de  biais  &  par  bout. 

108.  109.  iio.iii.  m.  113.  114.  Des  exemples  de  la  pratique  d 

trait  pour  vne  deuxiefme  tefte  ,  parle  moyen  des  afliett 

niuellée  de  la  deuxiefme  voûte ,  &  de  £a  cherche  faite  par  vl 

plan  déroute  de  première  voûte,  lefquels  exemples  font  dej 

rachaps  de  berceaux,  détour  à  face  ondoyante  de  culd 

four ,  de  trompe,  auflî  à  face  ondoyante ,  &  chacun  de  trol 

façons  de  manier  ce  profil. 

Ces  exemples  font  vne  ouuerture  de  la  pratique  du  trait  pourli 

deuxiefme  tefte ,  où  ie  me  fuis  contraint  a  eftre  bref,  mais  en  vj 

autre  volume,  Dieu  aydant,  ie  pourray  vous  donner  vn  bor 

nombre  d'autres  exemples  au  long ,  &  qui  feront  brifez  chacui 

en  plufieurs  figures,  afin  d'y  pouuoir  eftre  familier  en  atteu! 

4ant  ksvoutesdeladeuxielmeeipece. 


KECONNOISSJNCE  DE 

MONSIEUR    DESARG^ES. 

[E  fbubs-flgné  confefle  auoirveucc  queMr  BoflTeamisdanf 
ce  volume  cy ,  de  la  pratique  du  trait  pour  la  coupe  de  s  pierres 
:n  l'Architecture ,  reconnois  quetouty  eft  conforme  à  ce  qu'il  a 
>oulu  prendre  la  patience  d'en  ouyr  &  conceuoirdemespen- 
ëes ,  &  efpere  que  par  cela  feul  on  connoiftra  que  l'Autneur 
les  premiers  cahiers  des  libelles  que  le  fïeur  Melchior  Tauernier 
ifait  imprimer  de  diuerfes  méthodes ,  pour  pratiquer  la  Perfpe- 
foue  &  d'auis  charitables  fur  mes  œuures ,  (  lequel  en  ce  qu'il 
:ele  fbn  nom  &  me  nomme  fouuent  nouueau  Maiftre  & 
îouueau  Docteur,  m'aduertit  que  i'aye  à  le  nommer  vieux  )  n'eft 
?as  non  plus  que  les  Autheurs  des  autres  deux  cahiers  de  ce  libel- 
e  d'aduis,  vn  de  ces  excellents  hommes  aux  fciences  quei'ay  fu- 
pliez  de  vouloir  dire  leur  fentiment  de  mes  projets  ,  &queaii 
contraire  il  n'a  pas  vne  bien  grande  connoiuance,ni  de  la  theorye 
ny  de  la  pratique  des  traits  pour  les  Arts  de  Perfpectiue  &  Ca- 
drans au  Soleil ,  non  plus  que  de  la  coupe  des  pierres  fur  laquelle 
il  s'arrefte  dauantage,&  dilate  plus  amplemêt  Ion  efcrit,  &  où  Ion 
voit  à  la  vérité  qu'il  en  a  ouy  parlera  quelques  ouuriers ,  il  vou- 
droit  perfuader  aux  crédules  qu'il  entend  mon  projet  à  fonds ,  8£ 
en  efreel:  il  monftre  qu'il  ne  l'entend  pas  -y  en  ce  qu'il  en  efcrit  des 
chofes  Ci  peu  raifonnées  que  ie  luy  cotteray  très -volontiers  s'il 
vient  à  fe  nômer  &  à  vouloir  recpnnoiftre  franchement  la  vérité, 
fans  employer  ainfi  toutes  fortes  de  moyés  pour  l'obfcurcinMais 
ces  façons  défaire  iufques  à  cette  heure  font  douter  qu'il  fe  purifie 
iamaisrefbudre  à  cela.  Quand  il  a  veu  qu'il  ne  pouuoit  entendre 
mes  proportions ,  ni  confequemment  connoiftre  s'ily  a  de  l'er- 
reur, &  qu'il  luy  eftoitaifé  de  ne  rien  dire  cjui  vaille  &  impofer 
liatdiment  tout  {ans  dire  fon  nom,il  s'eft  mis  àieferire  contre  moi 
des  Galimatias  d'vneftaleurfur  théâtre,  artificieux  &  pleins  de 
foihleffeSjd'equiuoqueSïd'ambiguitéSjdemefpriSjd'injuresd'in- 
ue&iues,  &  de  menaces  que  ie  pane  iufques  à  ce  qu'il  le  nome  8c 
par  ce  moyen,il  eflaye  à  me  fufeiter  d'ennemis  généralement  tout 
ce  qu'ily  a  de  perfonnes  qui  font  profeflîon  de  icience  ou  d'Art  & 
à  faire  ou  mefeonnoiftre  ou  reietter  de  chacun  les  manières  de 
mon  inuention,  pour  en  pratiquer  les  fufdits  &  ce  qui  eft  fut 
tout  K  fi  M  A  R  QV  A  B  L  E  ,  il  y  a  falfifié  mes  eferits  &  raporté 
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des  faits "dmerfinez  &  commentez  à  fa  pofte  ;  voicy  en  parti 
comment.  }        " 

Dans  mon  project  du  trait  pour  la  coupe  des  pierres,  i'aydi 

que  les  excellents  contemplatifs  &  habiles  hommes  en  la  Geo 

même  &  autres  iciences  qui  ont  donné  les  mains  à  ma  ma 

mère  de  pratiquer  la  Perfpedme  eftoient  fuppliés  d'honoré 

encore  mes  autres  projeds  de  leur  bon  examen-  &  parlant  dec 

que  i  aurois  intention  de  faire  de  ces  proieds  aux  occafions ,  il 

dit  ces  mots ,  aduenant  qu'on  les  nettoyé  j  finalement  i'ay  dit  qui 

iiauantieurnettoyement,lacourtoifie  de  quelqu'vnles  hono- 

roit  de  les  coirc&ions  aux  manquement  qui  peuuext  y  eftre  Notez 

Contre  ietreglet  duratfonnementfouren  efiablir  F§  demander  les 

fropfiuont   il  en  feroit  remercié  par  efent  public  :   mais  que 

te  n  entend  pmt  du  toutfarlerà  ceux  qut comme  ce  <vteuxma> firent 

Jfauent  faire  que det  glo/et  d^ne  autre  forte ,  Et  ce  vieux  Docteur 

m  impofe  que  l'inuite  les  fçauants  à  nettoyer  mes  proiets ,  &  à 

les  delbiouuler  &  purger  desimpuretezquei'y  aylaiffées  &en 

agrauelecrimeaionpoiîible. 

Dansceprojecrmeîme,i'ay  dit  quelaPerfpediue  des  ombres 
du  Soleil  le  fait  d  vue  manière  autrement  aifée  que  celle  d'vne 
ngure,que  Monfieur  Pouffin  tres-excellât  Peintre  François  auoit 
enuoyee  de  Rome  ,  pour  faire  voira  Paris;  fans  dire  que  cette 
figurefuftmdehproductionnidel'ouura-e  de  Monfieur  Pouf- 
fin, comme  auffi  ne  l'eftoit  elle  pas:  &  qu'Vn  ouurierlapouuoit 
entendre  &  pratiquer  auec  plus  d'auance  en  vn  iour  qu'en 
quinze  a  la  manière  de  cette  figure  enuoyée  de  Rome,  F* ce 

^^^^rm'impofed'auoirditqueiedonnerayplusdecon- 
noinance  en  vn  iour  des  chofes  concernants  la  peinture  nottam- 
ment  des  ombres  que  ledit fieur  Pouflîncn  quinze lours ,  parla  ! 
figure  quil  en  traça  a  Rome,  &  qu'il  enuoya  pour  en  faire  part  à 
Ja  France  &  en  fuitte  il  en  tire  vne  confequence  à  fa  mode 

^nP^    At\1Un-qU'Vnd1e]aPerfeaionoû  Maiftre  Charles 
Brefly  Maiitre  Manon  a  mis  le  degré  d'vne  maifon  de  mon  def- 

lem  dans  la  nouuelle  augmentation  de  cette  ville: I'av  dit  qu'on  y 
jouuoit  grauer    que  ceft  tout  ce  qu'vn  ouuner  peut  faire  de 
luftcflccnfenblab  econduitted'ornemens,  &  ce  vieux  Docteur  ' 
m  impoled  auoir  dit  quei'enfuisle  créateur 

Dans  Je  mefmeproject  encore  i'ay  dit,  que  fi  lors  de  fon  net- 
toiement on  le  veut  e<  tendre  on  y  pourra  particulariferiufques    - 
a  la  moindre  cirçonitance  de  la  pratique  de  chaque  exemple: 


t  fi  Ion  veut  on  y  pourra  mettre  aulïid'vnmefme  temps  des 
lanières  vniuerfellcs  de  trait  pour  la  coupe  du  bois  de  char- 
jnteric  &  de  menuiferie.  Et  ce  vieux  Dofteur  afin  d'auoir  occa- 
Dn  de  s'égayer  en  vne  de  les  pcnféess'eft  forge  le  mot  d'adjoj- 
er  que  iemay  point  employé  -,  veut  que  bien  entendre  ma  pra- 
que  {bit  le  mefme  que  l'eftendre  &  y  adjoufter  :  m'impofe  que 
eft  ainfi  que  i'en  parle,en  citte  mes  termes,faliifiez  &  paraphra- 
•après  brauement  la  deifus. 

Ledit  Sr  Brefly  a  dit  qu'ayant  efté  receu  à  faire  fon  chef-d'ceuure 
ourla  Maiftrife  en  vn  temps  que  i'eftois  hors  de  cette  ville, 
ne  lauoit  voulu  faire  en  mon  abfence  par  ma  manière  de  trait. 
Et  ce  vieux  Docteur  après  s'eftre  longuemét  eferimé  contre  fon 
mbreau  fujecl  de  madite  manière  vient  en  fin  à  déclamer  ainfi. 

D'ouie  conclus  comme  iel'ay  déjà  fait  es  raifons  précédentes, 
ue  la  méthode  du  lieur  Defargues  pour  la  coupe  des  voûtes  n'eft 
ucunemét  comparable  enH^rcilitéa^'ordinaire&  commune  des 
irchite&es,  &  ibuftiens  en  fuitte  qu'elle  n'eft  aucunement  pro- 
re  à  la  pratique  ,  &qu  elle  ietrouue  trop  embarranrée&  em- 
roiïil  ;  ée  pour  les  ouuriers. 

Et  c'eft  pour  celafans  doute,  que  fon  meilleur  efcholier  le  fieur 
Parles  Brefly,  comme  luy  mefme  l'a  dit  à  vn  mien  amy ,  n'a  peu 
ftrereceu  à  faire  fon  chef-d'ceuure  fur  ce  trait,  les  Maiftres  de 
»aris  ayant  fagement  iugé  qu'il  ne  pouuoir  légitimement  tenir 
ang  parmy  les  receuables  dans  la  pratique  pour  eftre  par  trop 
himerique  &  extrauagant,  i'entends  parler  du  trait  du  fieur  De- 
îrgues:  Car  ledit  Breilyfçait  fort  bien  l'ordinaire,  &  ne  propo  - 
oitceluylà  que  pour  fon  plaifir  &  galanterie. 

En  confrontant  les  eferits  de  l' vn  auec  ceux  de  l'autre  on  verra 
■me  les  chofes  y  font  ainfi  que  ie  viens  de  dire. 

La  première  partie  de  ma  manière  de  trait  fetrouueicy  expli- 
quée allez  au  long  pour  y  voir  fi  elle  eft  trop  embaran"ée&:  em- 
rooillée  pour  les  ouuriers. 

Et  pour  le  furplus  voicy  vn  acte  authentique  &  irréprochable. 

Extrait!  des  Regijires  de  la  Communauté  des 

lurez^du  Roy ,  es  œuures  de  Maçonnerie  de  U 

Preuoftè  &  Vicomte  de  Paris. 

V  premier  iour  de  Septembre  1641.  Maiftre  Nicolas  Méf- 
ier Syndic  de  cette  communauté  ,  nous  auroit  dit  que 
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Charles  Brefly  MaiftreMaflbnàParis.Iuyauroit  misc'smain, 

prefentaakMaift„fe,,l  nouspropofa  de  faire  fon  chef-d'iuur 
for  le  trait  Géométrie  du  fieur  Defargues ,  après  auoir  ait  ledur 
de  ladite  requefte  dont  la  teneur  enfuit. 

A  Meffieurs  les  lure^du  Roy  es  auures  de  Mal 
fonneriedela  Preuofièé  Vicomte  de  Paris. 

CVplie  humblement  Charles  Brefly  &c. 

Pdudir^LM*1^  kâit*rear  "P°«e  le'difcourseydeflu» 
*  .fd'tlibeUe  &  demande  à  ces  Maiftres  Iurez,aaedece 
quifepaflalors  de  fa  réception  à  la  Maiitrife,  pour  iùftifier  pu, 
fchquement  qu'il  n'eft  pas  véritable.  «"mer  pu. 

Et  en  fuitte  de  la  ttanfcription  de  cette  Requefteil  y  a 

Lacompagmeaarreftédedonnerladerrulauditarerfy&au: 
tresquilaparaendralaftequis-enfuit  *  ' 

Novs  foubs-fignés  ayant  veu  &  confi'deré  la  requefte  cy-defliii 
a  nous  prefentée  par  Charles  Brefly  Maiftre  Maflln  à  Paris  en  ï 

K  ^^'«P^'^don'tUeftfaitmendonSaCJ 
octroyé  ade  de  fa  demande  auec  celuy  qu'ila  defiré  de  nous-  ™f3 
pourquoy  nous  déclarons  à  tous  qu^appaniendra ,  que  noj 
auons  aflirté  ala  réception auditcWsBreflyàfaire?onchea 
d'œuure  &alaMa1ftr.feenrArtde  Maçonnerie  :  AttTstoJ 
&  certifions  qu'i  ne  nous  propoû  'point  de  faire  fon  chefl 
dœuure  furie  trait  dudit  fieur  Defargues,  &  que  partant c'eftl 
vnechofefupofée&controuuée  de  dfreqùe  ledit  BreflWapeuï 
eftre  receu  a  fore  fon  chef-dœuure  fur  ce  trait  ,  &  que  nou4 
ayons  ,uge  que  le  trait  dudit  Defargues  ne  pouûoit  llptimë-T 
ment  tenir  rang  parmyles  receuables^ansla  pratique  po?r  eft$ 
P"  °?Cr  merICqUre  &  e"rluaf^;ceqPuenqousPaflhronf 
auç  nosfemgspourferuirceque  JeraifonauditBrefly&autres 
qudapartiendra.  FArxà  Paris  le  premier  Septembre  i«J 
Signe    DAvrn      Maki»,  Ponsakd,  Beno.st,  1M 

rÎiaî;       l     ?*ll"l'    N?BLET,GOVRGOVRON,; 

&  Signé,   ËEZiZ  '  ^^Marltre  Charles  Brefly:, 


is 

*Vr  ce*  preuueseiifm,les  gens  d'honneur,  d'entendement,  $ 
Me  probité  iugeront  de  la  procédure  de  ce  vieux  Docleur^  Et  fi 
sft  de  l'efprit  de  charité  qu'il  parle  &  qu'il  agiil; ,  ou  bien  de 
ïlprit  de  colère  &  de  menfonge. 

Quand  à  moy  ie  luy  veux  donner  de  quoy  me  conuaincre 
îand  i'afTure  qu'il  n'entend  pas  àfonds  ma  manière  de  trait. 
Entre  plufieurs  fortes  d'en  acheuer  la  préparation  générale ,  il 
en  a  vne  après  laquelle  pour  trouuer  les  paneaux ,  il  ne  faut  plus 
lener  qu'vne  feule  ligne  pour  chacun ,  &  Ion  a  dequoi  le  faire: 
r  ie  n'ay  pas  voulu  dire  cet  acheuement  à  Monfieur  BofTe 
lant  fon  deuxiefme  j  volume  de  cette  matière ,  afin  que  ce  vieux 
odeur  air  cependant  moyen  de  la  trouuer  s'il  peut ,  &  en  la  pu- 
liant  par  auance  iuftifier  qu'il  m'entend  à  fonds,  autrement  on 
'île  croira  pas. 

i  D'ailleurs  il  a  dit  que  la  conduitte  des  ornemens  au  noyau  d'vn 
egré ,  comme  le  fufdit  eft  vne  chofe  fi  triuiale  qu'on  berneroit 
kns  les  atteliers  ceux  qui  profefTent  les  ornemens  &  ne  la  feauv 
'oient  pas,  &  moy  iedy  qu'à  faute  de  nVentendre  à  fonds  il  ne 
jauroit  déterminer  fur  le  champ  >  comment  il  faut  procéder 
■our  cette  conduitte  en  l'exemple  que  ie  luy  pourray  propofer 
[abefoin  :  confequemment  il  s'eft  jugé  luy  mefmeàeftre  berné 

hns  les  atteliers  s'il  ne  peut  fàtisfaire  à  ma  propofition. 
Et  d'autant  que  par  les  œuures  il  donne  à  croire  qu'il  a  interell: 
Uns  quelque  liure  du  trait  pour  la  coupe  des  pierres,  pratique 
jins  doute  a  la  vieille  manière,  ie  luy  veux  donner  ce  bon  aduis 
ui  eit,qu'en  cette  vieille  manière  on  n'a  pas  toujours  efté  fi  ore- 
is  que  de  raifon,&  qu'il  y  eft  demeuré  des  erreurs  en  la  première 
L  en  la  deuxième  tefte,qui  font  caufe  qu'il  faut  retondre  la  pierre 
u  lieu  de  la  fimplement  ragreer  ou  reparer  après  qu'elle  eîuail- 
ée  :  &  que  ces  erreurs  là,  peuuent  eftre  corrigées ,  &  ne  font  pas 
xcufâbles  à  mn  y/eux  potfeur*      A  parts,  ce  zo.  Iuillet  tffô, 

Disarcyïs, 


EXTRAICT    W  PRIVILEGE 

PAr  grâce  &  Priuilege  du  Roy  donnée  à  Saind  Germain 
Layele  troifîéme  Noucmbremil  fix  cens  quarante-deux 
gné ,  L  O  V  I  S  ;  Et  plus  bas  ,  Svslet.   A  la  requifition  du 
Girard  Defargues  delà  Ville  de  Lion  ,  qui  a  initruit  AbrahanJ 
Boilè  de  la  Ville  de  Tours ,  Graueur  entaille  douce,  de  Tes  mal 
nieres    vniuerfelles  pour  pratiquer    diuers  Arts  ,  comme  lJ 
perfpe&iue  à  la  manière  mefme  dont  on  trauaille  en  Geometrall 
le  Trait  pour  la  coupe  des  pierres  en  l'Architecture,  les  Quadrant 
au  Soleil,  &  autres  lefquelles  iceluy  Defargues  auoit  cy-deuan 
commencé  depublier  en  diuers  exemples  &prcjecT:s:  Il  eftper 
mis  audit  Abraham  BofTe  degrauer,  faire  grauer  &  imprime: 
vendre,  faire  vendre  &  débiter  par  telles  perfonnes  qu'il  verra  bo'i 
ei  tre ,  en  tous  les  lieux  du  Royaume ,  toutes  lefdites  manières  du 
dit  Defargues ,  ainfi  qu'il  les  à  compris,  tracées  &  expliquées-  en 
lcmble  tous  les  autres  ouuragesde  graueur e,&dcfîèin s  de'fo 
inuention  ,  Se  qu'il  aura  recouurez  de  quelqu'autre,  qui  n'auro 
encore  efté  publiez,&  ce,  durant  l'efpace  de  vingt  années  accomi 
jplies  duiour  del'acheuement  de  la  première  impreffion  :  Et  de- 
iences  font  faites  a  toutes  perfonnes  degrauer,  faire  °rauer,im- 
primer,  vendre,  débiter,  nydiftribuer  durant  ledit  temps  en  au, 
cuns  lieux  du  Royaume  ^  aucune  choie  grauée  ou  imprimée,  qui 
foit  extraite ,  copiée ,  contrefaite ,  imitée  en  tout  ou  en  partiei 
d'aucun  defdits  ouurages  dudit  Boue  fans  fa  permiflîon,  ou  d< 
ceux  qui  auront  droit  deluy}  à  peine  contre  les  contreuenans, 
de  trois  mil  liures  d'amende ,  confifeation  de  tous  les  exemplai- 
res, le  tout  comme  il  eft  plus  amplement  déclaré  dans  lefdite 
Lettres  :  Vérifiées  &regiftrées,  ouyMonfieur  le  Procureur  ce- 
neral  en  la  Cour  de  Parlement ,  le  douziefme  iour  de  May  mil  fu 
cens  quarante-trois.  Signé  ,    Gyiet, 


ï.   P  L  À  N  C  H  E^ 

Es  figures  qui  font  faites  à  peu  prés  en  peiTpecliue ,  comme 
— i  vous  en  auez  dans  ce  Liure ,  s'expliquent  a  mon  aduis  aifez 

elles-mefmes,aueclepeudemots  qu'il  y  a  degrauez  auprès, 
ns  que  ie  vous  aille  encore  déchiffrer  icy  iufques  à  la  moindre 
artiede  ce  qu'elles  reprefentent. 

le  ne  laiiferay  pas  neantmoins  de  vous  en  parler  -,  Mais  ieles  ay 
it  principalement  afin  de  vous  monftrer  à  l'œil  iï  ie  puis ,  cha- 
ue  chofe  de  laquelle  i'entens  de  vous  dire  les  diùers  noms 
u'on  luy  donne  en  la  vieille,  &  en  cette  nouuelle  manière  de 
ait.  Et  fi  vous  me  voulez  fuiure,  il  eft  à  propos  que  vous  appre- 
iez  tous  ces  noms,&  que  vous  ayez  ibuuenance  de  ce  dont  ie  di- 
iy  que  vous  le  N  o  t  i  e  z. 

Ces  trois  fortes  d'arcs  veulent  dire  qu'il  n'importe  fur  laquelle 
es  fortes  vous  appreniez  à  pratiquer  cette  manière  de  trait,  ou 
îr  vn  qui  foit  fait  au  compas,  ou  fur  vn  autre. 

,&  D,  font  ce  qu'on  nomme  iambages,  montam*  du  peds-drottSi 

&  I,  font  ce  qu'onnomme/'^fl/w  ou  coufinets. 
.aligne  courbe  PO  VQ^  a  nom  tostr  de  C  arc  en  dedans. 
.a  droite  PAQ^a  nom  corde,  tiran^  Se  foufbndante  de  l'arc, 
.a  lie  ne  courbe  LSF,  a  nom  tour  de  l'arc  en  dehors  ,  quelque} 

ouuiïersla  nomment  ftradojfe. 

M  li^ne  courbe  IMT,  eft  vn  tour  d'arc  en  Vautre  boutou  extremi- 
1  té  de  la  voûte, 
.a  face  de  front  DFOLC ,  a  nom  tefie  &  front  tri  gênerai,  mais: 

dans  l'eftendue  des  pieds-droits,  elle  a  nom  tefie  &  front  des 

peds-droits ,  &  en  l'eftendue  de  l'arc  ,  elle  a  nom  tefie  ■&  front 

de  lare. 

es  droittes  comme  VS.  &  femblables,  ont  nom  joints  de  tefie. 
,a  face  fuyante  DTOIC,  a  diuersnoms;  dans  l'eftendue  des 

pied  s- droits  elle  a  nom  flanc  ,  cofté,  Stable  au  du  pied-droit  :  & 

dans  l'eftendue  delà  courbure  de  l'arc  POVQ^elleanom  doe- 

le  de  la  voûte  ou  de  l'arc. 

.es  droites  comme  VM,  &  femblables,  ont  nom  ioints  de  doele. 
.es  faces  des  pierres  qui  doiuent  neceuairement  eftre  cachées 

dans  l'efpajileur  ou  corps  du  mur,&  dont  il  n  e  doit  paroiftre  en 

dehors  que  des  fimples  ioints ,  comme  VS,  VM,  ont  nom  lits 

des  perres. 
^uarid  la  pierre  eft  de  n?.ture  àauoir/if  de  carrière,  les  faces  pat  lefqueîles 

elle  fuporterapoids ,  doiuent  fuiure  au  pofliblefes/ifi  àc  carrière. 
•rous  auez  cy-apVes  encore  les  mefmes  chofes  leprefemées  laus  hacheures. 

H 


i.      PlANPrtB.' 

ÎN  cette  planche-cy,  les  figures  d 'vn  berceau  FPO  VQ£,  qu 
s'alongeen  ligne  droite  &  de  largeur  égale,  fitué  oTtro. 
cliferentes  façons  ou  pofitions  couché  ,  debout ,  &L  penchant  mon 
firent  généralement  toutes  les  fortes  de  pofitions  que  fçauro: 
auoir  vn  femblable berceau  deuant  l'œil. 

Vous  y  pouuez  remarquer  les  trois  efpeces  de  faces  des  pierre 
àfçauoirde<ïW<?,de//f,  &  àctefte,  &  chacune  en  la  place  quel) 
doit  auoir  en  befongne,  fuiuant  les  diferentes  fituationsdubei 
eeau. 

Vous  y  pouuez  iugcr  que  les  faces  des  lits  en  font  ordinaire 
ment  toutes  plates  ,  ce  cjue  vous  Noterez. 

Vous  y  voyez  que  c'eft  delà  part  des  telles  des  pierres  quoi 
alonge  &  accourut  vn  berceau  de  voûte  au  befoin ,  ce  qui  eft  en 
cor  a  Noter. 

Elles  vous  montrent  qu'aux  berceaux  couche*,  comme  de  caue 
les  pierres  fe  portent  l'vne  l'autre  feulement  par  leurs  lits  ■  qu'au) 
berceaux  debout  qui  font  les  Tours,  elles  fe  portent  feulement  pai 
leurs  telles  3  &  qu'aux  berceaux  penchants  ou  rampans  ,  elles  fi 
peuuent  porter  enfemble ,  &  par  leurs  lits  &  par  leurs  telles 

Vousyvoyezvnelignedroite,  cotée  des  lettres  A,  a,  E,  &qu 
eft  encore  marquée  d'vneefpece  d'ouale  à  chaque  bout,  &  qui 
va  par  le  centre  du  berceau  toujours  d'vnemefme  ordonnance 
auec  fes  îoints  de  doele.  Cette  ligne-là  règle  toute  cette  mai 
niere-cy  de  trait  •  elle  y  eft  nommée  efieu  de  la  voûte  ou  du  beri 
ceau  :&  d'autant  que  chaque  berceau  de  voûte  a  fon  effieu,  danl 
lafuitteduLiure  ilyaprefqueàchaque  figure  d'arc  vne  droitd 
ainfi  marquée  a  fes  deux  bouts  ,  laquelle  reprefente  l'effieu  dû 
ion  exemple. 

La  figure  fur  laquelle  vne  voutepofe  &  eft  affife  au  plan  niueai 
que  vous  voyez  cquuert  d'ombrages  :  la  vieille  manière  de  traj 
Ja  nomme  le  plan  de  la  voûte  ■  mais  pour  caufe  elle  eft  icy  nonvj 
meeafteteniuelée  de  la  voûte.  Vous  aurez  cette  afîicte  niueiéc 
encore  re  prefentée  en  vne  autre  planche. 

La  figure  courbe  1^6.  venant  à  eftre  faîte  en  haut  &  en  tas  pat  m  plJ 
perpendiculaire  a  1  cflieu .de  la  voûte,  a  nom  cintre  &  arc  droit!  de  cette  "o2 
e  ahn  de  la  diftinguer  d  auec  toutes  les  autres  fortes  d'arcs  POVQ,p,o,u%  J 
lefquels  y  peuuent  eRre  raits  par  des  pJans  d'vne  autre  fituation  .- Yces  ai 
très  lortesd  arcs  ,  les  ouuriers  les  nomment  cherches  àdilUndion  del'ari 
droit  ;  les  Géomètres  les  nomment  toutcsgeneralement  feulions  &  coupesA 
,  ^  propos  ds  cherche r,  votez  que  la  cherche  dW  touri  plomb  coup  J 
^  yn  plan  aufli  a  plomb ,  n'^flqu'vne  ligne  droite  rû  | 
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Cul       -le    .  Four 


j.  Planche! 
'  TN  berceau  de  voûte  s'alonge  aufîi  bien  en  ligne  courbe 
V    qu'en  ligne  droite. 

Les  berceaux  alongez  en  ligne  droite,  autant  de  largeur  ine- 
ale  que  de  largeur  égale,  font  îcy  nommez  berceaux  droits. 

Et  lesberceaux  alongez  en  ligne  courbe,  autant  de  largeur  ine- 
lale  que  de  largeur  égale ,  y  font  nommez  berceaux  tournants . 
\  Ainfi  le  genre  des  voûtes ,  a  deux  espèces,  à  fçauoir  de 
lerceaux  droits,  &  de berceaux  tovrnans. 
(  Vous  Noterez  que  berceau  debout ,  &  berceau  droit ,  font 
îofes  diferentes  ,  &  que  voicy  des  tournants. 

La  figure  d'enhaut  monftre  comme  vn  demy  berceau  tour- 
!ant,  fait  la  voûte  qu'on  nomme  cul  de  four ,  autrement  voûte 
'heriefue. 

\  La  figure  mitoyenne  monftre  comme  vn  berceau  tournant  fait 
;e  qu'on  nomme  voûte  fur  le  nojau. 

:  La  figure  d'embas  monftre  comme  vn  berceau  qui  tourne  & 
impetout  enfemble,  fait  ce  qu'on  nomme  voûte  d 'efcalier ,  8ç 
\jsS.  G/les ,  ou  autrement. 

:  Vous  y  voyez  encore  la  diftinction  &  fituation  des  trois  elpeces 
i  e  face  de  doele,  de  //// ,  ècàctefe.  Vous  y  voyez  queles  faces  de 
ts  y  font  communément  courbes,  ce  qui  eft  à  noter;  non  pas 
j.u'on  ne  les  puille  faire  fiâtes  :  mais  leur  ordinaire  eft  d'eftre 
ourbes. 

\  Aux  berceaux  tournans ,  il  n'y  a  pas  d'arc  droit  &  d'efïieu  de 
:nefme  qu'aux  berceaux  droits:mais  notez  que ie ne  dy  pas  qu'il 
|i'y  ait  rien  aux  berceaux  tournants  qui  ait  du  raportàl'arc  droit 
k.  àl'eiTieu  des  berceaux  droits. 

De  là  vous  voyez  que  fi  vous  ne  voulez  pas  vous  trauaillerà 
redit,  il  faut  que  vous  fâchiez,  l'article  des  berceaux  droits  auant 
hue  de  vous  mettre  à  l'article  des  berceaux  tournants. 
[  Et  quand  vous  f  aurez,  bien  ce  qui  eft  des  berceaux  droits,  vous 
prendrez, facilement  après  ce  qui  eft  des  berceaux  tournants. 

Surquoy  vous  pouuez,  iuger  s'il  y  a  de  l'aparence  de  vous  aller  mot' 
}rir  à  faire  vnberce3u  tournant,  par  exemple  vne  vis  S.  Giles,  auant  que 
ous  ayez  acheué  d'aprendre  à  faire  toutes  fortes  de  berceaux  droits  eu 
outes  fituations. 

Cette maniere-cy, pour  eftre  méthodique, dit  généralement  tout  ce  qui 
I  eut  eltre  du  trait  de  toutes  foites  de  berceaux  drotts ,  quelles  que  puiflent 
ftre  leurs  teftes  ou  plates  ou  courbes ,  auant  que  de  venir  au  trait  des  ber- 
eaux  tournans. 

t  Si  vous  auez.  enuie  de  mettre  ce  trait  à  exécution ,  il  faut  que  vous  /£*• 
\iicz.  faire  toutes  fortes  de  cherches  devouteaubefoin, 

Hij 


4.    Planche. 

PAr  ce  qui  effc  cfc  dt  d  ans  cette  planche  ,  vous  fçauez  ce  quel 
représente.  La  figure  mitoyenne  monitre  le  dedans  œuui 
d'vne  moitié  de  berceau  d'allée,  dont  chaque  pierre  vad'vnec 
fes  teftes  abou.ir  &  taire  parement  au  dedans  œuure  d'vne  toi 
C,  &  de  Ton  autre  tefte  elle  aboutit  &  fait  parement  audvdar 
œuure  d'\n  cul  defour  A:  defaçon  que  les  teftes  de  cette  pien 
font  toutes  deux  courbes. 

Les  hacheures  delà  figure  d'embas  vous  empefehent  de  vo 
vn  arc  à  qui  la  droite  PBQ^fert  de  fouftendante  :  mais  aux  figu 
res  d'enhaut  &  mitoyenne,  vous  le  voyez  aux  lignes  courbe- 

Notez  ces  deux  chofes,  que  cet  arc  4.56.  reprefênte 

La  première  ,  que  quand  il  cit  fait  commeaux  figures  d'en 
haut  &  mitoyenne ,  par  vn  plan  perpendiculaire  à  teftteu  de  la  vu 
te,  alors  il  reprefente  l'an  droit ,  autrement  le  antre  cle  cett 
voûte. 

Ladeuxiefme,  que  de  quelque  fens  qu'il  puiiTeeftre  fait,  lire 
prefente  généralement  toujours ,  qu'aux  fcmblables  rencontre 
d'vne  voûte  auec  deux  autres ,  vous  deuez  conceuoir  que  chaqu. 
pierre  a  vne  tefte  plate  omit  fes  deux  teftes  courbes. 

C'eftàdire,quevousneyc^;v<?^,fàirele  trait  d'vne  femblabL 
pièce,  à  commencer  par  vne  tefte  courbe  de  la  pierre,  &  qu'il  fau 
absolument  que  vous  le  commenciez,^!  vne  te  fie  plate  :  &  que  ïi  1; 
pierre  n'en  doit  point  auoir  en  befongne ,  il  faut  que  vous  luy  er 
fuppoftez,  vne,  &  que  vous  faflîez  premieremcntle trait  pourfî 
tefte />/*/<?  fuppofée,  &  fecondement  eafuittele  trait  pour  fes  tefte. 
courbes. 

La  tefte  plate,  ou  vraye  ou  fuppofée  par  où  vous  deuez  commet 
cerle  trait,  fera  nommée  la  première  tefte. 

L'autre  tefte ,  ou  plate  ou  courbe  par  où  vous  deuez  paracheuet 
le  trait,  (era  nommée  ladeuxiefme  tefte. 

Vne  telle  rencontre  de  voûte  dalléeauec  ces  autres  voûtes ,  eft 
ce  que  les  ouuriers  nomment  racheter  la  tour,  &  le  cul  defour  :  en 
haut  elle  racheté  d'vne  partie  berceau  couché au  lieu  du  culdefour, 
&  en  bas  la  coquille,  autrement ,  le  berceau  delà  trompe  ,  racheté  la 
tour  courbée  en  ondes. 

Cela  eftant  ie  ne  vous  iray  pas  mettre  comme  c£  autres  font  à 
cheter  1  e  berceau ,  la  tour  ou  le  cul  àe four ,  ny  à  faire  trompe  en  ton 
courbe,  auant  que  vous  ayez  acheue  d 'ap rendre  à  faire  vniuerfelle 
ment  ynepremiere teste  plate  en  toutes  occasions. 


<\.ra- 


^liLcYxiiu   aboutit  dune 
part  aîa  tourC  et  de  /autre 
part  au  Berceau  A 
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j.  Planche." 
-NEtte  figure  nionftre  cuidemment  ce  qui  eft  de  la  ftru&ure 
^d'vne  porte  ou  entrée  de  voûte  de  berceau  droit, auecfes 
;ds  droits  impolies  ou  eouffinets  &  arc  au  deiiiis,en  ce  que  tou- 
;  les  pierres  y  font  distinguées  l'vne  de  l'autre. 
Et  voicy  les  chofes  qu'il  faut  que  vous  Cachiez ,  en  fuitte  de  ce 
le  i  ay  déjà  dit. 

Aux  pieds  droits ,  chaque  pierre  comme  par  exemple  ZKN  ,a 
*m  cartier ou  carreau  du  pied  droit. 

Le  cartier  ou  carreau  du  pied  droit,  comme  IQL,  qui  eft  le 
lis  haut  de  tous ,  a.nom  couj&net. 

En  la  voûte  ou  arc  POVQ^  chaque  pierre  comme  par  exem- 
e  SOM , a  nom  vouloir. 

La  figure  en  br.s  DRCGYE  reprefente  le  plan  niueau 
La  droite  CRD  a  nom  ligne  de  face  muette, Sz  toutes  celles  aufïî 
i  luy  font  paralelles  comme  la  ligne  P  AQ]ors  qu'elle  eft  à  ni- 

1U. 

La  droite  d'enhautB  A,  quand  elle  eft  menée  perpendiculaire 
ne  ligne  de  face  niuelée  FAQ^a  nom  ligne  defèce  eleuée ,  & 
iites  fes  paralelles  aufîi. 

La  droite  commeD  P,fera  nom  mée  arefle  du  pied  droit. N  o  tez 
.'il  y  a  différence  entre  face  eleuée  &  arefte  de  pied  droit ,  en  ce 
le  la  ligne  deface  eleuée  eft  toujours  perpendiculaire  à  la  ligne 

face  niuelée ,  &  que  l'arefte  du  pied  droit  ne  l'eft  pas  toujours. 
La  droite  d'embas  RY  eft  entendue  menée  parle  plan  niueau 
'ur  y  monftrer  la  fente, autrement  la  route  fuiuant  laquelle  vous 
luez  cheminer,  allant  &  venant  fous  cette  voûte  5  &  pour  cela 
:te  droite  RY[a  nom  route  niuelée.  Et  encore  les  deux  droites 
£,&  CG,  lefquelles  font  entendues  eftre  paralelles  à  RY,  elles 

peûuent  pas  eftre  ainfi  tirées  en  cette  figure  :  mais  vous  con- 
irez  qu'elles  le  font  au  nature). 

angle  DRY  quel  qu  il  fe  trouue ,  droit  ou  autre ,  a  nom  beueau 
s  face  &  route  n.uelées. 

L'angle  RCQ^anom  faneau  des  face  niuelée  &  arefle  âufied 
it. 

.'angle  C  Q_J ,  a  nom  paneau  de  la  dotle  du  coufînet. 
-'angle  IQL,  nnompaneAu  delà  ducoujîinet. 

invnvoufïoir  comme  SOM,  la  figure  comme  OV  S,anom/4««»  de 
t. 

.'angle comme  M  V  O,  a  nompaneau  de doelt. 

'angle  comme  MVS  ,  a  nom  paninu  de/if }  &  ainfi  des  femblables  à 
icun. 
çy  l'arc  POVQ^efUa  première  telle,  &  l'arc  TMI,  eft  Udeuxiefme  teltc, 


i.    Planche. 

EN  cette  planche  cy  ,  vous  auezplufieurs  figures  feparéesd 
vouffoirs. 

La  première  tefte,ouvrayeoufuppofée  MO  VR,  en  doit  (ain 
que i'ay  dit  )  eftre  abfolument  plate. 

Ladeuxiefme  tefte  IEST,  peut  Te  rencontrer  encore  plate  ain 
qu'en  la  deuxiefme  figure,ou  bien  courbe, ùi\{\  qu'aux  figures  mi 
toyennes  &  d'embas. 

Cette  deuxiefme  tefte  encore  peut  eftre  de  largeur  égale  Hz  prc 
miere  tefte ,  comme  aux  figures  I.  4.  7.  ou  bien  ^largeur -méga, 
à  la  première  tefte,  comme  aux  1. 3.^.  6.8.figures. 

Quand  la  deuxiefme  tefte  d'vn  vouffoir  eft  plate  ,  elle  'peu 
eftre  paralelle  à  la  première  tefte  :  &  ie  n'ay  daigné  vous  en  fair 
vne  figure.  Elle  peut  zufîi  iv  dire  pas  paralelle  à  la  première  tefte 
comme  en  la  deuxiefme  figure. 

Quand  cette  deuxiefme'teftelEST eft  courbe,  ellepeuteftr 
ou  creufe ,  ainfi  qu'aux  figures  mitoyennes,  ourenfiée  ainfi  qu'au: 
figures  d'embas. 

En  la  deuxiefme  figure,  les  droitescomme»r,^,o^,  0Jy  eftan: 
perpendiculaires  aux  droites  OS ,  Se  VE,  comme  auflï  leurs  fem- 
blables,quifontperpendiculaires  aux  droites  VR,  OM,  &  VO 
reprefentent  lésera  */>-<?/>/,  autrementles  beueaux  d'entre  les  face 
d'vnvouffoir  deux  à  deux  félon  qu'elles  fe  rencontrent  en  vne  d< 
ces  lignes  VE ,  VO  ,  VR ,  &  femblables. 

En  la  troifiefme  figure,les  lignes  pointées  qui  vont  d'vn  angl< 
a  l'autre  oppofé ,  monftrent  qu'vn  femblable  voufîbir  peut  eiïn 
amfi  coupé  diagonalement  en  deux  pieces,chacunede  cinq  faces 
Ces  figures  monftrent  à  l'œil,qu  auec  les  paneaux  de  la  premie 
re  tefte ,  de  doele ,  &  deslids,vous  TpouuezfureiaiUervn  voufloii 
de  la  première  tefte,  &  qu'ayant  les  mefmes  paneaux ajufte^ de 
1  autre  bout  à  la  deuxiefme  tefte,  vous  pouuezauffiy&/r<?  **///« 
la  deuxiefme  tefte  de  ce  vouffoir. 

Elles  vous  monftrent  qu'après  qu'vn  vouffoir  eft  taillé  fur  fes 
paneaux  plats  de  doele  &  de  lits ,  il  en  faut  creufer la  doele  au  be- 
ioin  ,  fumant  fa  cherche  :  Ce  que  ie  n'ay  daigné  reprefenter. 

Vous  auez  dans  ce  Liure-cy ,  les  moyens  detrouuerles  paneaui 
plats  de  doele  &  de  lits  d'vn  vouffoir,  &  de  les  ajufter  à  chacune 
de  fes  première  &  deuxiefme teftes  :  &encores  detrouuerlcurarç 
oroit  ou  beueau .  Quant,à  ce  qui  eft  de  creufer  la  doele  vous  treu- 
ucrez  après  cela  que  c'eft  fort  peu  de  chofe, 


y.  PlANCHl 
^Ay  *3.ic  que  quand  la  telle  d'vn  berceau  vient  à  eftre  courbe^ 
vous  n'en  fçauriez  commencer  le  trait  par  cette  tefte  courbe,& 
u'il  faut  que  vous  luy  en  donniez  ou  iupoiïez  vne  autrequi  fbit 
ate  ,  &  que  vous  ajuftiez  premièrement  les  paneaux  à  cette 
lie  plate  ;  autrement  il  vous  eft  impofnble  de  les  ajufter  iamais 
la  tefte  courbe:  Et  d'autant  qu'il  importe  que  vous  foyez  éclair- 
/  de  ce  poinct ,  i'enaye  à  vous  donner  icy  quelque  lumière  de 
:tte  neceffité. 

Quand  vous  aurez  à  faire  vn  paneau  par  exemple  de  lit  d'vrt 
juiloir  à  tefte  courbe,  voicy  comme  il  faudra  que  vous  y  proce- 
ez.  Vous  marquerez  premièrement  la  largeur  de  ce  pan  eau-là 
ir  deux  droites  ou  paralelles  ,  comme  MM,  OO ,  ou  tendantes 
vn  point,  comme  MA,  O  A,l'vnreuiendraàl'autre.  Vous  tire- 
ra trauers  ces  droites-là  vne  droite  comme  O  M  ou  OM,  qui 
ra  le  profil  d'vne  tefte  plate  ou  vrayeouiiippofée  du  voufloir. 
ous  tirerez  à  trauers  la  droite  OMouOM,pluneurs  droites  ou 
en  paralelles  aux  deux  premières  MM,  OO,  comme  Ce,  DZ>, 
r,  ou  bien  tendantes  à'vn  point  auec  ces  deux  premières  M  A, 
)A ,  comme  C  A ,  D  A ,  I A ,  l'vn  vaut  l'autre.  . 
Cela  fait ,  vous  trouuerez  auec  le  trait  combien  la  tefte  courbe 
uvouffoir  vient  à  s'éloigner  deçà  ou  delà  de  la  droite  OM  ,  ou 
Af,  fur  chacune  des  droites  qui  la  trauerfent,  vous  marquerez 
_>s  éloignemens  fur  ces  traueriantes,  comme  aux  poincT:so,d,ir 
,  m,0,^,/,<:,;>»,  Et  vous  tirerez  par  ces  points  vne  ligne  adoucie  o, 
,  i ,  c  ,  m ,  laquelle  fera  l'ajuftement  de  ce  paneau  à  la  tefte 
Durbe  du  vouilbir.  Où  vous  voyez  que  ce  fera  par  le  moyen  de  la 
roite  OM  ,  ou  OM,  &  de  fâfuppofition ,  que  vous  trouuerez  la 
Durbure  ,  &  la  pofitiondela  ligne  adoucie  o,  d,i,  c,  m,©,*/,/', 
m.  Et  cela  eftant,  quelle  apparence  y  a-il  de  vous  aller  mettre 
l'article  des  teftes  courbes ,  auant  que  vous  fçacliiez l'article  des 
:ftes  plates ,  puifque  celuy-là  dépend  de  celuy-cy. 


V] 


8.   Planche. 

EH  vovantles  figures  de  cette  planche,accouftumez-vous  s 
a  moyen ,  ànevous  pas  ariefter  à  la  forme  des  marches  d'- 
deicente  ou  d'vne  montée ,  Et  conceuez  qu'allant  &  venant  il 
vne  voûte  qui  hauife  ou  qui  baille ,  ou  qui  eft  a  plain  pied ,  v 
y  cheminez  toujours  fur  vn  glacis  plat ,  comme  font  ces  perf 
liages  j  lequel  glacis  eft  ce  que  ie  nomme  icy  plan  de  chemin. 

Et  vous  trouuerez  qu'en  matière  de  ce  trait  il  y  apremit 
ment  trois  diuers  plans  à  diitmguer  l'vn  de  l'autre:  a  fçauoi 
flan  dela/^dumurHAH,  le  ^**  du  »««*«*;  BAN,  &  le; 
ciu  chemin  BAC,  lefquels  trois  plans  fe  rencontrent  enfembh 
vne  ligne  de  face  niuelée  \  comme  BAB  :  Les  autre  s  deux  pi 
dont  Mr  Deferçues  parle  dans  fon  Projet  viendront  à  leur  tou 
Quand  les  deux  Plans  de  chemin  &  de  niueau  font  vnis 
tr'eux  en  vnmefme plan, ainfi  qu'en  la  figure  d'enhaut,  p. 
cela  ne  biffez  pas  de  les  confiderer  féparementl'vn  del'au 
comme  vous  faites  deux  feuillets  d'vn  faire  ioints  en  vn  lors  < 
vous  feauez  qu'il  y  en  a  deux,  &  de  conter  ce  plan-là  doul 
ment ,  vne  fois  peur  pian  du  niueau ,  vne  autre  fois  pour  pb"1 

chemin.  A  ;< 

Lors  que  le  plan  de  chemin  eft  dej-'vny  du  t>Jan  mue  vu  com 
aux  figures  d'embas,  ne  ïaiiTez-pas  auflidefairelemefme  el 
du  plan  niueau ,  que  s'il  deuoit  <èruir  eiFe&iuemeut  à  quel 

vface. 

Comme  il  y  a  vn  plan  de  niueau  &vn  plan  de  chemin,  i 
ïitifîl  \nt  route  au  nsueau  AN ,  &  vne  route au  chemin  AC  :  lefq 
les  deux  routes  font  auec  la  ligne  deface  niuelée  BAB ,  chact 
vnbeueau  à  part. 

En  la  figure  d'enhaut  où  les  plans  de  chemin  &  de  niueau  H 
vnis ,  enfemble  aufli  les  deux  beueaux  de  face  &  de  route  nii 
lées  ,'&  de  face  niuelée  &  routenu  chemin ,  font  vnis  enfemb 

Et  aux  figures  d'embas  où  les  plans  de  chemin  &  de  niueau  f< 
def-vnis ,  ces  deux  beueaux-làYont  auflï  def-ynis  d'enfeml 

N'ayez  pourleprefent  égard  qu'à  la  feule  route  niuelée  A 
fans  vous  foucier  encore  de  la  route  au  chemin  AC  ,i'en  rep 
leray  quand  il  faudra. 

Lcyouuriersontaccoufhimc  d'exprimer  toutes  les  conditions  de  la  j 
mieteicfte  auec  feulement  trois  angles  ou  beueaux  qui  leur  font  conr 
Aiçauoir.celuy  de?fa«&:r0M/f  niutlce  PAN,  celuy  disface  Se  niutau  Hl 
&celuydes/iM &*&«*«•  HBD.  Et  cette  manière  vniuerfelle,  eft  accomn 
déeàcesanglesouoeueaux-là,  tous  trois  employez,  de  la  parc  du  vuide 
dehors  œuure}  comme  vous  voyez  aux  ligures. 


f.     P  L  A  N  C  H  Ë. 

[  t"Ous  auez  veu  cy-deuant  les  beueaux  de  face  &  de  route  ni- 
V  uelées,  de  face  &niueau,&  de  face  &  chemin  3  tous  trois  en  - 
iîmble  en  vne  mefme  figure  :  &  vous  les  allez  voir  chacun  dans 
'ne  figure  à  part. 

!  En  haut  ($  au  milieu ,  vous  auez  la  manière  reprefentée  de  pren- 
dre auec  la  faujfe  equterre,  fauterelle  ou  beueau,  l'angle  des  face  & 
|3uteniuelées  PAN,  en  toutes  les  fortes  dont  il  y  en  a  fur  Vafiete 
mêlée  qu'en  la  vieille  manière  de  trait  on  no  mme  le  flan  du  peci 
-oit. 

Quand  il  auient  que  l'angle  de  ces  lignes  de  face  &  de  route  ni- 
slées  eft  droite  autrement  d'equierre ,  comme  en  la  première  fi- 
ure  en  haut  •  alors  en  la  vieille  manière  de  trait ,  on  dit  qu'il  n'y 
toi  dejùjeflion  en  ce  point  de  l'ouurage. 

Et  quand  cet  angle-là  n'eft  ^  kfequierre  comme  aux  z.  &  3.  fï- 
ures  mitoyennes,  alors  en  la  vieille  manière  de  trait,  on  conte 
dapoura>;zé'y£/>#/0#encepointde  l'ouurage  :  &  Ion  nomme 
fttefuje&ion-là  btats. 

;  Mais  en  cette  manière  vniuerfèlle  il  n'y  apourraifon  d'aucun 
ligle,  point  de  fujec"tion  vne  fois  plus  que  l'autre  -,  &vous  ne 
buez  point  vous  foucier  fi  cet  an^le  eft  à  l'equierre  ou  non,  & 
dus  n'auez  qu'aie  prendre  tel  qu'il  eft 5auec le  beueau  par  le  vui- 
e,  enlamefme  forte  que  les  ligures  vous  monftrent  :  &  s'ilfè 
:ncontre  à  l'equierre,  il  fera  d'equierre  ;  que  s'il  n'eft  pas  àl'e- 
uierre,  il  ne  le  fera  pas  ^  &foit  à  l'equierre  ou  non,  vous  vous 
iferuirez  toujours  d'vne  mefme  forte, 

En  bas,  vous  auez  femblablement  la  manière  reprefentée  de 
rendre  l'angle  d'entre  les  plans  de  face  &  de  niueau  HBG,  de 
|>utes  les  fortes  dont  il  y  en  peut  auoir. 

:  Quand  il  auient  que  cet  angle-là  fe  rencontre  d'equierre  com- 
ie  en  la  première  figure,  alors  en  la  vieille  manière  de  trait  on 
it  qu'il  n'y  a.  pas  de/ùjeéï/on  en  ce  point  de  l'ouurage. 
Et  quand  cet  angle-lânefe  trouue  pot  d'equierre comme  aux  i.  &  5.  figures,' 
ors  en  la  vieille  manière  de  trait,  on  conte  cela  pour  des  fujeftions  en  ce 
ointt  de  l'ouurage  :  defquelles  fujeâions ,  on  nomme  tzlu*  celle  de  la  1. 
;ure,&  celle  delà  3.  figure  on  la  nomraefurplomb. 

Mais  en  cettemaniere  vniuerfelle-cy  ,  vous  n'auez  que  faire  de  vous en- 
iierir  il  cet  angle  eft  à  l'equierre,  ou  s'il  n'eft  pas  à  l'equierre  :  prenez-le  feu- 
laient tel  qu'il  eftauec,  le  beueau  par  le  vuide  ,  en  la  mefme  forte  que  la  ri- 
iirevous  monftre  ;  &  s'il  fe  rencontre  d'equierre,  foit,  que  s'il  n'eft  pas 
iequierre  il  n'importe  ;  puifque  d'equierre  ou  non  ,  vous  yous  en  deuez 
'Ujours  femir  d'vne  mefrae  manière,- 


ÏO.     P  L  A  N  C  H  F? 

t  N  cette  planche  cy ,  vous  auez  la  manière  de  prendre  ai 
JL  l'angle  des  plans  de  face  &  de  chemin  HBD,  généralement 
chacune  des  fortes  dont  il  peut  y  en  auoir. 

Quand  cet  angle  là  fe  rencontre  eftre  droit,  autrement  à  i 
^«/rpcommecnla  i.  figure ,  alors  fuiuant  la  vieille  manière 
trait,  on  dit  qu'iln'y  zpas  dcfaettion  en  ce  point  del'ouurage. 

Quand  il  rie&pas  d'equserre,  comme  aux  figures  1.3.4.7.6.7.$ 
on  y  conte  cela  pour  des  fissions  en  la  befongne  au  regard  de  1 
angle  ,  &  on  nomme  fes  fuje&ions  là  diuerfement^,  à  fçau; 
talus  ,furplomb  ,  &  rampe,  ainfi  que  i'ay  déjà  dit  en  partie,  Tel 
queleplandelaface  du  mur,  panchezxiwe  ou  d'autre  part ,  & 
Ion  que  leplan  de  chemin  kaujfe  ou  baijfe  d'vn  ou  d'autre  cofté 

Mais  en  cette  manière  vniuerfellecy,  vous  n'auez  que  faire  1 
fçauok  fi  cet  angle  eft  d'equierre  ou  s'iln'eftpasà  Yequierre, 
vous>n  auez  qu'aie  prendre  /<?/qu'il<f/auec le beueau parlée 
ou  dehors  œuure  en  lamefme  forte  que  les  figures  vousmo 
ftrent;  &  s'il  eft  à  l'equierre,foit,  que  s'il  n'eft  pas  d'equierre  au 
fou ,  puis  qu'à  l'equierre  ou  non ,  vous  vous  en  deuez  toûjot 
feruir  d' vne  mefme  forte. 

De  la  combination  ou  rencontre  de  ces  trois  efpeces  defu 
ittons,  de  btau  ,  de  rampe ,  &  de  talus,  comme  on  parle  en  la  vie 
le  manière  de  trait ,  il  s'y  fait  huict  diferents  cas  ■  àfçauoir ,  qua: 
\\nj  z,nj  biais,  ny  rampe,  ny  talusj  quand  il  y  a  du  biais  fans  rai 
peny  talus,  ou  de  la  rampe  fans  biais  ny  talus,  ou  du  talus  fa 
biais  ny  rampe  ,  ou  du  biais  &  de  la  n»»^? fans  talus ,  ou  du  bi. 
&  du  talus  fans  rampe  ,  ou  deh  rampe  &  du  talus  fans  biais ,  . 
dubiau,  de  h  rampe  Se  du  talus.  Et  quand  vous  fçauez  faire 
de  ces  cas  là,  vous  n'en  fçauez  pas  faire  pour  cela  chacun  des* 
très  -,  &  pour  les  fçauoir  tous  faire,  il  faut  les  aprendre  fepareme 
toust'vn  après  l'autre. 

Mais  en  cette  manière  vniuerfelle-cy  ,  tous  ces  mejlanges-lh 
font  iamais  qu'vne  mefme  forte  d'exemple ,  &  quand  vous  fçau. 
faire  cet  exemple,  vous  fçauez  tout  ce  qui  peut  eftre  de  la  pr 
miere  tefte,  &  vous  aurez  aufîi  toit  apris  cet  exemple  là ,  que  vo 
aurez  apris  -u/z  des  huit  cas  de  la  vieille  manière  de  trait. 

Vous  voyez  la  face  du  cofté,  fiant)  on  tableau  du  pied  droit, 
N  o  tez  que  quand  cette  face  eft  aplomb,  &  qu'elleyWla  rou 
muelée,  c'eft  cela  qu'en  cette  manière  vniuerfelle  on  nomn 
plan  de  route, 


Il 


\T.    Planche.' 
Ay  dit  que  les  trois  beueaux ,  desfice  Se  route  niuelées\  dtface  Se 
tiueau^  &  defâceSc  chemin ,  par  lefquels  on  commence  le  trait 
ît  cogneus  auant  toute  autre  chofe ,  &  la  première  occafion  ou 
usvousenpouuezferuir,  eft  à  faire  le  pied  droit  d' vue  porte. 
Et  cela  de  deux  manières ,  l'vne  eft  en  apliquant  effedtiucment 
;  beueaux  &  vn  equierre  à  la  pierre,en  la  mefme  forte  que  les  fi- 
res  d'en  haut  reprefentent ,  fans  que  ie  le  deferiue  par  le  menu. 
Vautre  eft  enfaifant  auec  ces  beueaux  &  l'equierre ,  le  trait  que 
ay  dire  pour  trouuer  lespaneaux  de  face  niuelée  &  areftedu 
:d  droit,de  route  niuelée  &  arefte  du  pied  droit,&  pour  ce  faire, 
tred'embas,  tirezh.  le  règle  vne  ligne  PAB,  mettez,  au  long  de 
te  droite ,  par  exemple  au  poind  A,  l'vne  des  jambes  du  beueau, 
hkee  &  route  niuelées,  &c  //><?£,  aulong  de  l'autre  iambe  vne 
)ite  AN. 

Prenez,  en  cette  droite  AN,  vn  autre  point  q ue  A,&  par  exemple 
,  &  par  ce  point  là,  menez,  à  trauersla  droite  AB, vne  droite 
3H,  (\ui\uy  (oit  perpendiculaire. 

Mettes  le  coin  du  beueau  des  face  &niueau  HBG,  au  point  B,' 
•'vne  de  fes  iambes  en  delà  de  la  droite  AB ,  le  long  de  la  droite 
i,  &  tirez,zu  long  de  l'autre  iambe  vne  droite  B  G. 
tirez,  du  point  N,  iufques  à  la  droite  B  G,  vne  droite  N  G,  para- 
ei  la  droite  AB. 

Tirez,  du  point  N,vne  droite  NL,  perpendiculaire  à  la  droi- 
AN. 

luurez,\t  compas  de  B,  en  G,  puis  en  le  tournant  fur  le  point 
«fcauecfon  autre  pointe  faire  y^  point  E,  en  la  droite  HBN, 
nenez,\&  droite  AE. 

.)uurez\e  compas  de  N,  en  G,  puis  enle  tournant  fur  le  point 
f  *fc,faire  auec  fon  autre  pointe  vn/wWL,  en  la  droite  NL ,  & 
Ht,  la  droite  AL. 

'angle  BAE,eft  \tpaneau  des  face' niuelée  &  arefte  du  pied  droit. 
iL'angle  NAL,  eft  le  paneau  des  route  niuelée  &  arefte  du 
d  droit. 

Et  fi  vous  auez  efté  précis  en  l'opération ,  les  droites  AL,  & 
1 1,  font  égales  entr'elles. 

e  peafez  pas  de  mefprifer  ce  petit  commencement  de  trait ,  à  caufe  que 
isvous  en  pouuezpafTer  aux  carreaux  du  pied  droit, 
t  N  o  t  e  z  que  pour  ajufter  les  paaeaux  de  doele  &  de  lit  d'vn  vouf- 
par  vnboutà  fadeuxiefme  tefte,  vous  auez  befoin du  paneau  de  fa- 
ùuele'e  &  arefte  depied  droit,  &  deccluy  déroute  niuelée  &  arefte  d« 
\i  droit, 


il.   Planche. 

L'Efchantillon  de  trait  que  vous  venez  de  voir ,  n'eft  que  po 
vn  pied  droit ,  &  voicy  pour  le  gênerai  d'vne  première  tefit 

Les  figures  d'enhaut  font. 

PAN,  Le  beueau  des  face  &  route  niuelée. 
HBG,  Le£e/^#desface&niueau. 
HBD,  Le  beueau  des  face  &  chemin. 
»ï<.  vne  equierre. 

Comme  tous  les  traits  de  Géométrie  fe  commencent  j 
quelque  forte  de  préparation,  en  laquelle  il  y  a  plus  ou  moi 
d'opérations  que  la  matière  en  eft  de  plus  grande  ou  moine 
eftenduë. 

Eftant  queftion  de  faire  le  trait  pour  la  coupe  des  vouffoirs  d 
ne  première  tefte  de  berceau  droit,  vous  le  commencerez  par  v 
préparation  d'vnze  opérations  auec  ces  trois  beueaux  &  l'equi 
re,  ainfi  que  vous  allez  voir  en  vnze  planches  de  fuite. 

Où  vous  remarquerez  qu'à  mefiire  que  vous  vous  ferez  fer 
d'vn  de  ces  beueaux  &  del'equierre ,  ils  ne  fera  plus  marqué 
haut  qu'auec  des  points,  &  finalement  ii  en  fera  effacé ,  &  en  b 
vousle  verrez  figuré  auec  vne lis;ne  noire  vne  feule  fois,  qui 
alors  que  vous  l'employerez  enl'operation ,  &  puis  il  ne  fera 
guré  qu'auec  des  points ,  en  façon  qu'en  voyant  la  figure  fa 
aler  reprendre  au  commencement,  vous  verrez  laquelle  d 
vnze  opérations  elle  vous  enfeigne  à  faire ,  &  lefquelles  il  y  a  dt 
de  faites  dans  les  planches  précédentes. 

Doncques  en  la  première  opération  figure  d'embœt,  tirez,  v 
ligne  droite  fuffifamment  longue,  comme  PAB,  laquelle  fera 
ligne  de  face  niuelée,  puis,  prenez.lt  beueau  desface  &  route  niu 
lée  PAN,  &>w<?//^àdifcretion,  commeaupoint  A,l'vne  d 
ïambes  de  ce  beueau  ,  le  long  de  la  ligne  de  face  niuelée  A  B  , 
tirez,a.\i  long  de  l'autre  iambe,  depuis  la  face  niuelée  AB,  vne  a 
tre  droite  AN,  qui  fera  la  route  muelée. 

Remarquez  ce  point  A,  par  ou  vous  auez  commencé^ 
fous  viendrez  acheuer  cette  préparation  par  le  mefme  point. 
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Opération, 


i?„  Planche. 

Pour  la  deuxiefme  opération. 

"^Renezjen  bas  en  la  route  niuelée  AN,  vn  point  à  difcretion 

autre  que  A  ,  &  par  exempte  N. 
Et  menez  par  ce  point  là  vne  droite  NBH.  perpendiculaire  à  la 
oitc  de  face  niuellée  AB ,  laquelle  NBH ,  fera  la  lig-ae  qu  le  pro- 
delafaeeefleuée. 

Ou  fi  vous  voulez  autrement/^»^  vue  eqmerre  >£  mettez,en 
\  des  codez ,  au  long  de  la  ligne  de  face  niuelée  AB  ,  de  forte  que 
ligne  de  l'autre  iam  De  aille  rencontrer  la  ligne  de  route  niuelée 
N ,  ailleurs  qu'au  point  A  &  par  exemple  en  N. 

Ou  fi  vous  trouue^meilleur  en  cette  autre  façon, 

rirez  les  deux  droites  AB  ,  &  NBH  perpendiculaires  ou  bien 
iCequierre  entre  elles  ,  dont  l'vne  AB,  foit  [aligne  de  face 
uelée  &  l'autre  NBH ,  foit  la  ligne  de  face  efleuée 
Puis ,  prenez  le  beueau  des  face  &  route  niuelées  PAN,  &  met- 
^vne  de  fes  ïambes  au  long  de  la  ligne  de  face  niuelées  AB  en  fa- 
m  que  la  ligne  de  l'autre  iambe  aille  rencontrer  la  ligne  de  face 
euée  HBN  ailleurs  qu'au  point  B ,  &  par  exemple  en  N. 
Toutes  ces  façons  là  de  commencer  la  préparation ,  comme 
dus  voyez  reuiennent  à  vne  mefme  chofe  l'vne  que  l'autre,  & 
dus  auez  à  choifïr  celle  qui  vous  agréera  dauantage. 


14.  Blanchi, 
En  la  îroifiefme  opération. 

Prenez, le beueau  de  face  &  niueau  H  B  G,  &  en  mette\en  ha» 
le  coin  au  point  B ,  &  lvne  des  ïambes  en  delà  de  la  ligne  de 
face  niuelée  AB,  le  long  de  la  ligne  de  faceefleuéeBH ,  &  tirer 
depuis  lepointB,  lelongdefonautreiambevne^>w<?B  G,  la- 
quel  le  fera  la  itgne  on  profil  du  niueau  dont  il  faut  que  vous  vous 
Sovveniez  afin  que  vous  ne  veniez  point  à  prendre  cy  après 
▼rie  autreligne  pour  elle,  ou  celle  là  pour  vne  autre 


H 


H 


H 


troi/ieme- 
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2n  la  quatriefme  opération. 

*)Renez,  \zbeueau  des  face  &  chemin  HBD ,  &  en  mette^en  bat 
le  coin  encore  au  point  B,&  l'vne  des  iambes  femblablement 
i  de  là  de  la  ligne  de  face  niuelce  AB,&  au  long  de  la  ligne  de 
ceefleuée  BH. 

Et  «/^femblablement  depuis  lepointB,  le  longdel'autre 
tnbe  de  ce  beueau  vne  droite  fuffifamment  longue  B  D  ,  qui 
ra  hltgns  ou  profil  du  plan  de  chemin  ,  dont  il  faut  que  vous 
jusSovveniez,  afin  de  ne  vous  pas  troubler  cy-apres ,  & 
ie  vous  ne  veniez  à  prendre  vne  de  ces  lignes  pour  vne  autre, 
lie  de  chemin  pour  celle  de  niueau ,  n'y  celle  du  niueau 
mr  celle  du  chemin  de  quelque  façon  qu'elles  viennent  à  fe 
ouuer  fituées  entre  elles  :  car  en  vn  exemple  elles  feront  vnies 
i  vne  feule  droite,  &  en  vn  autre  exemple  celle  du  chemin  fè 
ou\iQï3.deJfoHs  celle  du  niueau,  comme  en  cet  exemple  elle  eft 
idejfvs. 


i6.  Planche." 

QVand  vous auez  employé  comme  cy-deuant  les  heueaim 
face  &  niueau  ,  &  de  face  &  chemin;  vous  voyez  que  les ]| 
gnes  deface  efteuée  NBH,deniueau  BG,&  de  chemin  BD  ,vo' 
forment  entr'elles  à  Toeil  vn  profil  entier  du  naturel  de  l'ouuragi 

Et  four  la  cinquiefme  opération. 

OVarez^\z  compas  fur  la  droitedefaceefleuéeBH,àfçauc 
du  point  B, au  point  N,&  cournantle  compas  fur  le  point  j 
ailés  auec  ion  autre  pointe  faire  vnpomt  G,  en  la  droite  de  niuK 
BG,  de  façon  que  BG,  foit  <£*&  à  B  N,  ce  que  vous  Nqtere, 
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Sixiehne  Opération 


if.     PlANCHÉ 

En  la  fixiefme  opération, 

J)Ar  lepoint  G:,  que  vous  venez  de  faire  en  là  ligne  du  niueali 
j  B  G  wéwe^iufques  à  la  ligne  du  chemin  BD,  vne  droite  GVy 
rpendicuUire  à  la  ligne  du  niueau  BG  ,  ou  fi  vous  voulez  autres 
ent  prenez  vn  ec^merre  &  en  mettez^  le  coin  au  point  G  ,1'vne 
;fes  ïambes  au  long  de  la  ligne  du  niueau  BG,&  tïreT^zu.  long 
;  l'autre  ïambe  depuis  le  point  Giufquesàla  ligne  du  chemin 
D  ,  vne  droite  comme  vous  voyez  G  D  ,  &  vous  Soyvenez 
je  cette  droite  D  G  ,  eft  menée  perpendiculaire  à  la  ligne  du 
ueau  BG,  &  non  pas  perpendiculaire  à  la  ligne  du  chemin 
D ,  mais  que  feulement  elle  doit  rencontrer  la  li^ne  du  cKemm 
D  j  en  vn  fomt  comme  D, 


ïS.    Plancha 
En  Ufcptiefme  opération, 

PAr  le  £oint  D ,  que  vous  venez  défaire  en  la  li^ne  du  cfiem: 
BD  ,  menez,  iuiques  à  la  ligne  de  face  efieuee  NBH  ,  vij 
droite  DH ,  perpendiculaire  à  la  ligne  de  face  Efleuée  NBH,  ] 
voussowen  eZ,  que  c~tte  droite D H, b quelle  eft ai nfi m 
née  perpendiculaire à  la  ligne  de  face  NBH,  vient  à'vn  point  H 
qui  eft  en  la  ligne  du  chemin  &  non  pas  en  la  ligne  duniuoj 
&  que  c'eft  pour  trouuer  la  place  de  ce  point  H,  en  la  premie: 
telle  qu'il  a  fallu  faire  tout  ce  que  vous  auez  fait  iufqucs  ky  c 
cette  préparation. 


Sejyfie/im    Opération-' 
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J-tuictie/mc      Ojjeratiorv 


î$.    Planche. 
En  la  huiïïiefme  opération. 

[}Ar  ce  point  H,  que  vous  venez  de  faire  en  la  ligne  de  face 
L  efleuée  &  par  le  point  A ,  par  où  vous  auez  commencé  voftre 
ireparation  menezj à  la  règle  vne droite AH,&laM.ARQjEZ 
•ar  fes  bouts  en  façon  que  vous  la  connoifïiez ,  à  cette  marque 
i.  qu'àfon  nom  vous  la  fachiés  difeerner  d'auecles  autres,  &  la 
rouuer  en  toutes  occafions  :  Elleàicy  nom  fous -efieuy  &  c'eflfur 
:11e  que  commence  le  fondement de  cette  pratique  de  trait  -,  &  fe- 
on  que  vous  aurez  fUcé  bien  ou  mal  cette  fous-ejiieu  HA ,  vous 
erez  vn  bon  ou  mauuais  trait  •  ie  l'ay  marquée  comme  vous 
/oyez ,  &  de  plus  ïy  ay  mis  pour  le  commencement  la  première 
ies  lettres  de  fon  nom  S, S,  afin  qu'elle  vous  en  faffe  fouuenir  au 
;>efoin,  mais  à  la  fin  ie  ne  luy  mettray  que  les  deux  lignes  courbes 
que  vous  voyez,  à  fes  deux  bouts,  par  où  elle  cft  aifez  remar- 
quable ce  me  femble. 


Kij 


10.     PLANCHB; 

En  la  neufiefme  opération. 

PAr  le  point  H  ,  d'où  vous  auez  amené  la  fous -eflieu  vers  li 
point  A,  mene^ynQ  dro/teHK,  ferpendtculatre  a  cette  fousj 
effieu  HA,  comme  vousmonfczïequterre  dont  le  coineftai 
point  H,  &  l'vne  des  jambes  elt  au  long  de  la  droite  HA,  5 
S  o  vv  e  n  e  z  vous  de  cette  condition  pour  cette  droite  H  K 
ie  veux  dire  qu'elle  doit  eftre  terpenàtcnUtrc  à  la  fous-efliei 
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Dijcte/rne 

Opération 
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il.  Planche. 
En  ladixiefme  opération. 

"\r*«^le  compas  fur  la  droite  HD,  c'cft  à  fçauoir  du  poii)* 
J  H,  au  point  D,  &  tournant  le  compas  fur  ce  point  Halle*. 
ec  Con  autre  pointe  faire  vn  point  K,  en  la  droite  H  K,  que  vous 
nez  de  mener  du  point  H.  perpendiculaire  à  la  fous-cflieu 
A,  de  façon  que  HK,foit<^/<?àHD,ccque  vous  Noterez! 


21.    P  L  A  NC  H  E. 

En  Hvnï\efme  &  dernière  opération. 

P  Àr  le  point  K  que  vous  venez  de  faire  en  la  droite  HK,&p 
le  point  A,  qui  eft  celuy  par  lequel  vous  auez  commencé 

Menezym  droite  K  A,&  Marqvez,  cette  droite  là  fur  Tes  dei 
bouts  en  forte  que  vous  la  connoiffiez  à  fes  marques ,  &  que  vo 
la  fâchiez  difcernerà  fonnom  d'auec  les  autres  &  la  trouuer 
toutes  occafions,  elle  eft  nommée  efieu  de  la  voûte. 

Vous  voyez  comme  elle  eft  marquée,  elle  fera  toujours  mi 
nuée  de  mefme  en  ce  liure ,  &  outre  cela  i'y  ay  mis  en  ce  co; 
mencementla  première  lettre  de  fon  nom  E,E,  afin  qu'elle  vc 
en  face  mieux  fouuenir  :  mais  à  la  finie  n'y  mettray  plus  que 
deux  ouales  que  vous  voyez  àfes bouts. 

D'autant ,  que  cette  préparation  eft  comme  lame  de  ce 
manière  vniuerfelle  de  trait,  &  qu'il  n'y  a  point  de  voûtes  où 
lits  des  pierres  foyent  plats  de  quelque  forme  qu'en  çuiffc 
eftre  les  doeles ,  &lesteftes  des  pierres,  dont  le  trait  ne  le  puj 
commencer  par  elle  ,  ie  vous  la  feray  repeter  pluficurs  f 
auant  que  de  paffer  outre  ,  afin  qu'elle  vous  deuienne  famille: 
après  quoy  ce  qui  refte  à  faire  ne  vous  couftera  rien. 
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Vnziemte  et  dcrii,iere    eperatioii 


23.  Planche. 
[  7  Ousauez  eu  les  vnze  opérations  de  cette  préparation  pour 
V  le  trait,  chacune  en  vne  figure  à  part:  &  les  voicy  toutes  en- 
mble  en  vne  mefme  figure. 

En  i.  lieu,  tirez,  vne  droite  de  face  niuelée  PAB,&  par  vn  point 
Llifcretion  A,  de  cette  cXtoïtefittes  vn  angle  PAN,  égal  au  beueau 
:s  faces  &  route  niuelées. 

En  i.  lieu,  par  vn  point  N,  à  diferetion  autre  que  A,  delà  route 
iuelée  AN,  menez,*  trauers  la  face  niuelée  AB ,  vne  droite  de  face 
leuée  NBH,  qui  foit  perpendiculaire  à  la  ligne  de  face  ni- 
iée  AB. 

En  3.  lieu,  tirez,dn  point  B,  vne  droite  de niueau  BG,  qui  auec 
ligne  de  face  efleuée  BH,faiïe  vn  angle  HBG,  égal  an  beueau  des 
ce&niueau. 

En  4.  lieu,  tirez,  encore  par  le  point  B,  vne  droite  de  chemin 
D,  qui  auec  la  ligne  de  face  efleuée  BH,fafTe  vn^/eHBD, 
«/au  beueau  des  face  &  chemin. 

En  ç.  lieu,  fit  tes  en  la  droite  de  niueau  BG ,  hportion  BG^egale 
la  portion  BN,  de  la  droite,  de  face  efleuée  HBN. 
En  6.  lieu,  par  le  point  G.  de  la  ligne  de  niueau  B  G,  menez,iuf- 
aes  à  la  ligne  de  chemin  BD,  vne  droite  GD, perpendiculaire,  à 
ligne  de  niueau  BG. 

En  7.  lieu,  par  le  point  D,  de  la  ligne  de  chemin  BD,  menez, 
fques  à  la  droite  de  face  efleuée  NBH,  \i\edrotte  DH,  qui  luy 
it  perpendiculaire. 

En  3.  lieu,  par  les  points  H,  &  A,  menez,  vne  droite  HA,  qui 
ra  nom  fôus-efiieu,  laquelle  vous  marquerez,  S,  S, pour  la  con- 
îiftre. 

En  9.  lieu,  par  le  point  H,  tiretjvnc  droite  HK, perpendiculaire, 
afous-efïieu,  AH. 

En  io.  lieu,  faites  en  cette  droite  HK.  la  portion  HK,  égale  Hz 
oite  HD. 

En  11.  lieu,  par  les  points  K  &  A,  mene&vne  droite  KA,  laquel- 
feralV/j/^  que  vous  marquerez,  E,E,  pour  la  connoiftre. 
Ce  qui  refte,  fert  à  faire  la  preuue  que  vous  allez  voir  en  la  figu^ 
fumante. 


%X.    PL  AN*:  H  Ç^ 

£"N  cette  planche  cy,  la  figure  d'enhaut  eft  encore  celle  dei 
préparation  acheuée  auec  fa  preuue,  pour  connoiftre  fi  va 
auez  cité  bien  exact. 

Et  pour  ce  faire, 

Ouurez,\z  compas  fur  la  ligne  de  chemin  deB,  en  D,  &tott 
nant  le  compas  auec  cette  ouuerture  fur  le  point  B,  allez,  auec  i'j 
autre  pointe  faire  vn  point  F,  en  la  ligne  de  face  efleuéeHBi, 
en  forte  que  BF*  foit  égale  a,  BD. 

Puis  ouvrez:,  le  compas  du  point  A,  au  point  F,  &letoum;|| 
auec  cette  ouuerture  fur  le  point  A,  mettez.Çori.  autre  pointe  l 
l'eflicu  E,E,  &  fi  vous  auez  efté  bien  exacl:,  cette  autre  poijfc 
f'ajuftera  précifement  zupotnt  K,  finon  vous  n'auez pas  efte  bl 
exact  aux  opérations. 

Et  tirant  àlz  règle  vne  droite  AF,  l'angle  PAF,  eft  Xtbeueaui 
la  niuelée  en  face^  &  de  la  route  au  chemin. 

Par  cette  préparation,  vous  aurez  toujours  les  flancs  ou  \ 
bleaux  du  pied  droit  aplomb  au  niueau  h  mais  aufli  l'arefte  du  p  $ 
droit  ne  viendra  pas  généralement  toujours  à  angles  droits  $i 
ligne  de  face  niuelée. 

Et  fi  vous  voulez  que  l'arefte  du  pied  droit  vienne  generaj. 
ment  toujours  à  droits  angles  à  la  ligne  de  face  niuelée  ,1a  figip 
d'embasvous  monftre  qu'aulieu  de  mener  la  droite  GD,perpcL 
diculaire  à  la  ligne  de  niueau  B  G,  vous  la  mentez^perpendtcul^ 
à  la  ligne  de  face  niuelée  P  AB,mais  ainii  faifant  auffijes  flancs  i 
tableaux  des  pieds  droits  ne  viennent  pas  généralement  toûjo  s 
perpendiculaires  au  plan  n iueau . 

C'eft  donc  à  vous  a  choifir,  lequel  des  deux  vous  voulez  aucfl 
furquoy  ie  vous  ê.y,  que  le  plus  ordinaire  en  gênerai,  eft  de  fap 
venir  les  flancs  des  pieds  droit:»  aplomb  au  niueau,pluftoft  quel 
faire  venir  généralement  toujours  l'arefte  du  pied  droit  perpen\ 
cuUire  à  la  ligne  de  face  niuelée,  &  il  ne  vous  nuira  pomt  de  f«j< 
uoir  faire  l'vn  &  l'autre. 


YO: 


15.  Planche.' 
ïTOicy  comme  vous  aplkjuerez  la  préparation  de  cy-£euam 
,V  à  la  première  telle  d'vne  voûte  àdiferetion  en  quelque  en- 
roit  que  ce  puilïc  eftre  de  fon  arc,  &  fi  vous  le  voulez,  apliquons 
i  premièrement  au  centre  de  l'arc, vne  autre  fois  nous  l'aplique- 
.diis  en  vn  autre  endroit. 
ftgurez,vn  arc  de  laforme  &  de  la  grandeur  dont  vous  preten- 
ez  qu'il  doiue  eftre  en  befongne ,  &  en  tirezXts  toints  félon  que 
ous  voulez  auoir  les  tefles  égales  ou  /»^/^entr'elles,iln'impor- 
:  cornent  elles foient,  &  Notez  que  ces  telles  là  ne  changeront 
ncunement  de  forme  par  cette  manière  de  trait,  &  qu'elle  de- 
meureront toutes  telles  que  vous  les  aurez  voulu  faire,&  que  les 
aneaux  de  doele  &  delict.  y  viendront  tous  ajuftez  précifement. 
:  Quand  vous  auez  décrit  l'arc  PO  VQ^,  figure  d'enhaut  comme 
^us  voulez  qu'il  foit  en  befongne,  tirez  par  fon  centre  A,  vne 
•oite  de  face  niuelée  P  AB,  par  le  mefme  centre  A,  tirez,  vne  droi- 
te route  niuelée  AN,  qui  auec  la  face  niuelée  AB,  faiTe  V angle 
IAN,  egalzM  beueau  des  face  &  route  niuelée;  d'vn  point  N,à 
=  leretion  hors  A,  de  la  route  niuelée  AN,  menez,*,  trauers  l'arc, 
îe  droite  de  faceefleuée  NBH,  perpendiculaire  à la  face  niuelée 
fB,par  le  point  B,w»^,comme  vous  voyez  vne  droite  de  niueau 
■G,quiauec  la  face  ctleuée  HB,falîe  vn  angle  HBG}egalzu  beueau 
:sface  &  niueau.  Par  le  mefme  point  B,  menez,  comme  vous 
oyez  vne  droite  de  chemin  DB,laquelle  auec  la  face  elleuéeHB, 
(Te  vn  angle  HBD ,  égal  au  beueau  des  face  &  chemin  ,/#/><?/  en  la 
oite  de  niueau  BG,  hportion  BG,  égale  à  la  portion  BN,  de  la 
':e  efleuée  HBN,par  le  point  G,de  la  ligne  de  niueau  B  G  ,menez> 
;fques  à  la  ligne  de  chemin  BD,  vne  droite  GD perpendiculaire  à 
.  ligne  de  niueau  BG,  par  le  point  D,  en  la  ligne  de  chemin  BD, 
i.w^iufques  à  la  faceefleuée  NBH,  vne  droite  DH  ,  perpendt- 
\laire  à  cette  face  efleuée  NBH,  parles  points  H,  &  A,  centre 
jure,  menez.vne,  droite  IrL  A,  laquelle  feinh fous -efsieu  que  vous 
arqjïrez  pour  la  reconnoiltre  ,  par  le  point  H  ,  menez, 
le  droite  HK^perpendiculaireih  fous-emeu  HA,jfo//<?.r  en  cette 
rpendiculaire  de  la  fous-eflieu  hportion  HK,  égale  à  la  droite 
!D,par  les  points  K  ,'&  A,  menez,  vne  droite  KA,  laquelle  fera 
\sieu  que  vous  Marquerez,  pour  la  reconnoiftre. 
I  le  vous  ay  reprefenté  les  beueaux  encore  en  la  figure  d'enhaut^ 
|  la.  figure  diembas  vous  monltrc  comme  le  trait  demeure  làns 
cune  aparence  de  beueaux  ny  de  règle  quand  vous  l'aucz 
leué, 

L 


i6.  Planche^ 

OVand  vous  auez  acheué  la  préparation,  ie  vous  auerty  qu 
de  toutes  les  lignes  que  vous  auez  tirées,  vous  n  auezafair 
fînon  des  deux  lignes  que  vous  voyez  marquées  particulière; 
ment  en  leurs  deux  bouts  SS,&EE,  qui  hnthjôus-ejs/euî 
fe/steu ,  &  toute  la  procédure  de  cette  préparation  n'a  efté  qu 
pour  trouuer la  place  delà  fous-cfteu\  afin  de  venir  en  fuite 
irouuer  la  place  de  l'efsieu. 

I'ay  dit  premièrement  la  fous-eflîeu  pour  deux  raifons,  Yvne  e: 
d'autant  qu'on  trouue  fà  place  auant  que  trouuer  celle  de  l'cilieu 

Vautre eft,  d'autant  qu'en  vu  exemple,  cette  fous-efïieu  n 
peut  eftre  qu'en  wne  feule  place  déterminée ^laquelle  il  faut  troum 
exactement  ?  puis  l'ejsteu  vient  en  fuite  en  fà  place  a  une  ou  d'à* 
tre-pa.il  de  cettefous-ejsteu. 

Et  puis  que  vousn'auez  affaire  que  de  ces  deux  lignes  Ce  fou 
efsteu  &  d'efsieu,  &  que  les  autres  lignes  que  vous  aucz  tirées  r 
vous  feruiront  plus  de  rien  ,  effacez  les  comme  en  la  figure  d'e? 
haut  vous  voyez  qu'elles  commencent  à  eftre  effacées  ,  &  que 
la  figure  d'embas  elles  font  tout  à  fait  effacées. 

Et  quand  il  ny  eft  plus  refté  que  les  deux  droites  de  fous-efs'u 
&  efsteu  (  embas  )  d'autant  que  vous  aurez  à  mener  des  paialelL 
ou  perpendiculaires  à  chacune  de  ces  deux  lignes  de  fous-eiîie 
&  defîieu  j  pour  les  mener  auecplus  de  facilité  quand  il  en  fei 
temps  menez  par  le  point  A,  centre  delà  préparation  vue  dro 
te  perpendiculaire  à  chacune  d'elles,  comme  vous  voyez  la  drol 
te  TAT, perpendiculaire  à  la  fous -efsteu  S  S,  &  laq  uelle  fera  noir 
mée  TRAveRSIev,&  la  droite  CAC  ,  perpendiculaire  a  Ccjsn 
EE,  laquelle  fera  nommée  contre  efsteu. 

Lefquelles  deux  droites  trauerfieu&L  contre -efsteu  vous  feruiroi 
à  jauger  les  autres  que  vous  aurez  à  mener,  elles  ne  font  pas  a! 
Coluèment  neceflàiies,  mais  elles  font  cofiunodes, 


O) 


\-7.  PtANCHr 
f'Aydit  que  nous  apliquerions  la  préparation  encor  ailleurs 
L  qu'au  centre  de  l'arc,  &  mettons  là  fi  vous  le  voulez  d'vne  part 
:  d'autre  en  vn  de  fes  coins  en  dehors,  il  n'importe  ou  elle  (bit 
pliquée,  moyennant  que  vous  y  mentez,  vne  droite  de  face  ni- 
elée  PAB,  que  vous  y  f  lactés  bien  le  beueau  des  face  &  route  ni - 
elée  PAN,  que  vous  y  mentes  vne  droite  de  faceefleuée  NBF, 
erpendtculatre  à  la  droite  de  face  niuelée  AB,&  que  vous  apltquiés 
ien  a  propos  les  deux  beueaux  de  face  &  niueau  HBG  ,  &de 
ace  &  chemin  HBD,  que  vous  ypUciés  bien  vne  droite  âc/om- 
fsteu  HA,  &  vne  droite d'efsieu  AK,  voila  toute  l'importance. 

Vous  remarquerez  icy  que  les  angles  ou  beueaux  de  face  &  de 
hemin  HBD,  ne  font  pas  de  la  mefme  ouverture  en  la  figure 
"enhaut  qu'en  la  figure  d'embas^  ce  quei'ay  fait  afin  de  commen- 
er  à  vous  faire  voir  qu'il  n'importe  de  quelle  ouuerture  foit 
thacun  de  ces  trois  beueaux,&  que  de  telle  ouuerture  qu'ils  puif- 
snteftre,vousenpouuez  toujours  faire  la  mefme  forte  de  pre- 
>aration. 

Et  fi  vous  y  frenés  garde  encore  en  cette  planche  cy  vous  verrez 

,|u'en  haut  3c  en  bas  les  lignes  àefice  ejleuee  HBN,  de  niueau  BG, 

de  chemin  BD,  forment,  entre   elles   aufli    bien  va 

r  o  f  i  l,  de  la  befongne  à  l'oeil  en  la  place  ou  elles  ferencon- 
rent,&  delà  forte  dont  elles  font  ajencées  qu'elles  feroien  t, 
ï  la  ligne  de  face  eflcuée  eftoit  Bh,  que  la  ligne  de  niueau  fuit  Bg, 
k  que  la  ligne  de  c.nemin  fut  Bd,  comme  il  arriue  qu'elles  fe  trou, 
lent  ajencées  en  la  vieille  manière  de  trait. 


: 


iS.  Planche." 

Î'Ay  dit  que  cette  manière  de  trait  pour  toutes  fortes  < 
berceaux  droits  aDEvx  parties,  dont  -vne  eft  pour  faire 
première  tefte  d'vn  vouifoir ,  Vautre  eft  pour  en  faire  la  deuxiefn 
tefte. 

Pour  faire  la  première  tefte  d'vn  voufFoir,  il  faut  que  vousc 
*jés  les  paneaux  de  première  tefte  de  doele  &  des  lits  tous  ajuftez 
cette  première  tefte. 

Et  pour  expédier  habilement  ouurage,  &  mefnager  mieux  1 
pierre,  il  eft  bon  qu'auec  cela  vous  ^«encore  les  beueaux  onar 
droits  de  la  doele  auec  chacun  des  lits  du  njoujfotr. 

Voicy  comment  vous  trouuerez  tout  cela  pour  vn  vouiïbir,  l 
confequemment  pour  tous  les  autres. 

Vous  au  es  kpançau  de  première  tefte  déjà  tout  fait  a  difereti 
en  voftre  atc,&  il  ne  vous  r^  plus  à  trouuer  c±\ie\es  paneaux 
doele  &  de  lits,  &  leur  beueaux  ou  arcs  dro.ts. 

Or  la  manière  de  trouuer  les  paneauxeft  lamefmepourc 
de  doele  que  pour  ceux  des  lits,  &  quand  vous  fçaurez  trouuer  vn 
forte  de  paneaux,  vous  fçaurez  aufTi  trouuer  l'autre  forte,  Et  la  ma 
niere  de  trouuer  les  beueaux  ou  arcs  droits,  eftaufïi  lamefrri 
pour  vn  cofléde  la  doele  que  pour  l'autre ,  Et  quand  vous  fçaure 
trouuer  vn  beueauou.  arc droit ,  vous  fçaurez  auiîi/r<5#^>-touslc 
autres  :  Et  pour j  paruenir  figure  d'enhaut  tirez  des  deux  bouts  d 
chacun  des  toints  de  teftes  &  de  chaque  doele  iufques  à  \zfous-efsie. 
SS,  des  droites  quiluy  fbient perpendiculaires  par  exemple  des  deu 
bouts  O,  &  M,  du  jointde  tefie  OM  ,  tirés  iufques  a lafous-effici 
S  S  ides  droites  O  4,  &  M  f,qui  luy  (oient  perpendiculaires,  fembla 
blement  des  deux  bouts  O,  &  P,  delà  doele  OP  ,  r/râ  iufques  àl 
fous-efsteu  S  S, des  droites,  O  4,  &  P  3,  quiluy  ioxewiperpendiculat 
res,  &  ainfi  de  chacun  des  antres,  ioints  de  tefte  &  de  chacun 
des  autres  doeles. 

Apres  cela  vojcs  laquelle  des  deux  chofès  vous  auez  enuie  d< 
faire  la  première,  ou  bien  trouuerles  paneaux,  ou  bien  trouuer  ïar 
droit.  Si  vous  auez  enuie  de  trouuer  les  paneaux,  figure  d'embas 
detouslespointsz  34567  8  9  que  vous  auez  ainfî  fait  en  la  fous 
eiîleu  ,  tires  àtrauers  tefsteu  EE  ,dcs  droites  comme  1^,  3»,  4^ 
î h,  6y,  7^,  8  x,  9  b,  q ui  luy  (oiemperpendicu-latres ,  à  quoy  la  con 
tre-efïieu  vous  fermra  pour  les  jauger. 
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19-    Planche. 

\Pres  que  des  bouts  de  chaque  joint  de  tefte  &  de  chaque 
doele,  vous  auez  mené  des  perpendiculaires  à  la  fous-eflîeu, 
mme  vous  voyez  en  la  figure  cCenbaut  les  droites  Fi.  P3.  O4. 

f.  V7.K9.  L8.  Q^auenant  que  vous  ayez  enuie  de  trouuct  l'arc 
oitfi^ure^Vw^/  ,  au  lieu  de  tirer  des  points  z.  3.  4. 5-.  6.  7.8.9. 
îe  ces  perpendiculaires  ont  fait  en  la  fous-eiïïeu  ,  des  droites  à 
tuers  l'emeu ,  qui  luy  foient  perpendiculaires,  comme  vous 
ez  fait  quand  vous  vouliez  trouuer  les  paneauxde  doele  &  de 
;,  //;^,decesmcfmespointslai.3.4.f.e>.7.8.9.  à  travers  h  con- 

eftieu  CC,  des  droites  qui  luy  (oient  ferpendtculatres  ou  autre- 
ent  qui  foient parale'des  a l'efiteu  E E^comme  vous  voyez  les droi- 

2^,  3»,  4^,  f&,  6jy  7*,,  8.v,  yb ,  lefquellesfaflentdes/'w»^  ^,  #, 
b>Ji  z>)  *y  b>  en  la  coptrefiteU)  G  C, 


30.   Plancha 

CE  que  70ts  venez  de  voir  iuftifie  que  vous  nepouuezpii 
trouueren  mefme  temps  &  par  vne  mefme  opération, erj 
femble,  &  les  paneaux  de  doele&  délits,  &  l'arc  droit  d'vne  pi< 
ce ,  &  partant ,  refolïïez  laquelle  de  ces  deux  chofes  vous  auez  et 
nie  de  hurela  première. 

le  veux  croire  que  c'eft  l'arc  droit,  &  que  vous  ne  penfezp: 
r  ^aupjr  fi  fort  auancé  que  vous  auez,  car  il  eft  autant  vaut  pre 
queHËrit. 

Vous  voyez  en  la  figure /<?»W/ les  droites  que  vous  auez  mi 
nées  des  bouts  des  joints  &  des  doeles  perpendiculaires  à  la  fou 
eflleu,  cnfemble  les  droites  que  vous  auez  menées  des  points  < 
Ufous-efïieu  i.  3.  4.  j.  6. 7. 8. 9.  paralelles  àl'efïieu,  &  qui  font! 

Î joints  k^,nÂ,  k,  j,  K*  *,  b ,  en  la  contre-eflieu,  &  voila  comrr 
'arc  droit  eft  déjafait  autant  vaut ,  puis  que  ce  qui  refte  a  fai 
eft  peudechofe, 

Et  pour  l'acheuer. 
Ouurez.  le  compas  fur  vne  des  perpendiculaires  à  hfeus-efteu$; 
exemple  fur  la  droite  ïz,  c'eftàfçauoir  du  point  de  l'arc  P,  au  pou 
de  la  fous-eflleu  2,  &  tenant  le  compas  en  cette  ouuerture  &  en 
fituation  en  laquelle  il  s'efttrouuéfur  les  points  Yi,fans  le  -vari 
d'vne  part  ny  d'autre ,  amene^ja  pointe  qui  eftoit  au  point  z. 1 
rrfwverslacontre-elîieu/e/ow^  de  la  droite,  comme  ^z,  &  mt 
tez,  cette  pointe  fur  la  contre  effieu ,  au  point  comme  ^  puis  au 
fon  autre  pointe ,  allez,  de  la  mefme  fart  qu'elle  fe  trouue  de  la  co 
tre  eflï  eu  faire  yn  point  fi  en  la  droite ,  comme  i£,  de  façon  qi 
\fi  foit égale ii  F, faites lamefme chofe en  toutes  les  autres/w, 
telles  de  tefiieu ,  par  exemple  faites  de  la  mefme  façon  n  p  ,  égal 
3  P,  &  d  0,  égalez.  ^O.hm.  égale  à  f  M,  J  <\  >  égale  à  6  Q^jl,  u  ,  cgi 
à  7  V,  xL,  égale  à  8L,  &  finalement  b  Y,  égale  à  9R. 

Celafaitmr^figure^Vw^  parles/?»/»^  FM,  TR,  QVOP,d 
droites  fm,  mry  rfpo,  ouruq\ffy  om,  ur,  gu ,  &  VO 
aurez  fait  vne  figure  à  pans,  comme  vous  voyez  fouy-,  Irm 
laquelle  eft  voltre  arc  droit  tout  acheuc. 

La  preuue  pour  connoiftre  fi  vous  auez  efté  précis,  n'ap» 
entrer  dans  vne  fi  petite  figure,de  peur  de  côfufion  jelle  eft  dans 
projed  original  de  Mr  Deiàrgues ,  où  la  figure  eft  allez  gran 
pour  la  fournir  fans  eftre  confufe. 
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3i.  Plankci. 
Vec  Parc  de  première  telle  F  PO  VQL,  &  l'arc  droit  fpouqlt 
lVous  pouuez  trouver  les paneaux  de  doele  Se  de///-  &  en  hutte 
;  tailler  la  pierre ,  fans  aller  fi  vous  ne  voulez  recommencer 
)res  la  préparation,  &  voicy  comment, 
i  vous  voulez  faire  \tpaneau  par  exemple  de  la  doelc  O  V ,  //- 
;omme  en  bas  deux droites  QoO.  8c  p  o  u  q  ,  ÀCequicrre  ou  per- 
diculairesentr'elles^razé^en/Wr^W/  [&  doele ,  ou,  allez,  en 
•aire  en  la  droite  />  o  uq ,  les  portions  comme  ou8cOj.  égales 
tte  doele  o u , prenez^enh première teftelz  doele  OV,  alléger* 
mettre  vne  pointe  du  compas  au  point  /*,  &  de  l'autre  pointe 
traire  vn  point  O,  en  la  droite  C  o ,  mettez.cn  après  vne  pointe 
compas  au  point  7.  &  de  l'autre  pointe  ^/^encore  faire  vn 
r  O ,  en  la  mefme  doele  C  0,  &  fi  vous  auez  efté  bien  exat  en 
opérations ,  le  compas  aura  fait  à  chaque  fois  vn  mefme  point 
m  la  droite  C  0.  menez,  la  droite  u  O  ;  &  la  droite  u  E  parai  elle 
droite  0  C,  &  /rf2g/e  EuO,ctt.lepaneaudccctte  doele  YO, 
*  de  la  mefme  forte  les  autres  paneaux  de  <We  C  0  P,  &  H^ V, 
cime  la  figure  vous  les  monftre. 

ivous  voulez  faire  le  paneau  par  exemple  de  lit  PF.  f/r^com- 
*»  ^  deux  droites  D fie  >  &  />/^  ,  perpendiculaires  entr'elles, 
le^en  l'arc  droit, \c  ioint  pf  aUez.en  bas  faire  en  la  droite  pfl  ci, 
arttes  comme  fp  ,8c  /^chacune  égale  à  ce  ioint  d'arc  droit  pf 
iez.  en  la  première  tefte  le  ioint  P  F,  alez>en  bas  mettre  vne  pointa 
:ompas  au  point  P.  8c  de  l'autre  allez, faire  vn  point  f  Y,  en  la 
ite  D/F,  mettez,  en  après  vne  pointe  du  compas  au  point  4. 
illez.  de  l'autre  jointe  faire  encore  vn  point  F,  en  la  mefme 
ite  Df.  Et  fi  vous  auez  efté  bien  exat  en  vos  opérations  ,  le 
npas  aura  fait  a  chaque  fois  le  mefme  point  F,  en  la  droite  Df 
iez,vnt  droite  p  F,  &  encore  vne  droite  p  B,  paralelleilz  droi- 
)f  Ôcl'angte  Bp  F,  eft lepaneau  de  ce/W»/ B  F,  &  ainfî  de  tous 
mtres  paneaux ,  comme  la  figure  reprefènte. 
Je  penlez  pas  trouuericy  les  figures  aufliiuftes  à  l'examen  du 
npas ,  qu'elles  feroient  au  defFein ,  fur  lequel  elles  ont  efté 
itre -tirées,  puis  grauées ,  imprimées  &  r'imprimées  &  le 
ier  mouillé,  par  deu*  fois,  &  feché  deus  fois  en  diuers  temps. 


3*.   Planche. 

SI  vous  voulez  auoir  tous  les  paneaux  dedoeles&  délits, 
lono-  d'vne  mefme  ligne ,  ajuïtvz  enfemble  à  vn  mefme  po 
ceux  de  doele  d'vne  part ,  &  ceux  de  lit  de  l'autre  part  de  r 
ligne. 

** Menez,  comme  cy-deuant  deux  droites  AB,  &  p  A  m,  perpt 
culatres ,  autrement  a  l'equterre  entr'elles. 

Et  pour  faire  ces  panea ux  ,  par  exemple  celuyde  la  doele  Q 
prenez,enl,androith  doele  q  u ,  allez,  enbas  mettre  le  comt 
fur  la  droite  p  Km  ,  vne  pointe  au  point  A  ,  &  faites  de  l'a 
tre  pointe  vn  point  u,  puis  en  tenant  cette  pointe  à  ce  point 
tournez,  le  compas ,  &  amenez,  Ion  autre  pointe  de  l'autre  p; 
d'#,  fui  ia  mefme  droit-  au  point  f.  en  façon  que  u  A,  &  u  j ,  foie 
e*J«  chacune  a  la  droite  #7,  de  l'arc  droit,  par  ce  point*, 
menez.vnc  droite  #  V,/>*n*/d!kàiadroiteAB, />r«^enla/>re; 
r*  /*/&'  la  doele  QV ,  */&*,  <°#  ^  mettre  vne  pointe  du  comt 
au  point  A,  &  de  l'autre  pointe  allez,  faire  vn  point  V,  en  la  dr< 
te  uV,P*jfez,  le  compas  de  l'autre  commettes  en  vne  pointe 
point  f.  &  de  l'autre  pointe  *0â  faire  encore  vn  point  V,  en 
niefme  droite  u  V,  &  fi  vous  auez  elle  bien  exat,  le  compas  au 
fait  a  chaque  fois  le  mefme  point  V,  en  la  droite  *  V,  menés  la  dre 
te  AV,  &  l'angle  BAV,  eft  \cpaneau  de  cette  doele  QV. 

Vousferes  de  mefme  &  de  la  mefme  parties paneaux  des  aut 
doelesy  &  encore  de  la  mefme  forte,  &  de  l'autre  part,  \o\isft; 
les  paneaux  des  lits  comme  la  figure  vous  les  reprefente ,  mais  i 
penfez  pas  non  plus  d'aller  examiner  tous  les  traits  de  cette  fiç 
re  au  compas , ;1  vous  doit  fuffire  que  ie  vous  en  ave  explique 
pratique  au  long,  fur  vn  des  paneaux,  &  c'eft  allez  pour  vous 
donner  à  entendre  pour  tous  les  autres,  &  puis  qu'ils  fe  fo 
tous  d'vne  manière  mefme,  &  par  vne  femblable  façon  de  pr 
céder  ,  &  à  droite  &  à  gauche ,  autant  ceux  de  lits  que  ceux  i 
«loele. 
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3*.  Planche; 
^k  Vand  vous  auez  fait  les  paneaux  de  doele  &  de  lirs  d'vnepr^ 
J  miere  tcfte^auec  ces  paneaux  là,  vous  pouuez (fi  vous  le  vou- 
)7aire  ledeuelope/nentdc  voftrearc  fur  les  paneaux  de  doele,qui 
■feront  les  paneaux  des  lits  ainfi  que  des  arjles  ou  nageoires  à  l'cn- 
ir,  comme  vous  le  voyez  en  la  figure. 

Les  droites  L  l.Rr.  Qjjr.V^.O  «.Mw.P^.F/  y  font  parale/les  en- 
files ,  &  ferfendtculatresz.  la  droite  Irqttom  ff.  &  en  cette 
)ite  là,  p  o^  eft  égale  à  la  doele  f  <?,  de  l'arc  droit,*  0,  eft  égale  à  la 
de  uoy  du  mefme  arc  droit,  &  u  ^,  eft  égale  à  la  doele  u  ^,  en  - 
ce  de  l'arc  droit. 

Et  ff,  eft  égale  au  ioint/»/;  auffi  de  l'arc  droit,  o  w ,  eft  <g*/*  au 
it  o  m, encore  de  l'arc  droit,  u  r,  eft  égale  au  ioint  «  r,  du  mefmc 
droit,  &  ^  /,  eft  ^»/e  au  ioint  ^  /,  encore  de  l'arc  droit. 
J  O,  eft  ^/*?  à  la  doele  PO,  de  première  telle,  O  V,  eft  égale  à  la 
:1e  OV,  de  première  tefte,  VQ^eft  ff^  a  la  doele  V  Q^de 
emiere  tefte. 

P  P  ,  eft  égale  au  ioint  P  F,  de  première  tefte ,  O  M ,  eft  égale 
'.oint  OM,  de  première  tefte ,  V  R,  eft  égale  au  ioint  VR,  de 
miere  tefte,  Qj.,  eft  égale  au  ioint  Q^L,  de  première  tefte. 
Deft  à  dire  que  vous  faffiez  vne  femblable  figure ,  en  laquelle 
as  obferuiez  toutes  ces  conditions  ,  &  comme  cela  vous  ferez 
euelopement ,  qui  n'cft  pas  absolument  neceiTaire  pour  la  be- 
tgne ,  &  ie  ne  l'ay  mis  qu'à  caufe  que  les  ouuriers  ont  accouftu- 
des'ydiuertir ,  &  de  le  faire  pour  fe  mieux  imprimer  tout  le 
aildel'ouurage  enl'idcc. 
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54.  Planche? 

COmmé  auec  Tare  de  première  telle  &Tarc  droit  d'vnb» 
ceau  droit, vous  en  pouuez  faire  les  paneaux  de  doele  &  del 
&  en  fuitte  le  faire  tailler -.tout  de  mefme  auec  l'arc  de  premiete 
fte&  les  paneaux  de  doele  &  de  lit  du  meûne  berceau  ,  vous  pc 
uez  en  trouuer  l'arc  droit ,  &  le  faire  tailler. 

Et  partant  il  eft  bon  aufli  que  vous  fçachiez  trouuer  les  t 
neaux  de  doeles  &  de  lits  auec  les  fous-eflieu  Sceflïeu  quand 
vous  plaira,  deuantqu'auoir  rrouué  l'arc  droit,  aufli  bien  q 
vous  en  fçauez  trouuer  l'arc  droit  auant  qu'auoir  trouué  les  j 
neaux  -,  afin  de  commencer  par  celuy  des  deux  qu'il  vousplain 

Pour  doneques  trouuer  les  paneaux  de  doele  &  de  lit  au  moy 
des  lignes  de  fous-  efîieu  &  d'elïieu ,  figure  d'enhaut. 

Detouteslesextremitezou  bouts  des  doeles  &  des  ioints 
tefte  ,  comme  des  points  POVQ^  FMRL.  menés  iufques 
fous-efïieu  comme  vous  fçauez,  des  droites  qui  luy  foient  p. 
■pendiculatres,  &  telles  que  P3.  O4.  V7.  Q^Fi.  MJ.R9.  L8 . 

Puis embas,  par  les  points  t.  3.  4.7.6.7.8.9.  que  cesperpen. 
culaires  ont  fait  en  la  fous-eflieu ,  menés  à  trauers  fefieu  comi 
vous  fçauez  en  cor  e,  de  s  autres  droites  qui  luy  foient  perpendtcuJ 
res,  &  telles  que  1^?  3  w>  4^>  J  ^>  6J->  7  <o  8  *>  9  £* 
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3f.  Planche.' 
\  Près  que  des  bouts  des  ioints  &  des  doeles  vous  auez  mené 
rV  des  perpendiculaires  à  la  fous-eflieu ,  &  de  la  fous-eflîeu  des 
rpendiculaires  àl'eiïieu-.pour  acheuer  de  faire  les  paneaux,  par 
emple  celuy  de  lit  ou  ioint  de  tefte  VR. 

Prenezjaxi.  compas  (  figure  d'enhaut  )  la  Jongeur  de  ce  io/nt  VR, 
auec  cette  ouuerture,  fumés  les  droites  qui  tiennent  à  Tes  deux 
mts  R,&V,  comme  V7,  &  R9,  tufques  à  la  fous-effieu  ,  aux 
nnts  comme  7.  &  9.  &  de  là  }_/&/««  les  droites  qui  tiennent  aux 
>ints  7  &  9.  comme  jz,&c<)by  tufques  à  l'effieu,  aux  points 
»mme  *,&£}  &c\i  mettes  vne  pointe  du  compas  fur  l'effieu  à 
'n  des  deux  points  comme  Za  &  £,par  exemple  au  point  z»8c  auec 
.utre  pointe  ,  allés  faire  vn  point  comme  r ,  en  la  droitte 
i  y,  qui  pafTe  à  l'autre  point  b. 

\  Finalement  (  figure  iïembas  )  par  les  points  commet,  Se  r,  ti* 
s  vne  droite  K.x  A  t angle  d'entre  l'effieu  EA*,,&  cete  droite  com- 
te Kjrt  c'eft  à  dire  l'angle  A  ^r,  edlcfaneau  délit  de  ceioint  VR. 
Vous  ferés  chacun  des  autres  paneaux  de  lit  en  la  mefme  forte 
.nfi  que  ks  figures  vous  le  monftrent . 
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jk  Planche. 

VOus  ferez  aufïï  chacun  despaneaux  de  doele  en  la  mani, 
mefme  que  vous  auez fait  cy-deuant les  paneaux  de  lits. 

Par  exemple  dupaneau  de  doele  PO,  prenez,  au  compas  la  lo 
gueurde  cette  doele  PO,  &auec  cette  ouuerture _/&/*«, les  drJ 
t'es  qui  tiennent  à  fes  deux  bouts  P  &  O ,  comme  P5  &  04,  $\ 
2"«  à  la  fous-effieu,  aux  points  comme  $  &  4.  &  âeli/u/ue^li 
droites  comme  3  n,  &  4^,  ïufyues  à  1'  effieu  aux  points  comme) 
ècd,8cmettez,vne  pointe  du  compas  à  l'vn  de  cespoints,  comrj 
n  &cd,  par  exemple  au  point  w,  &auec  l'autre  pointe  alleu,  fa 
vn  point  comme  o,enla  droite  comme  4^,  qui  parle  à  l'aui 
pointa. 

Finalement  [embas)  par  les  points  n  &  0,  menez  vne  droil 
comme  no ,&l' angle  d'entre  l'effieu  E#A,  &  cette  droite»  0,  ci 
à  dire  l'angle  An  o,  eft  lepaneau  de  cette  doele  P  O. 
^  Encore  pour  la  doele  QV,  (  figure  d'enhaut)  prenez,  au  comp 
l'ouuerture  de  cette  doele  Qv/auec  cette  ouuerture /W^  1 
droites  comme  Q^  V 7.  iufquesk\z fous-effieu auxpoints  cor 
me  6  &  7,  &  de  \àfutuez  les  droites  comme  6jy.  7  z^tufaues  à  l'd 
fieu  aux  points ;commej,^^w^vne  pointe  du  compas  à  VA 
de  ces  deux pointsj,  ^  par  exempieenj,  &  auec  l'autre  pointe  J 
fefairevn  point^,  en  la  droite  7^,  qui  pafîe  à  l'autre  points.  ' 

Finalement  [embas)  menez,  parles  points jy,  &^,  vne  droi 
9  ?>  &  1^/c  Ajy  ? ,  eft  le  panent*  de  cette  doele  ÛV,  &  ainfi  d 
autres. 
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37.   Planche. 
T  Ous  voyez  en  haut  les  paneaux  &  de  lits  &  de  doele,  tous  en 
vne  mcimefigure,aulieu  que  cy-deuant  ceuxdeliteftoient 
vue  figure  Se  ceux  de  doele  en  vn  autre,  &  vous  y  voyez  com- 
i  l'elfieufcrt  à  chacun  de  Tes  paneaux. 

Etpourlesdifcerner  l'vn  de  l'autre  &fçauoirpar  exemple  où 
lepaneau  du  ioint  VR,/#/Wj  depuis  V  &R,les  droites  V7, 
,mfques  à  la  fous-eifieu,  &  delà  fuiuez  iufqucs  à  l'effieu  les 
>ites  7  z,y  9  h,  &  voyez  quelle  droite  il  y  a  qui  commence  à  vn 
;  deux  points  *,ou  £,  que  ces  droits  font  en  l'effieu, &  aille  finir 
la  droite  qui  paile  à  l'autre  desmefmes  deux  points.  Vous 
yez  que  cette  droite  eft^  r,  car^,  r,  commence  à  l'effieu  au 
int  t,  8cva  finir  en  vn  point  r,  en  la  droite  9  £,  qui  paiïe  à  l'au- 
point  £,  par  ainfi  l'angle  d'entre  l'effieu  &  la  droite  ^,r,c'eità 
e  f  angle  A^r,  eft  le  faneatt  du  ioint  VR,  &  tout  demefme 
ne  doele. 

Et  par  vn  opofite  voulez  vous  fçauoirdupaneau  A*,r,  s'il  eft 
de  doele  ou  de  lit,  trouués  les  deux  bouts  r&^,  de  cette  droite 
,&  de  ces  bouts  là,y#/Wî  iufcjues  à  la  fous-effieu  les  droites  per- 
îdiculaires  à  l'effieu  qui  font^&r^  9,puisdelà,y#/W.riuf- 
es  àl'arc  de  teftejes  droites  perpendiculaires  à  la  fous-effieu 
i  font  7  V  &  9  R,  &  fi  ces  droites  là  vous  meinent  aux  deux 
utsd'vn  joint  de  teite  comme  les  droites  7  V,  9  R,  font  en  cet 
rmple,  cela  vous  monftre  que  le  paneau  A^r,  eftlepaneau  de 
le  ceioint,&  fi  elles  vous  meinent  aux  deux boutsd' vne  doele, 
:ft  lepaxeau  de  cette  doele. 

La  figure  d'embasz  de  plus  que  celle  d'enhaut  des  droites  me- 
;s  par  les  points  rlu,  m  ofi  faralelles à  l'efîîeu  qui  vous  moiv 
;nt  ^largeur  de  chacun  des  paneaux  &  de  doele  &  de  lit. 
/ous  allez  voir  comme  il  y  a  moyen  Affaire  ces  paneauxlà, 
s  que  la  figure  vienne  fi  chargée  de  lignes  que  vous  i'auez  eu 
ques  à  prefent. 
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38.  Planche. 

Afin  de  ne  charger  pas  voftre  place  de  tant  de  lignes,  &  I 
voftre  pièce  de  trait  vienne  plus  diftindte,  quand  vous  vl 
lez  faire  les  paneaux  auant  que  de  faire  l'arc  droit. 

Apres  auoir  trouué  la  pofitton  d'entre  les  fous-effieu  &  eil 

aria  préparation,  f /rimailleurs  en  quelque  endroit  hors  de  1 
us  voftre  arc  figure  d'embas  deux  autres  droites  S  S,  EE,  en  ni 
me  pofitton  entre  elles  que  font  vos  fous-eflieu  &  effieu  de  vol 
arc,  comme  vous  voyez  en  cette  planche. 

En  après  des  deux  bouts  de  chacune  des  doeîes,  &  de  cha| 
des  ioints  de  tefle  menez,  tufques àla  fous-effieu  comme  \| 
fçauez figure  d'enhaut  des  droites  Fi,  P3,  O4,  M  f ,  V7,  R9,  Q£,| 
qui  luy  (oient  perpendiculaires ',  faites  vn  triage  diftinc  des  101A 
part  &  des  doeleso.  part  afin  delesy£/w<?rles  vns  d'auec  les  au| 
&  mettreles  paneaux  de  lits  enfemble  d'vne  part,  &  ceux  de  A 
enfemble  de  l'autre  part  de  l'effieu.  Prenez,  en  haut  fur  lafcl 
effieu  les  ^0/7/W  d'entre  les  perpendiculaires  qui  viennent  I 
deux  bouts  d'vn  mefme  iomt  ou  d'vne  mefme  doele  &les/w| 
en  bas  du  point  A/ur  la  fous-effieu,  les  vnes  d'vne  part,  les  aul 
de  l'autre.  Prenez,  par  exemple  en  haut fur  la fous- efiieuhporl 
2,3,qui  eft  entre  les  deux  perpendiculaires  Fz,&  P3,qui  viennl 
des  deux  bouts  duiointFP,  &la^or/^<?;ï^furlafous-e£fiei| 
A,  en  éprenez,  de  mefme  en  haut  la  femblable  portion  45-,  l 
portez,  en  bas  en  la  fous-efiieu  de  la  mefme  part  de  l'effieu  co 
me  de  A,  en  f  ,prenez\z  femblable  longueur  7,9,  portés  là  en  ba 
la  fous-effieu,  comme  de  A,  en  9, prenésli longueur  6,  8,  portt 
enbas  en  la  fous-effieu  comme  deA,en  8,  &àcaufeque  enh 
les  longueurs  23,  &  6  8,  font  égales  entre  elles,  aufii  enbas  A,  2 
A,  8, feront  ^ï/w  entre  elles. 

Comme  cela  vous  auez  mis  en  bas  tous  les  ioints  ou  lits ,  d' 
part  de  tefsteu. 

Maintenant  prtnés  de  mefme  en  haut  en  la  fous-effieu  Ia/J 
t'ton  3 4,  qui  eft  entre  les  deux  perpendiculaires  3P,  4O, qui  vi 
nent  des  bouts  d'vne  mefme  docle  PO,&la  portés  en  bas  z\ 
fous-effieu  comme  de  A,en  ^prenés  de  mefme  en  hautlzkmh 
ble  longueur  47,  Se  hportés  en  bas  en  la  fous  effieu  corne  de  A. 
4,prenés  en  haut  la  longueur  67,  &  h  portes  en  bas  enla  fous-efi 
comme  de  A,en  6,8c  comme  cela  vous  aurez  mis  toutes  les 
d*vne  autre  part  àcl'ejjîeu  que  ne  fondes  ioints. 
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39.  Planche.' 
Yant  tranfporté  les  interuales  d'entre  les  perpendiculaires 
■  la  fbus-eiïieu  de  la  figure^Wv*#/enlafous-effïeu  de  la 
re  d'embas^  &  tous  à  commencer  d'vn  mefme  point  A,  ceux 
iomts  ou  lits  d'vne  part,  &  ceux  des  doeles  de  l'autre  part  de 
ieu. 

gure  ci'embas,  par  les  points  f,  8,  2,  9,  &  6>  4, 3,  de  la  fous- 
u  ttrés  à  trauers  l'effieu  des  droites  y  A,  8*,  1 1»,  9  b,  &  <>jy,  4*/, 
qui  luy  ibient  ferfendtculatres,  comme  en  la  figure  d'enhaut 
î  voyez  que  yous  en  auiez  //n?pour  faire  les  paneauxiur  l'arc 
me. 


40.    Planché. 

A  Près  qu'en  la  figure  d'embas,  vous  auez  tiré  des  poil 
5,81,9,  &  6,4>3>  des  perpendiculaires  à  Teffieu;  voicy  pcl 
acheuer  les  paneaux,  &  ^zi  exemflect\\iy  àtiomtNY^ftenezA 
hautZM.  compas  la  longueur  de  ce  iointVR,  &auec  cette  ouuer»! 
ture  VR,^//f^à la  figure  d'embas^mettez^vnz  des  pointes  du  cojj 
pas  au point  A,  puis  voyez  en  la  fous-effieu  aux  interualesrefpc] 
dants  au  ioints  de  rarc,quelinterualerefpond  au  ioint  VR,v<] 
verrez  qu'en  la  fous-effieu  d'enhaut  c'eft  l'interualle  79,  &  qu'j 
la  fous-effieu  d'embas  c'eftTinteruale' A  9,  Ton  égal  qui  refpon 
ce  ioint  VR,  &  partant  mettez^  l'autre  pointe  du  compas  fui] 
droite  9,  b,  qui  vient  du  point  9,  perpendiculairement  a  l'effi 
&  y  faites  vn  point  r,  puis  menez,  vne  droite  du  point  A,aupo: 
r,  &  cette  droite  Ar,  fait  aucc  l'effieu  lepaneau  de  ioint  V 
c'eftà  dire  que  ï angle  E  Ar,eft  le  paneau  du  ioint  VR,  &pi| 
que  vous  en  fçauez  faire  vn,  vous  ferez  en  cette  mefme  forte 
tous  les  autres  paneaux  de  ioints  ou  de  lits  &  de  doele,  &  ainfi  vc  | 
aurez  les  paneaux  de  lits  fèparez  de  ceux  de  doele. 

Mais  il  n'y  a  pas  encore  tant  de  lignes  à  mener  en  haut  que  voj 
en  voyez,  &  la  figure  qui  fuit  vous"  le  fera  voir, 
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4i.  Planche. 

VVx  planches  cy-cîeuant  i'ay  mis  beaucoup  de  lignes  cja  on 
ne  tire  pas  quand  on  fçaitbien  cette  manière  de  pra&ique, 
el'ay  fait  afin  d'eflayer  à  me  donner  mieux  à  entendre  fi  iepuiSj 
en  cette  planche  cy,vous  voyez  toutes  ces  lignes  qu'il  faut  tirer 
befoin. 

.flàuoir  en  haut  feulement  les  perpendiculaires  à  la  fous-efficu, 
en  bas  les  perpendiculaires  àl'elfieu,&  finalement  les  lignes 
paiieaux. 

Sur  quoy  vous  auez  moyen  de  iuger  fi  cette  manière  de  trait 
rouue  embarafTée  de  lignes  alors  qu'on  la  polIëde,puis  qu'a- 
rsauoir  figuré  l'arc  de  première  tefte  &  placé  les  fous-effieu  & 
eu,vous  n'auez  plus  qu'à  tirer  des  perpendiculaires  à  la  fous  ~ 
eu  pour  faire  tous  les  paneaux. 

fit  li  vous  ne  vouliez  pas  que  vos  paneaux  vinfTent  ainfi pan- 
mt  deuantl'œil,&  que  cela  vous  importune  la  veue, vous  pou» 
:  les  faire  venir  en  telle  autre  pfttion  deuant  l'œil  qu'il  vous 
ira,  car  vous  n'auez  qu'à  tirer  l'effieu  dufens  que  vous  vou- 
z,puis  tirer  lafous-emeu  comme  elle  doit  eitreauecleffieu,- 
Manche  qui  fuit  vous  en  fera  voir  vn  exemple, 
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41.  Planche.' 

QVand  pour  faire  les  paneaux  hors  de  deiTus  la  figure  de.i 
première  tefte,  vous  auez  tiré  ailleurs  des  lignes  paralelles  ; 
l'eflieu&àlafous-effieu,  vous  auez  veu  que  ces  paneaux  là  for! 
venus  en  des  pofitions  à  vos  yeux,  différentes  félon  que  la  pof 
tiondel'eiîieu  vientàfetrouuerenlafigurede  la  première  teft 

Et  fi  vous  voulez  que  les  paneaux  viennent  toujours  fituez  i\ 
vne  mefîne  pofition  à  vos  yeux  ,  cette  planche  vous  monft. 
comme  vous  le  pouuez faire. 

En  la  figure  d'enhautfïovLS  auez  les  perpendiculaires  à  la  fou;; 
effieu  toutes  menées. 

Et  enbas  vous  auez  l'effieu  debout  au  deuant  de  vos  yeux  auti 
lafbus-effieu  qui  le  rencontre  en  la  mefme  pofition  entre  elle 
qu'en  la  figure  d'enhaut. 

Et  au  demeurant  les  lignes  &  leurs  lettres  vous  monftrent| 
l'oeil,  qu'il  n'y  a  que  la  mefme  chofe  à  faire ,  qu'alors  que  l'effie 
d'emhas  eft  paralel  à  l'effieu  de  la  figure  d'enhaut^  que  toute 
différence  qu'il  y  a,confiite  feulement  à  pofer  en  bas  toûjou: 
l'effieu  de  bout  &  en  vne  mefme  pofition  deuantl'œil  hors  de! 
figure ,  afin  que  les  paneaux  viennent  toujours  fituez  d'vrj 
mefme  forte  a  vos  yeux ,  en  quelle  pofition  que  l'effieu  puif 
«ftre  en  la  figure  de  première  tefte, 
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4)'.  Planche." 
I N  ctftte  planche  cy  la  figure  d'enhaut  vous  monftre  comme 
_l'arc  de  première  tefte,  que  vous  auez  formé  fuiuant  l'occa- 
m  ,  &  duquel  vous  auez  trouué  les  paneaux  ,  doit  reftcr  en  Ton 
tier  à  la  fin  du  trait,  à  caufe  qu'il  doit  feruir  de  paneaux  de  teftc 
>ur  acheuer  la  befongne. 

Et  la  figure  d'embas  vous  monftre  comme  finalement  tous  les 
neaux  le  trouuent  arangez  j  vn  de  leurs  coftés  fi  Ion  veut  à 
Dmb  ou  debout  deuant  l'œil,  ceux  de  doeled'vne  part  &  ceux 
lits  de  l'autre  part  de  l'effieu. 

Et  les  droites  qui  vont  des  points  rfm,  ouay  perpendiculai- 
;  à  l'effieu  vous  monftrent  les  largeurs  de  chacun  de  cespa- 
aux  tant  de  doele  que  délit, 
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4  4-  Planche. 

QVand  auec  les  fous-effieu  &  effieu,  vous  auez  par  vn  moy 
trouuél'arc  droit  comme  en  la  figure  d'enhaut^&t  que  par 
autre  moyen  vous  auez  trouué  lespaneaux  comme  en  la  figu 
d'embas. 

Pour  fçauoir  fî  vous  auez  pratiqué  bien  exactement ,  uoy 
auecle  compas  fi  la  droite  f  o,  doele  de  l'arc  droit,  eft  ?£*/<?  à  la  & 
geum  0,  du  paneau  de  doele  EAO. 

Si  la  droite  ou,  doele  de  l'arc  âïoit,eR  egate  i\a  largeur*  d  u,- 
paneau  de  doele  EAu}  fi  la  droite u  q,  doele  de  l'arc  droit,  eft  eg. 
zlz.  largeur  j  y,  du  paneau  de  doele  EA^,  Ûla  droite  fff,  ioint 
l'arc  droit,  eft  égale  à  la  largeur  Çfi  du  paneau  de  lit  EAf,fi 
droite  om,  ioint  de  l'arc  droit,  eft  égale  à  la  largeur  hm,hi^ 
neau  de  lit  E  A  w,  fi  la  droite  ur^  ioint  de  l'arc  droit  eft  égale  à 
largeur b  r,  du  paneau  de  lit  E  Ar,  fila  droite  ql^ ioint  de  11 
droit,  eft  égale  à  la  largeur  K/,  du  paneau  de  lit  EA/. 

Car  fi  vous  auez  pratiqué  bien  exactement,  ces  droites  aii 
deux  à  deux  feront  égales  entre  elles  &  fi  elles  ne  le  font  pas  vo 
n'auez  pas  efté  bien  exact  à  l'opération,  &  fi  vous  le  voulez  rep; 
fer  vous  trouuerez  en  quel  endroit  vous  auez  failly. 

Mais  fi  vous  n'auiez  pas  trouué  lare  droi  t  auec  la  fous -eflî 
vous  le  pouuez  treuuer  auec  l'arc  de  première  tefte  &  Icsparjea, 
de  doele  &  de  lits  comme  yous  allez  voir  incontinent. 


4f.  Planche. 
^Ous  connoifîez  à  l'œil  en  cette  planche-cy  les  flçuresJdV* 
de  première  tefte,  de  deuelopement, aulong  del'emeu,  &  de* 
eaux&enla  figure  des  paneaux,vous  voyez  que  les  droites  qui 
•.paralellesà  ïefieu^yous  marquent  les  largeurs  de  ces  paneaux. 
\t  pour  auec  la  figure  de  l?arc  de  première  tefte,  &  les  paneaux 
loeles  &  de  lits , Taire  le  deuelopement  de  la  pièce ,  en  /oicy 
cianiere,  fuiuez  le  difeours ,  fans  vous  arrefterà  ce  que  lafî- 
en'eftpasiuftc,  i'yay  reculé  quelques  lignes  l'vne  de  l'autre 
s  qu'il  ne  faudroit,  afin  qu'elles  fuffent  moins  confufes  à  la 
e. 

lirez,  vne  droite  fpmouqurl,  prenez,  aux  paneaux  fur  la 
tr'efîîeu  CC,  la  largeur  du  paneau  de  doele  EA#,  &c  portez,^ 
cette  droite  fo  u  /,  comme  de  0,  en  #,  prenez,  de  mefme  en  la 
tre-effîeu  CC,  \z  largeur  du  paneau  de  doele  EA^,  &la/>or- 
au  deuelopement  comme  de  #,  en^,  prenez,  encore  aux  pa- 
ux  en  la  contre-effieu  la  largeur  du  paneau  de  doele  EAo,  &la 
ï>^au  deuelopement  de  o,enp,  &  par  les  points  pouq,  du 
elopement  menez,des  droites  p  P,  0  O  ,  u  V,  q  Q^_perpen- 
latres  à  la  droite  pouq,  en  après  prenez,  au  compas  en  hpre- 
re  tefte  la  grandeur  de  la  doele  en  tefte  PO ,  &  auec  cette  ou- 
ture^fc.au  deuelopement,  Remettez,  vne  pointe  du  compas 
ïa  droite  p  P,  comme  au  point  P,  & allez.de  l'autre  pointe  fai- 
n  point  O^  en  la  droite  oQ,  &  mene^vne  droite  P  O.prene^ 
1  première  tefte  la  grandeur  de  la  doele  de  tefte  OV ',&  a/le^jiu 
ielopement  mettre  vne  pointe  de  compas  au  point  O  ,  &  auec 
trep  ointe  faites  vn  point  V,  en  la  droite  #V,  &  mene^ync 
te  OV.  prene^encore  en  la  première  tefte  la  grandeur  de  la 
le  V  Q,,  &  attéT^  au  deuelopement  mettre  vne  pointe  du 
npas  ,  au  point  V ,  &  auec  l'autre  pointe  alle^  faire  vn 
tf  Q,  en  la  droite  q  Q,  &  mene\ywe  droite  V  Q^  voila  le  de- 
Dpement  des  doeles  fait. 

tpourleslits^rwrtcn  la  figure  des  paneauxfur  la  contre-effieu,  les  Ur- 
s  des  paneaux  de  lits,  &  portez,  lés  au  deuelopement  fur  la  droite 
uoej,  La  largeur  du  paneau  du  lit  P  F,  portez,  la  de  p,  en  f,  celle  dup^» 
u  de  lit  O  M,  portez,laàc*,  en  m,  telle  du  paneau  de  lit  VR  ,  portez.  1« 
;,  en  r,  celiedu  paneau  de  lit  QJ, ,  portez,  la  de  q,  en  /. 
:  par  les  points  f,m}  r,  /,  menez,  des  droites  /F,  mM,  rR,/L.  faîtes  ea 
te  pour  les  droites  QL,  VR,  O  M,  P  F,  comme  vous  auez  fait  pour 
les  des  doeles,  &  voila  voftrc  deuelopement  fait  par  vn  bout,  U  cft 
:s  aiféd'en  faire  i?autre  bout  femblable  comme  vous  le  vovez. 


4*.  Planche: 

EN  cette  planche-cy  commence  la  pratique  ou  le  moyej 
trouuer  les  beueaux  ou  arcs  droits ,  d'entre  lespaneaux  J 
vouflôirauec  la  première  tefte  plate,  &  lespaneaux  de  doell 
de  lit,  &  pour  trouuer  premièrement  les  beueaux  de  la  d| 
&  deslits,  d'vn  &  d'autre  cofté  de  cette  doele,  eftendeZen 
mefmeplan  comme  vous  voyez  en  la  figure d'enhaut>  enfoil 
de  deuelopement  régulier ,  &  1* vn  ioignant  l'autre ,  les  panea 
de  ce  voulioir ,  à  fçauoir  ceux  des  lits  ODFB,VEGC,  &[ 
Juy  de  première  tefte  O  VRM,  à  l'entour  de  celuy  de  d| 
OVED. 

Puis  comme  en  la  figure  d'emlra* ,  meneZjpzi  ces  paneauï 
dans  celuy  de  première  tefte  O  VR  M  ,  les  deux  dtagonales  C 
VM  ,  &  en  celuy  de  deole  aufli  les  deux  dtagonales  O  E ,  V  D 
t n  ceux  de  lits ,  à  chacun  vnc  diagonale ,  comme  E  C  &  DB,   [ 


47.  Planihi. 
Yant  mené  les  diagonales  aux  paneaux  que  yous  Voyez  en  la 
L  figure  cïenhaut. 

ftw^àdifcretionà  trauers  lepaneau  dedoelc  &  iufiues  aux 
ronales  des  paneaux  de  lits  ES  C  &  DIB,vne  droite IKLQNS, 
wdicuLures  aux  coftezDKO,  ENV,  de  ce  paneaude 
leDOVE. 

Puis  comme  en  la  figure  d'embas. 

)uure\\t  compas  de  V,  en  M ,  &  autour  du  ioint  V,  faites  le 
cou  trait  de  compas  M  X,  ouure^cncoit  le  compas  de  O, 
t ,  &  autour  du  point  O  ^  faites  vn  trait  de  compas  RH,w- 
I le  compas  de  E,  en  C,&  autour  du  point  E,  fattes  vn  trait  de 
[îpas  C  H,qui  rencontre  l'arc  RH  en  H  youure^jLuHi  le  corn- 
ue E ,  en  S ,  &  autour  du  point  E ,  fanes  le  trait  de  compas 
r,  femblablement  ouure^h  compas  de  D  en  B ,  &  autour 
point  D ,  faites  le  trait  de  compas  BX,  qui  rencontre  l'arc 
X  en  X,  &  d'vne  Cuhteouure?^  encore  le  compas  de  D  en  1^ 
utour  du  point  Défaites  le  trait  de  compas  I  P. 
:ela  fait  par  les  points  E  &  H  ,  mene\vn<z  droite  E  Y  H ,  qui' 
contre  l'arc  S  Y,  en  Y  ,  &  parles  points  D  &  X  ,  tnene^vtiG 
<teD¥X>  qui  rencontrent  l'arc  I  P  en  Pt 


4$.  Pl  anche. 

EN  fuitte  de  la  planche  précédente  figure  cVentiaut]  euur, 
compas  de  L  en  N ,  &  autour  du  point  L  ,  fa/teste  tra 
compas  N  Z ,  puis  prene^au  compas  la  longueur  de  S  en  w 
auec  cette  ouuerture  S  N ,  /»wc.{vne  pointe  de  comps 
point  Y,  Scauec l'autre  pointe ,  faites  vu  trait  de  compas  qui 
contre  l'arc  NZ  en  Z. 

Semblablement  ouure^U  compas  de  Q^enK ,  &  autoc 
point  Q^,  faites  le  trait  de  compas  K  T,  puis  prene^au  cou 
la  longueur  IK,  &  auec  cette  ouuerture,  mette\viut  point 
compas  au  point  P,  &  autour  de  ce  point  P  ^  faites  vn  traj 
compas  qui  rencontre  l'arc  KT  en  T. 

Finalement  comme  en  la  figure  d'embat. 

Parles  points  L  Z ,  mene^jme  droite  comme  L  Z ,  &  pâi 
points  comme  Y  Z  ,  mene^jne  droite  comme  YZ,  &  les  c 
droites  LZ,  YZ,  font  le  beueau  de  la  doele  en  dedans  DO 
&  du  ///•  V  E  G  C  ,  ie  veux  dire  que  l'angle  LZY,eft  l'arc  d 
delà  doele  de  ce  vouiîbir  auec  (on  lit  du  cofté  V  E. 

Puis  de  l'autre  part  mene\j>zi  les  points  Qj",  &  P  T ,  d 
droites  comme  QJT  &  PT,  &  ces  deux  droites  Qj,  PT,1 
le  £^<«*delamelme^A?endedans  VEDO,  &  de  l'autr< 
O  D  F  B ,  c'eft  à  dire  que  t  angle  QT  P,  eft  l'arc  droit  de  la  d 
ledecevouiîbirauecionlitdelapartdeODi 


« 


beucaux       des       Joelc     ci-        lidz 
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49-  Plan chs.' 
jour  auec  la  première  tefte  plate  &  les  paneaux  d'vn  vouYïbîr,1 

faire  le  beueau  de  la  tefte  &  de  la  doele  en  dedans.  Au  lieu  £&. 
'er  comme  en  la  figure  d'enhaut  les  paneaux  de  lits  OBPD, 
fEG,  &  de  première  tefte  MOVR,à/Wo#rdupaneau  dedoe- 
OVED ,  (t\uflesi,  comme  en  la  figure  Aernljas ,  les  paneaux  de 

BMOF,  C  R  V  G ,  &  de  doele  O  V  E  D  ,  tous  ifentour 
paneau  de  première  tefte  MOVR,  &  pratiquez  làdeflus  com- 
:  vous  allez  voir  en  la  planche  qui  fuit, 


/O.    P  I  A  N  C  H  t, 

£K  fuite  de  la  planche  cy-deuant,  meneT^  comme  en  la  fîj 
d'enhaut  les  diagonales  des  paneaux  OAR,  VAM,  OE,  ' 
MHF,  RKG,  puis  ùre\k  difcretion, deh diagonale  MAV, 
ques  à  la  diagonale  MHF,  vne^ro//eAOH,  perpendiculaire 
droite  OM,  &  ie  la  diagonale  RAO  ju/ques  a  la  diagonale  R. 
vnedroite  AVK,  perpendiculaire  à  la  droite  VR. 

0##>r^Je  compas  d' V,  en  D,  &  autour  du  point  V,  faites  : 
l'autre  pointe ,  le  trait  de  compas  D  S,  ouure^je  compas  de 
en  F,  &  autour  du  point  M, /atteste  trai&du  compas  F  S. 
rencontre  l'arc  DS,  en  S,  &  tout  d'vn  temps,  ouure^encot 
compas  de  M,  en  H,  &  au  tour  du  point  M, faites  encore  le 
de  compas'HL.  Semblablement  ouurez  le  compas  d'O,  en  1 
autour  du  point  0,"faites  le  trait  de  compas  EO,  ouure7  le  1 
pas  deR,en  G,  &  autour  du  point  R,  faites  le  trait  de  con 
GQ,  qui  rencontre  l'arc  EQ  ,  en  Q ,  &  tout  d'vn  temps,  om 
encorele  compas  de  R,  en  K  ,  &  autour  du  point  Refaites  le 
de  compas  KN. 

Puis  comme  en  la  figure  d'embas  menez  par  les  points  I 
vne  droite  M  S  ,  laquelle  rencontre  l'arc  HL ,  en  L  ,  &  pai 
points  RQ^menez  vne  droite  R  (^laquelle  rencontre  i 
KN,  en  N,  ouurefje  compas  fur  la  droite  AOH,  afTauoir  < 
en  O  ,  &  autour  du  point  A,  faites  le  trait  de  compas  OT,f  I 
au  compas  la  longueur  HO  ,  &  auec  cette  ouuerture  mette? 
pointe  du  compas  au  point  L,  &  autour  de  ceçointL,  faite 
l'autre  pointe  vn  trait  de  compas  qui  rencontre  lare  OT,ei 
mene^lp  droites  AT,  LT,  &/ 'angle  ATL,  eftle  beueau  ou 
droit  d'entre  la  première  tefte  VOMR,  &  le  lit  OMBF. 

Semblablement  ouure^tn  bas  le  compas  fur  la  droite  A' 
ceft  aifauoir  d'A,  en  V,  &  autour  du  point  A.faitestemi 
compas  VZ,  prene^zu  compas  / ouuerture  de  K,  enV,  &a 
cette  ouuerture  mette\vne  pointe  du  compas  au  point  N 
autour  de  ce  point  N, faites  auec  l'autre  pointe  vn  trait  de  ce 
pas  qui  reteonrre  l'arc  VZ,  en  Z,  mene^Jes  droites  AZ,  &  N/ 
i'angie  AZN,  eftle  beueau  de  la  première  tefte  MOVR,  &  d 
VRCG. 


leaiuc  des  telle  et  tietz 


E 

beuue*uix  des    tcfte    et  docle. 


G 


ïir.  Planche.' 

)  Our  auec  la  première  telle  plate  &  les  paneaux  de  doele  &  de 
lits  d'vn  vouûoir,  trouuer  le  beueau  de  la  telle  &  de  cette 
Me, 

:Jtende%j:es  paneaux  de  tefle,doele,&  lits,en  vn  merme  plan  8c 
n  joignant  l'autre,  ou  bien  comme  ils  font  en  la  figure  ^V»- 
»/,ou  bien  comme  ils  font  en  la  ligure  d'embasy  chacune  des 
ux  lortes  efl  bonne. 

Et  premièrement  en  haut,;»£»<?^dans  ces  paneaux  1à,les</,wf<?- 
les  comme  MHV,  VKD,  &  DB.  w^z^adifcretion^.wla 
igonale  VHM,  tufyues  à  la  diagonale ,  VKD,  vne  droite  H  QIC 
yfendtcuUtre  à  la  droite  O  V,puis  ouvrés  le  compas  de  V,  en  M, 
autour  de  V,  fa/tes  vn  trait  de  compas  MX,&  tout  d'vn  temps 
nrés  encore  le  compas  de  V,  en  H,  fc^/V^  encore  le  trait  de 
mpas  HI.  Semblablement  ouvres  le  compas  de  D,  en  B,  & 
tour  de  Défaites  le  trait  de  compas  BX,  qui  rencontre  l'arc 
X,  en  X,  mene^Xz.  droite  VIX,  qui  rencontre  rare  HI,  en  I,  ou- 
?*,le  compas  fur  la  droite  KQH,  afTauoir  de  K,  en  Q^&  autour 
K,fitites  le  trait  de  compas  QP,  p-enez^au  compas  ia  longueur 
H  en  Qauec  cette  ouuerturewé-m^vne  pointe  du  compas  au 
int  I,  &  autour  de  \^  fastes  auec  l'autre  pointe  vn  trait  de  com- 
s  qui  rencontre  l'arc  QP,  en  P,  menées  droites  KP,  IP,  &  /W- 
KPI,  ellle  beueau  de  latefte  &  de  hdoele. 
Maintenant  enbasmenezles  diagonales  comme  DKV,VHM, 
M  F5  menez  à  diferetion  depuis  la  diagonale  VHM,  tu  figues  à  la 
igonale  VKD, vne  droite  HQK,  perpendiculaire  à  la  droite  OV* 
vrez  le  compas  de  M,  en  F,  &  faiteslt  trait  de  compas  FS,  ou- 
;?^le  compas  de  V,  en  D,  faites  le  trait  de  compas  DS,qui 
•contreïarc  FS,en  S,  faites  encore  le  trait  de  compas  K.I-,ntenez> 
droite  VIS, qui  rencontre  en  I,  l'arc  Kl,  ouurezXe  compas  fur  la 
Dite  HQK,  fçauoir  d'H,  en  Q^Sc  ftitesle  trait  de  compas  QP, 
nez  au  compas  la  longueur  KQ^j&  auec  cette  ouuerture  met- 
,  vne  pointe  du  compas  au  point  1,&  autour  de  ce  point  I  fûtes 
iz  l'autre  pointe  vn  trait  de  compas  qui  rencontre  Y  arc  QP,  en 
menées,  droites  IP,HP,&/V*»£/eHPI,eille£^w*delateftc 
O VR,  &  de  la  doele  O  VED. 

Oij 


St.    Planche. 

AVec  les  paneaux  de  première  tefte  de  dôele  &  de  lits,  &  I 
beueaux  d'entre  la  doele  &  les  lits  de  part  &  d'autre,  vc 
pouviez  former  l'arc  droit  pour  faire  le  cintre  delà  voûte. 

Puis  que  les  beueaux  de  doele  &  de  lits  font  chacun  vne  pie 
de  l'arc  droit ,  &  qu'auflï  la  largeur  de  chaque  paneau  de  doele 
de  lit  eft  vne  autre  pièce  du  meûne  arc  droit,  il  eft  aifé  de  faire  < 
arc  droit  auecfes  pièces,  qui  eft  faire  vn  tout  de  fes  parties. 

La  figure  d'enhaut  e(ile  deuelopement  des  paneaux  de  la  clef 
l'arc  auec  les  bateaux  tous  trouuez,de  doele  &  de  lits  P  TQ^LZ 

La  figure  dïembas  eft  l'arc  droit  en  fa  forme. 

Les  figures  entre  deux  font,  alTauoir  i  &  3,les  beueaux  aufli  te 
trouuez  de  la  doele  &  des  lits  du  vouiToir  qui  fe  rencontrât  de  c< 
te  part  de  la  clef.&  4,  j ,  les  beueaux  aufïi  trouuez  de  la  doele  &  c 
lits  du  vouiToir  qui  le  rencontrent  del'autie  part  de  la  mefme  c 
&  la  figure  EAFL,  repre fente  les  autres  paneaux  non  pas  que  c 
choies  foient  icy  faites  fiprecifement,  elles  y  font  tantfeuleme 
figurées ,  afin  de  vous  monftrer  qu'il  faut  les  auoir  prefent 
Et  voicy  la  manière  de  procéder  pour  en  faire  l'arc  droit. 

Jattes  en  la  figure  dembas  vne  droite  0  #,  égale  à  la  largeur  K' 
du  paneau  de  doele  de  la  ticruied'enhaut.  Prenez>en  fautlcbeue 
LZY,  mettes  en  bas  au  point  u,  le  coin  du  beueau,  fçauoir  vne  iai 
be  au  long  de  la  droites  0 ,  &  tirez,  au  long  de  l'autre  iambe  v 
droite  comme  ur,  prenez,  enhautlebeueau  QTP>  mettez  en  b 
au  point  o,le  coin  de  ce  beueau  vne  iambe  au  long  de  la  dro 
vu ,  &  tirez,  au  long  de  l'autre  iambe  vne  droite  comme  0  m, p. 
Tiez,  aux  figures  mttojennes  le  beueau  4 ,  mettezen  le  coin  eni 
au  point  uy  vne  iambe  au  long  delà  droite  ur,  tirez  au  long 
l'autre  iambe  vne  droite  comme  #gr,/>raz^  encore  au  milieu, 
beueau  z,  mettez,  t\\\t  coin  en  bas  au  point  0,  vne  iambe  au  loi 
de  la  droite  ow,  ttre^aulong  de  l'autre  iambe  vne  droite  cor 
me  op  ,  faites  u  q ,  égale  à  la  largeur  du  paneau  de  la  doele  \ 
vouiToir  de  cette  part-là,  j&//i?i  femblablement  op,  égale  khU 

feur  du  paneau  de  la  doele  du  vouiToir  de  cette  part-là,  prenez 
eueau  y,  mettez,en  Je  coin  au  point  q,  vne  iambe  au  long  de^fj 
Scr/r^^aulong  de  fonautreiambe  vne  droite  comme ^/,  a)ufi\ 
le  coin  du  beueau  3,  au  point/?,  vne  iambe  au  long  de  la  dro. 
foy&c  tirez,  au  lonç  de  fon  autre  iambe  vne  droite  comme  /j 
faites  pf  égale  à  la  largeur  du  paneau  du  ioint  de  cette  part  1 
^/j  égale  à  la  largeur  auffi  du  paneau  du  ioint  de  cette  part  fafti 
de  mefme  aux  droites  0  m  &  u  r,  &  tirez,  les  droites  mr,r  /,  mf 
vous  auez  fait  voftrcrfw  droit. 
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j$.   Planche. 
É  N  cette  planche-cy  vous  auez  en  haut  figurez  les  paneaux  die 
^doele,  de  lits,  de  première  telle,  &  d'arc  ou  de  cintre  droit. 
En  bas  vous  auez  figurez, les  moyens  de  vous  feruir  de  chacun 
e  ces  paneaux  &  arc  droit,  à  faire  tailler  les  pierres. 
Vous  deuez  connoiftre  il  voftre  pierre  a  lit  de  carrière  ou  non, 
1  fçauoir  l'importance  poyr  la  force  &  pourlemefnagcdela 
ierre. 

En  i.  lieu  faites  tailler  en  la  pierre  vn  parement  plat  pour  la 
oele  comme  en  la  première  figure  des  voulions. 
En  i.  lieu  apft^uezÀ.  ce  parement  là,  le  paneau  de  doele  0,  O  Vu, 
uireZ^Yne  ligne  droite  d'vn  cofté  &  d'autre,  au  long  de  ce  pa- 
eau  comme  O  0,  &  V  u. 

En  5.  lieu  tirez.cn  ce  mcfme  parement  vne  ligne  droite  <?,«,  per- 
mdicuUtre  à  chacune  des  droites  O  0  ,  V  u. 
En  4.  lieu  />raz<^, le  beueau  d'arc  droit  de  la  doele  <?#,  &  du  lit 
•*,qui  eft  0  u  r,puis  corne  en  la  féconde  figure  des  'voujfoirs  mettez, 
ne  des  iambes  de  ce  beueau  le  long  de  la  droite  0  #,&  foutllez.cn 
lutreface  delà  pierre  vne  rajc,  canelure,  ouplumée,perpendiculai- 
•à  la  droite  V#,  dans  laquelle  s'aille  ajufter  l'autre  iambe  de  ce 
sueau  d'arc  droit  u  refaites  encore  la  mefme  chofe  en  l'autre 
ûlté  de  la  mefme  doele  auec  le  beueau  d'arc  droit  uom,c\c  cette 
Dele  &  du  lit  de  cette  pait-làfaites  tailler  les  deux  lits  de  la  pierre 
lacun  à  la  règle  fuiuant  les  droites  de  doele  V  #,  O  0 ,  &  les  plu- 
îées  u  r,  &  0  m,  chacun  fuiuant  les  fiennes  &  la  pierre  viendra 
Dmme  en  la  troifiefme  figure  des  voulfoirs. 
En  f.  lieu  apliquez.  le  paneau  de  doele  fur  fon  parement  en  fa- 
>n  qu'il  s'a^ufte  de  fon  long  d'vne  &  d'autre  part  aux  deux 
reltes  de  la  pierre  O  0,  de  Vu,  Se  tirez,  an  long  de  fa  première 
■fte  vne  droite  OV. 

En  6.  lieu  mettez,  figure  troifiefme  au  point  V,  le  coin  dupa- 
eau  de  lit#VR  ,  vne  iambe**  V,  le  long  de  l'arefte  de  la  pierre, 
:  m-^aulonç  de  l'autre  iambe  VR,  vne  droit*  VR,  &  faites  en 
e  mefme  de  l'autre  part  auec  l'autre  paneau  de  lit,  puis  faites 
aller  la  tefte  de  la  pierre  à  la  règle  fuiuant  les  lignes  OV,  VR, 
>M,  &  la  pierre  viendra  comme  en  la  quatrième  figure,  finale- 
\cnx faites  creufer  la  doele  fuiuant  la  cherche  du  paneau  de  h  pre- 
mière tefte,&  conduisant  cette  cherche  conuenablement. 


J4-     PL  ANC  HE. 

OVand  les  trois  beueaux  de  face  &  de  route  niuelées,  des  fâc 
&  niueau,  de  face  &  chemin ,  qui  portent  les  filetions  d 
Pouurage  en  la  vieille  manière  de  trait, fe  rencontrent  eftre  cha 
cun  à  tequierre  figure  d'en  haut^  c'efl  cela  qu'on  nomme  la  por, 
droite  fans  talus. 

Et  d'autant  que  les  paneaux  d'vne  telle  porte,  viennent  toui 
à  requterre>  il  femble  qu'elle  foit  d'vne  autre  efpece  plus  fimple  l 
moins  compofée  que  les  autres,  aufquelles  pas  vn  de  ces  beueait, 
n'eft  en  angle  droit. 

Mais  G.  vous  conceuez  ces  trois  beueaux  feparementl'vn  d'aue 
l'autre,encore  qu'ils  foiét  pareils  l'vn  à  l'autre,  foit  al'equierre  oi 
autremet,&  qu  auec  eux  \ous  fafie^h  preparatiô  cy-deuant  diti 
vous  verrez  que  la  porte  droite  eft  aufli  compofée  que  font  les  av 
très  portes ,  &  que  feulement  à  caufe  que  ces  trois  beueaux  fou 
tous  al'equierre  &  pareils  entr'eux,il  auiét  que  les  deux  lignes  d 
route  niuelées  &  de  face  efleuée  s'vnijfent  enfemble  en  vne  meJ 
me  ligne-  que  les  quatre  lignes  de  face  niuelée,de  niueau,de  cru 
min,  &  DH,  s'vnijfènt  en  vne  autre  feule  &  mefme  ligne,  quel 
fous-effieu peut  eftre  menée  en  tel  fens  qu'on  veut,quePeiïieuefi 
perpendiculaire  à  la  fous-efTieu,  que  fi  l'on  prend  f  vne  des  deu 
faces  ou  niuelée  ou  efleuée  pour  hfeus-efiieu,  l'autre  d'elles  deu 
eUTefl/eu,  finalement  vous  voyez  queles^#^#*en  viennen 
tous  en  angle  droit. 

Quand  le  beueau  des  face  &  route  niuelées  figure  d'embas,  eft 
angle  droit,  &  que  les  autres  deux  beueaux  de  face  &  niueau  &  d. 
face  &  chemin,  ne  font  pas  en  angle  droit,  &  qu'ils  font  pareil 
entr'eux,  c'eft  ce  qu'en  la  vieille  manière  de  trait  on  nommel 
porte  droite  en  talus. 

Et  fi  vous  a?»tt>#^  comme  il  lefaut,  que  ces  trois  beueaux  fon 
toujours  feparez  l'vnd'auec  l'autre  encore  qu'ily  enaitdeuxd 
pareils  entr'eux,  &  qu  auec  eux  vous  fàfiez,  la  préparation  cy-de1 
liant  dite  vous  trouuerez,  que  ces  trois  lignes  de  route  niuelée,  « 
de  face  efleuée  &  fous-efTieu,  s'-untjfem  enfemble  en  vne  feule  è\ 
mefme  ligne,queles  trois  lignes  de  niueau,de  chemin,&  d'efTiei 
s'vmjfent  enfemble  en  vne  autre  mefme  ligne  ,  que  les  deux  lit 
gnes  DH ,  &HK,/w/jf^  enfemble  en  vne  mefme  ligne. 

Vous  nauez  qu'à  prendre  vn  difcours  de  la  préparation,  &  M 
fuiure  fur  chacune  de  tes  figures,  &  vous  verrez  qu'il  s'y  reporte 

Les  lignes  O  4,  &  4^,  vous  monftrent  que  la  pratique  d'er! 
trouuerles  paneaux,  eft  la  mefme  que  cy-dcuant. 


k ..-'^ 


ff.  Planche. 
"X  Vand  les  deux  beueaux  de  face  &  niueau,  &  de  face  8c  che- 
\J  min,  (ont  chacun  enangle  droit,  &  que  le  beueau  de  face  & 
utc  niuelées ,  n'eit  pas  en  angle  droit ,  c'effc  ce  qu'en  la  vieille 
anicre  de  trait,  on  nomme  le  biais  par  tefle fans  talus. 
Et  fi  vous  concevez,  toujours  ces  trois  beueaux  diftin&ement 
n  d'auec  l'autre,  &  qu'auec  eux  vous  pratique^  les  préceptes  de 
prcparauoiv/ous  trouuerez.  que  la  droite  de  face  niuelée,  la 
Dite  DH,&la{ous-eiTieu,/xw^zrenfemble  en  vne  feule  & 
;fmc  droite,que  les  lignes  de  face  efleuée  &  d'HK,  s'-vniffènt 
l'ébic  en  vne  autre  feule  &  mefme  ligne,&  que  la  route  niuelée 
l'effieu,  s'vmjfent  enfemble  en  vne  autre  feule  &  mefme  droite. 
Et  quand  des  trois  beueaux  donnez  des  fujections  del'ouurage 
ire  iïcmbas,  il  n'y  en  a  pas  vn  qui  foit  enangle  droit,  mais  que 
deux  de  face  &  niueau,  &face  &  chemin,iontf4rf/7j  entr'eux, 
ft  ce  qu'on  nommeleW/  par  tefle  auec  talus  ou  fur  plomb. 
Et  faifant  la  préparation  auec  ces  trois  beueaux-la  vous  trouue- 
.que  feulement  ces  deux  lignes  de  niueau  &  de  chemin  s'vnif- 
tenfemble  en  vne  feule  &  mefme  ligne,  &  que  cette  prépara - 
I  n-là  conuient  auffi  bien  à  ce  cas,  qu'elle  içauroit  faire  à  aucun 
i:re. 


je.  PlancMeT 

QVancî  les  deux  beueaux  de  face  &  route  niuelées,  de  fac 
niueau,font  chacun  en  angle  droit,  &  que  le  beueau  de  i 
Se  chemin  eft  moindre  qu'vn  angle  droit,  c'eft  ce  qu'on  no 
mêla  de >fcente droite fans  talus,  figure  d'enhaut. 

Et  fi  vous  dtfitngue^bïtn,  ces  trois  beueaux  Pvn  d'auec  Tau 
&qu'auec  eux  vous  faniez  la  préparation,  comme  fi  vous  nef 
niez  pas  qu'aucun  d'eux  fut  en  angle  droit,  ny  qu'il  y  en  ait  d< 
de  pareils  entr'eux,  vous  trouuerés  que  les  trots  lignes  de  route 
uelée,  de  face  efleuée,  &  de  fous-emeu,/a'»//7f»/enfernble  en-» 
feule  &  mefme  ligne;  que  les  deux  lignes  de  chemin  &  d'efT 
swiftent  en  vne  autre  mefme  ligne;  que  les  deux  lignes  D H 
HK,  /t;»/^»*  enfèmbleen  vne  mefmeligne. 

Quand  le  beueau  des  face  &  route  niuelée  figure d'embas 
en  angle  droit,  que  le  beueau  des  face  &  niueau  eft  plus  gra 
qu'vn  angle  droit,  &que  le  beueau  des  face  &  chemin  eft  p 
petit  que  le  beueau  des  race  &  niueau,  c'eft  ce  qu'on  nomme  c 
centeaioïze  auec  talus. 

Et  fi  auec  ces  trois  beueaux  là,  vous  pratique^  la  preparati< 
vous  tnouuere^  que  les  trots  lignes  de  route  niuelée,de  face  efleu 
&  de  îous-eflieu  s' unifient  en  vne  mefme  ligne,que  les  deux  ligr 
dechemin  &  d'eflieu^W/j/^^en  vne  autre  melme  ligne, que  J 
deux  lignes  DH,  &  HK^W^en  vne  mefmeligne, 


Quai 


fj\  Planche. 
jN  Vand  les  deux  beueaux  de  face  &  route  niuelées ,  &  de  face 
J&i  niueau,  font  chacun  en  angle  droit,  &  quele  beueau  de  fa- 
E  chemin  ,  eftplus  grand  qu'vn  angle  droit,  c'eft  ce  qu'on 
[mme,la  montée  drotte  fans  talus. 

fez  bien  qu'en  faifant  vne  defeente  droite  fans  talus ,  alors  que 
ideux  teftes  de  l'arc  l'ont  paralelles  cntr'clles  ,  il  auienne  que  de 
htre  part ,  c'eft  vne  montée  droite  Tans  talus  ,  neantmotns  à 
S  fe  que  pat  cette  methode-cy  ,  l'efîieu  n'eft  pas  en  la  mefîne 
fction  pour  vne  montée  que  pour  vne  defeente,  i'ay  voulu 
|js  mettre  des  exemples  de  l'vn  &  de  l'autre. 
|it  en  fanant  la  préparation  figure  d'enhaut^  vous  trouuerez^c^\iQ 
\trois lignes  de  route niuelée,&  de  faceelleuée^defous-efTieu, 
Uijfent  enfemble  en  vne  mefme  ligne. 

3^ie  les  deux  lignes  D  H,  &HK,  svaiffent  enfemble  en  vne 
tfme  ligne ,  &  que  les  deux  lignes  de  chemin  &c  d'effieUjA/w/^ 
j-  enfemble  en  vne  mefme  ligne. 

Quand  le  beueau  de  face  &  route  niuelée  figure  i'embas  eft  en 
t^lc  droit ,  que  le  beueau  de  face  &  niueau  eft  plus  grand  qu'vn 
t;le  droit ,  &  que  celuy  de  face  &  chemin  eft  encore  plus  grand 
]  t  celuy  de  face  &  niueau  ,  c'eft  ce  qu'on  nomme  la  montée  droi* 
\auec  talus. 

Et  dans  la  préparation,  vous  verrez,  que  les  trois  droites  de  rou- 
liuelée,  de  face  efleuée,&  de  fbus-ellîeu  ,  s'njwjfent  enfemble 
j  vne  mefme  ligne,  que  les  deux  lignes  DH,&  HK  ^s'-vnijfent 
jèmble  en  vne  mefme  ligne ,  &  que  les  deux  lignes  de  chemiu 
U'eflieu,  s'vwjfent  enfemble  en  vne  autre  mefme  ligne, 


*8.  Plan  c  Hi. 

QVand  le  beueau  de  face  &  route  niuelée  n'eftpas  enang 
droit,  op&Xzbeueau  de  face  &  niueau  eft  en  angle  droit, 
que  le  beueau  de  face  &  chemin  eft  moindre  qu'vn  angle  drd 
c'eft  ce  qu'on  nomme  la  defeente  bttife  fans  talus.  i 

Et  vous  •verrez,  qu'en  la  préparation  figure  iïenhaut,  les  de 
lignes  de  face  niuelée,  &  de  niueau,  s\ntfjent  enfemble  en  v 
jnieime  ligne. 

Quand  le  beueau  de  face  &  route  niuelée  &%ptt£embas  n'< 
pas  en  angle  droit,  que  le  beueau  des  face  &  niueau,  eft  plus  ^ra: 
qu'vn  angle  droit ,  que  le  beueau  des  face  &  chemin,  eft  plus  j 
tit  que  le  %eueau  des  face  Se  niueau,  c'eft  ce  qu'on  nomme  en 
manière  ancieïmc>defcente  btatfe  auec  talus. 

Et  en  la  préparation  ,  vous  y  auez  déja.'veu  cy-deuant  bien 
long,  qu'en  ce  cas ,  il  ny^fomt  de  lignes  qui  svwjfent  enfemj 
en  vne  feule, 
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'j9-  Planche. 
"X  Vand  le  beueau  de  face  &  route  niueléen'eft  pas  en  angle 
)  droit,que  le  beueau  des  face  &  niueau  eft  en  angle  droit,que 
beueau  des  face  &  chemin  ,  eft  plus  grand  que  le  beueau  des  fa- 
&  niueau  ,  c'cft  ce  qu'on  nomme  la  montée  btaifc  fans  talus. 
Et  en  la  préparation  figure  */V#£rf#/,  vous  verre?  que  les  deux  li- 
les  de  face  niueléc,&  ie  niueau,  s'vnijfent  enfernble  en  vne  feule 
mcfme  ligne. 

Quand  leïeueau  de  face  &  route  niuelée  figure  d'embas  ,  n'eft 
is  en  angle  droit ,  que  le  beueau  de  face  &  niueau  eft  plus  grand 
nrn  angle  droit,  &  que  le  £«**«*  de  face  &  chemin,  eft  encore 
us  grand  que  le  beueau  des  face  &  niueau  ,  c'eft  ce  qu'on  nom- 
e  la  montée  btaife. 

Et  en  la  préparation,  vous  verrez,  qu'en  ce  cas,  il  n'y  a  point 
ux  lignes  qui  s' vnijfent  enfemble,  non  plus  qu'en  la  defeente 
aife. 

Et  voila  tous  les  cas  à'vne  première  tefte  de  voûte,  où  les  lits  des 
erres  font  plats. 

i  Et  ce  que  i'ay  mis  encoreicy  des  figures  d'O,  &  des  portes  dans 
mgle ,  &  fur  le  coin ,  de  chaque  efpece,  auec  toutes  les  fortes  dé 
'.jections ,  eft,afin  que  vous  ayez  moyen  de  vous  exercer  à  toutes 
rtes  de  figurcs,de  portes  à  tefte  plate,non  pas  comme  vous  auez 
eu  voir, qu'il  y  ait  rien  en  l'vne  qui  ne  loit  en  l'autre ,  &  la  prati- 
ae  d'en  trouuer  les  paneaux,  eft  toujours  la  mefme ,  ainfi  que 
dus  monftrentles  lignes  V7,  &  7^. 
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6o.  Planche^ 

POurce  qu'en  vn  O,  le  rond  fe  trouue  tout  entier ,  &  qu'il  n'e:| 
eftpasdemefmeaux/?o>wfimples,  cela  ne  fait  pas  que  li 
pratique  pour  vn  O  ,  foit  autre  qu'eft  la  pratique  pour  vne  porq 
en  demy  rond. 

Et  pour  vn  rond  tout  entier,  il  n'y  a  que  lesmefmes  trois  bt 
iteaitx  de  face  6c  route  niuelée ,  de  face  &  niueau  ,  de  face  &  che 
min,  &  félon  que  ces  trois  beueaux  fe  rencontrent  à  ançledroi 
ou  autrement,  &  enfumant  la  mefmeo^/m^/owque  Jour  Ici 
pottes  ,  on  les  nommera  fi  vous  voulez,  en  biais,  en  defcente,el 
montée  droite  ou  biaife  fans  talus ,  &  auec  talus,  ainli  que  U 
portes. 

Vous  voyez  en  cette  planche  vn  O,  en  biais  par  teftejans  talu< 
auec  la  préparation  acheuée,  &  la  pratique  aufli  pour  venir! 
trouuer  vn  paneau  de  ioint  de  la  partie  du  rond  qui  eft  en  deilbu 
lalignede  la  face  niuelée,  &  en  la  pratique ,  vous  trouuereu,  qu 
c'eftlamelrne  chofe  quela porte  en  biais  par  tefhe  fans  talus. 

En  bas ,  vous  voyelle  moyen  figuré,  de  fatrelts  paneaux  hoi 
de  la  figure  du  rond,  tout  de  mefme  qu'aux  fortes  qui  ont  pre 
Cédé, 


D    en  Biaiz   par  tejîe^<    \       /ans   taluâT 
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€l.     PLANCHI. 

^Ette  planche-cy  vous  monflre  la  préparation  pour  le  traie 
>  d'vn  O,  en  biais  par  tefte  &  en  talus,  auec  les  acheminemens 
tp rat/que  de  trouuer  les  pan  eaux. 

Et  en  bas  vous  axez,  le  moyen  figuré,  de  faire  ces  faneaux  à 
;t,  hors  de  deiiiis  la  figure  del'O,  ny  plus  ny  moins  qu'aux  por- 
cy-deuant. 

Et  quand  vous  \ej?rat/querez,faiuant  les  préceptes fufdits,  vous 
puerez,  que  c'eft  la  mefme  choie  qu'vne  porte  de  biais  par 
te  &  en  talus, 


6%.    Planche." 

CEtte  planche-cy  vous  monslre  la  préparation^  pour  le  tn 
d'vn  O,  endefcente  droitefans  talus ,  auec  vn  cdmmenc 
nientdela^vztt^e,  pour  entrouuerlespaneaux,  àcommenc 
par  vn  des  ioints  qui  lont  en  deflbus  de  la  ligne  de  face  muel  ce. 
Et  en  bas  vousoxryé'  Tcomme  on  en  peut faire  les  paneaux  a  ps 
&  feparement,  delanguredel'Ojtoutde  mefme  quaux/^orj 


:cedent. 


qui  pi 

Et  en  la  pratique  vous  -verrez,  que  ce  n'eft  que  la  mefrne  chol 
que  pour  vne  forte  en  defcente  droite  fans  talus. 
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Ifj.  PlancheJ 
i  Etre  planche-cy  vous  monftre  vnO,endefcente  droite  auec 
mlus,  &  la  pratique  d'en  trouuervn  des  paneaux  de  la  partie 
eft  en  deflbus  de  la  ligne  de  face  niuelée. 
x  enbaf ,  vous  voyez,  encore  lemoyende  traniporter ces  pa- 
ux ,  &  les  enleucr  tous  hors  de  deilus  la  figure  du  rond ,  ainii 
îux  portes  decy-deuant, 

lt  quand  vous  mettezeette  pièce  en  pratique  ainfî  que  porte  là 
jaration  ,  vous  trouverez,  que  ce  n'efl  que  lameime  chofê 
y-deuant,  en  vne  forte  à  demyrond,  pourdefeente  droite 
:  talus. 


64.   Planché" 

ÎN  cette  planche  cy  vous  -vo^figuré  vn  O,  en  defcentebiaij 
fans  talus,  aùec  la  pratique  de  trouuervn  paneau  de  la  par 
tie  qui  eft  en  deflbus  la  ligne  de  face  niuelée. 

Et  en  bas  vous  voyez-,  comme  on  eripeut^/Ss/r*  tous  les  pancau 
ailleurs  que  fur  la  figure  du  rond. 

Et  en  la  pratique  de  la  préparation  &  du  refte,  vous  trouuere 
que  c'cft  la  mefme  pratique  &  opération  ,  que  d'vne  forte  c 
deuant,  en  defcentebiaife  fans  talus. 


Cett 


% 


ïC 
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€f.  Planch  e.' 
"^Ette  planche  cy  vous  monflre  va  O,  en  defeente  biaife  auec 
\j  talus  &  la  pratique  d'en  trouuer  les  paneauxpar  vn  de  ceux 

la  partie  qui  eft  en  deilbus  la  ligne  de  face  niuelee. 

Et  enbas  vous  ^«ry^encore  comme  on  en  peut  faire  &tracef 

paneaux,hors  de  la  figure  du  rond. 

Et  en  la  pratiquant ,  vous  verre^j^uc  c'elt  la  mefme  chofe  que 
me  porte  Aecy-deuant  par  defeente  biaife  &  en  talus,  voila  ce 
e  femble  ajfez^  d'exemples  de  ronds  entiers,  néant/noms  1  en  ay 
ulu  mettre  encore  vne  figure,  où  vous  i/o^.combiert  il  y  zpeu 
lignes  à  mener  pour  en  m>/*#érlespaneaux  après  quelapre- 
ration  eft  acheuée,&que  Ion  poilede  bien  cette  manière  vni- 
rfclle. 
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66.  Plancha 

LEs  figures  d'O  que  vous  auez  eucy-deuantont/»M*/?rep:| 
leurs  lignes  &  lettres  en  chacune  d'vn  bout  a  autre ,1a  maniij 
re  de  pratiquer  la  préparation,  &  en  cette  planche  cy,  vous  au<< 
vn  O  ,  dont  il  ne  refte  delà  préparation  acheuée,  que  les  lignj 
des  fous-effieu  &  d'elTieu. 

Puis  de  chacune  des  extremitez  des  ioints  &  des  doeles  de 
pièce,  vous  y  i/oye^jiss  lignes  menée  ferpendtculatres  a  la  louj 
eflieu.  ^       I 

Puis  en  bas  vous  •voyezj.a  reprefentation  de  la  manière  d'acru; 
uer  de  trouuer  les  paneaux,  c'elt  à  dire  les  paneaux  tous  trouuj 
hors  de  deilus  le  champ  de  /'O. 

Qui  eft  généralement  tout  ce  qu'il  a  fallu  mener  de  lignes  poi| 
trouuer  tous  les  paneaux  de  ioint  &  de  doele  de  cet  O,  quand 
préparation  a  efté  paracheuée. 

Et  fi  vous  fçauez  bien  cette  maniere,vous  ne  deuez  pas  faire  d'. 
uantage  de  traits  pourvne  femblable  pièce  après  la  preparatic 
&  pour  en  trouuer  tous  les  paneaux,  que  vous  en  voyez  en  c 
deux  figures  Senhaut  &  tiembas* 
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6y.  Planche. 
^  N  cette  planche  cy  vous  auez  comme  en  perfpe&iue  les  arcs  de 
_deux  portes  fur  le  coin  &  dans  C angle  FPAQL,  fans  leurs  pied» 
joits  qui  feroient  inutiles  en  cet  endroit. 
La  figure  PAC^J  7  4,  reprefente  tapette  niuelée  du  corps  de 
ire. 

La  droite  AP,  reprefente  la  niuelée  en  face  de  la  portion  d'are 
O}. 

La  droite  AQ,  reprefente  la  niuelée  en  face  de  l'autre  portion 
arc3,VQ. 

La  droite  A  3  2,  reprefente  la  ligne  deface  qui  efteommune  aux 
ux  portions  d'arcs  PO  3,  A,  Q.V  3,  A. 

Vous  y  voyez  les  teftes  figurées  en  chaque  portion,  &ien'ay 
s//r/les  ioints  de  fès  teftes  là  tous  d'vn  mefme  centre  A^ouc 
mfirer  que  cela  n'eft  pas  abfoluëment  necejfaire ,  non  plus 
aux  portes  fîmplenientfur-baiflées  ou  fur-haufîées. 
Finalement  fi  vous  confiderez  bien  cette  forte  de  porte,  vous 
iuuerez:,  <\\it  ce  font  deux  portions  des  portes  Jtmples  de  cy- 
iuant,  lefquelles  viennent  à  fe  rencontrer  en  vne  droite  A  3  z , 
rantmoins  afin  qu'yne  femblable  rencontre  ne  vous  puifîe 
fefter  ou  retarder,  fen  ay  mis  encore  en  fuite  la  pradique  du 
it,pour  toutes  les  occafîons  qui  s'en  peuuentprcfenteràles 
re  chacune  comme  vne  première  tefte. 
Il  y  a  moyen  aufli  de  les  faire  chacune  comme  vne  deuxiefhie 
te,  en  leur  fupofant  vne  autre  feule  tefte  plate  pour  première: 
ais  quant  à  prefent  nous  les  prenons  chacune  pour  vnepre- 
îerc  tefte. 


Q-Jj 


4g.  Planche. 

LA  figure  Kenhaut  eft  d'vne  forte  allant  de  plain  pied  dan 
l'angle  PAQ^fans talus. 

Par  cette  manière  cy  de  trait,  on  fait  fur  chacune  des  lignes  d 
l'angle,  la  portion  d'arc  qu'elle  doit  fouftendre  enlabefongn 
toutes  deux  en  la  mefmeforme  &  diuifion  de  tefte  qu'on  veu 
qu'il  y  ait  comme  font  les  demy  arcs  PO  3,QV6,  &decespai 
ties  d'arcs  les  deux  flefches  A  6  ,  A  3 ,  doiuent  eftre  égales  en 
tr'elles. 

Les  deux  droites  de  l'angle  AP,AQJbnt  lignes  de  faceniuelé 
chacune  en  fa  portion  darc;&la  ligne  AN,  eft  la  route  niuelé 
commune  à  chacune  des  deux  faces  niuelée  AP,  AQ^_ 

Et  puis  que  cette  forte  de  porte  dans  l'angle  a  deux  telles  plat< 
diftindesl'vne  du  plan  de  l'autre,  vous  voyez  bien  qu'il  y  faut/* 
re  deux  préparations  diftin&es  l'vne  de  l'autre;  f-vne ,  pourrai] 
vne  partie  de  cette  porte,  &.£  autre  pour  faire  l'autre  partie,  &i 
figure,  les  lignes,  &  leurs  lettres,  vous  monftrent  à  l'oeil  qu'il 
arnuela  mefme  chofe  qu'a  deux  biais  par  tefte  fans  talus  quii 
rencontrent  en  vn angle. 

La  figure  d'embas  eft  pour  vne  forte  allant  auffi  de  plain  pie 
dans  le  mefme  angle  PAQ^*«-  talus  d'vne  part  &  d'autre ,  au* 
fes  deux  préparations  auili  diftin&es,  njne  d'vn  cofté,  l'autre  I 
l'autre  fur  vne  mefme  route  niuelée  AN,  &il  y  arriuelamefm 
chofe  qu'à  deux  biais  par  tefte  auec  talus. 

Vous  en  tracerez  premièrement  l'angle  PAQ,  puis  les  deu 
portions  d'arcs  PO  3,  Q  V  6,  qui  doiuent  former  la  port 
entr'elles,  &  différences  arcs  en  leurs  ioints  à  volonté ,  voi 
menerezleurcommuneroute  niuelée  AN,  &  là  deflus  vousfere 
la.  préparation  &  les  paneaux  d'vn  cofté^deuant  que  àtcommeM 
l'autre,  de  crainte  de  confufion,  puis  ayant  effacé  tout  ce  qui  ri 
tous  doit  pas  feruir  pour  l'autre  partie,  y  ous, ferez^cn  fuite  la  prc 
paration  &  les  paneaux  de  cette  autre  partie,  &  fouuenez  voi 
que  la  clef  doit  auoir  communication  auec  chacune  des  dey 
portions  d'arcs, 


€<).  Planche. 
JN  cette  planchecy  vous  voyez,  encore  la  mefme  porte  de  cy 
.deuât,  allant  de  plain  pied  dans  l'angle  VAQ,auec  talus,  mais 
la  figure  d'enhaut^il  ny  a  des  traits  de  la  préparation  &  de  la  pra- 
ue  pour  trouuer  les  paneaux  que  d'vn  cofté  feulement,  &  en 
îgure  d'embas,il  n'y  a  des  traits  que  feulement  del'autre  coflé. 
Par  où  vous  voyez  comme  en  faifànt  les  paneaux  de  chacun 
;  deux  codez  fan  après  l'autre^  fi  vous  efface^les  traits  du  cofté 
e  vous  auez  fait  le  premier  auant  que  de  venir  à  l'autre  cofté, 
us  riaure"^  non  plus  de  confufion  de  lignes  en  vne  porte  dans 
îgle,  qu'en  vne porte  (impie. 

Si  en  l'vn  des  coftez  il  y  auoit  du  talus,  &  qu'il  n'y  en  eut  pas  en 
atre,  il  ny  auroit  pour  cehpas  dauantage  de  façon ,  mais  lèule- 
;nt  les  efîieu  &  fous-effieu  ne  feroient  pas  en  la  mefme  poiition 
rn  cofté  que  d'autre. 


70\  Planche^ 

EN  cette  planche  cy ,  vous  voyez,  la  pratique  du  trait  pour  V! 
/xj^allantendefcentedans  le  metme  angle  PAQ.,y&wtal 
en  la  figure  d'enhaut,  &  auec  talus  en  la  figure  d'embas,  &  chacm 
de  ces  deux  fortes  de  portes,  eft  auec  Tes  deux  parties  d'arc  &1 
deuxpreparations,vne  d'vn  cofté,  l'autre  de  l'autre. 

Les  lignes  &  les  lettres  vous  monftrent  que  c'eft  toujours  vi 
mefme  procédure  ,  &que  lesmefmeschofes  y  aduiennent  q 
aduiennent  en  deux  defcentes  btaijesfans  talus ,  &  en  deux  à\ 
centes  b/a/Jès  auec  talus,  qui  le  rencontrentl'vne  l'autre,  &  do 
les  routes  fèroient  paralelles  entr'elles. 

Si  vous  pratiquez  ces  deux  fortes  de  portes  feparement, 
qu'en  chacune  vous  fartiez  vne  de  fes  parties  après  l'autre,  vous 
trouuerez  auffi  peu  d'embaras,  qu'aux  Amples  defcentes  biai 
fans  talus  &  auec  talus. 

Auffi  ne  (ont-ce  que  deux  fîmples  defcentes  biaifes,  ou  fan  se 
lus, ou  auec  talus,  qui  s'entre  rencontrent  en  vn  angle. 

Et  quand  enl'vne  il  y  auroit  du  talus  d'vn  cofte  &  nonpasc 
l'autre,  c'eft  toujours  la  mefme  façon  de  faire. 


7i.     Plan  chs. 
N  cette  planche  cy,  vous  aue^  le  trait  pour  vne porte  dans  vn 
angle,  allant  en  montantySwu  talus  en  la  figure  d'enhaut. 
s  ^«ff  talus  en  la  figure  d'embas^  chacune  auec  Tes  deux  parties 
es  &  Tes  deux  préparations,  vne  d'vn  cofté^'autre  de  l'autre, 
irod  vous  voyez,  aux  lettres,  que  ce  n'eft  toujours  qu'vnc 
ine  façon  de  pratiquer,  &  que  les  melmes  choies  y  aduien- 
:,qui  aduiennentà  deux  montées  biaifes  fans  talus  &  auec  ta- 
quife  rencontrent  en  vn  angle,  &  dont  les  routes  font  para- 
s  entr'elles. 

ous  pouuezles  tracer  en  plus  grand,  pour  vous  en  cfclaircir 
mdme,  parleucnement, 


71.    V  L  A  N  C  H  E. 

ÏCy  vous  voyelle  trait  pour  vne  perte  fur  le  coin,alknt  de  pla 
pied,  le  coin  en  eft  en  l'angle  P  AQ. 

La  figure  d 'enhaut  eft  fans  mlus,  celle  â'embas  eft auec talus. 

Chacune  des  deux  lignes  du  coin  A  P,  AQ,  eft  ligne  de  fa 
niuelée  en  Ton  arc. 

Les  arcs  quelle  fouftendent  fonticy  couchez,Vvn{ur  l'autre,al 
de  vous  monftrer  qu'il  n'importe  pas  de  quelle  pan  on  vienm 
les  trouuer,  ou  l'vn  fur  l'autre  comme  ie  les  ay  mis  aux  fortes  [ 
!e  coin,ou  l'vn  d'vn  cofté,l'autre  de  rautre,comme  ie  les  ay  mi: 
aux  portes  dans  l'angle. 

Et  tout  bien  entendu;  ces  deux  fortes  déportes  dans  l'angle 
furie  coin  ,  ne  font  qu'vne  mefmechofe  l'vn  que  l'autre,  &i 
toutes  ces  deux  fortes,  vne  mefme  ligne  AN,  eft  la  route  niuelt 
commune  à  chacune  des  lignes  AP,AQ,dei'angle  PàQ. 

Surquoy  vous  pouuez  en  fuiuant  les  lignes  &  les  lettres  de  ch 
que  figure  &  de  chaque  cofté ,  demefler  tout  le  refte,  fivousl 
voules  pratiquer  vous  mefme  en  plus  grand  &feparément  yj 
partie  après  l'autre, 


E7Î-  PtANCKE. 
N  cette  planche,  vous  voyez. h  meline porte  decy-deuaiu 
allant  de  plainpied(ùr  le  coin  P  AQ,  amec  talus,  mais  en  la 
ïgure */•<?#&«#/,  iln'yadestraitsdelapreparation&de  la  prari- 
pie  pour  les  paneaux  que  feulement  <fvn  coite,  6c  en  la  figure 
!'*w^ ,  il  n'y  en  a  que  de  l'autre  colle. 

Par  où  vous  voye^  comme  en  tarifant  tout  ce  quieil  pour  vn 
les  collez,  puis  eflaçarit  les  traits  inutiles  auant  que  de  venii  j 
I  qui  eft  de  l'autre  cofté,vous  n'y  aurez,  non  plus  de  confit fion 
iy  d'embaras ,  qu'en  ce  qui  précède. 

Et  fi  l' vn  des  coites  eitiàns  talus,  &  l'autre  auec  talus,  il  n'y  a 
lour  cela  point  dauantage  de  façon,  que  fi  tous  les  deux  coftés 
atoient  pareils» 


74-  Planché. 

EN  cette  planche  vous  attestes  traits  pour  Tne  porte  fur  le  coi 
allant  en  defcenteyâ/w  talus  en  la  figure  d'cnhaut ,  &  avec  tali 
en  la  figure  d'embas. 

Chacune auec  Tes  deux  portions  d'arcs ,  &  à  chacune  fa  prep; 
ration  particulière ,  par  où  vous  voyez  que  c'eft  la  mefmecho 
que  de  deux  defeentes  biùlefaxs  talus  8c  auec  talus,  qui  fe  renco 
trentl'vne  l'autre. 

pratiquer  les  chaque  partie  à  part  &  feparement  d'auec  l'autr 
&  vous  n'y  aurez^now  plus  d'embaras  qu'aux  précédentes. 

Les  lignes  &  les  lettres  vous  y  conduiront  vifiblement  fur 
difeours  de  la  préparation. 


75.  Planche. 

EN  cette  planche,  il  y  a  les  traits  pour  vne/w/<?furlecoin,  al- 
lant en  montée  fans  talus  en  la  figure  d'enhaut,  &  auec  talus  en 
la  figure  d'embas. 

Chacune  auec  Tes  deuxportions  d'arcs,&fes  deux  préparations 
particulières. 

Et  la  mefme  chofe  y  auient,  qu'en  deux  montées  biaifes /S»*  ta- 
lus  Scauec  talus,  qui  Ce  rencontrentl'vne  l'autre. 

Les  lignes  &  les  lettres  vous  monftrent  quec'eft  toujours  vnç 
meûne  façon  deproceder  que  cy-deuant. 


R   ij 


7^.  Planche. 

CEtte  planche  icy  vous  monftre  que  la  forme  de  l'arc  foit  àplan 
cintre,  foit  à  anfe  de  panier  ç>\\  rampant ,  ou  Coït  ondoyant  y  m 
change  rien  de  la  façon  de  faire  de  cette  manière  de  trait  ,  S 
pour  cela  vous  y  auez  Y  exemple  dVn  arc  rampant. 

Et  la  pièce  en  eft  vne  defcente  bta'tfe  fans  talus  en  la  figur 
d'enhaut ,  &  auec  talus  en  la  figure  d'embas. 

Les  lignes  &  les  lettres,  qui  font  toujours  les  mefmes  qu'au 
autres  planches,vous  monftrent  a  l'œil  &  au  doigt,  que  c'eft  toû 
jours  vne  mefme  façon  de  faire ,  de  quelle  forme  que  l'arc  puifl 
eftre  ,  puis  que  les  difcours  de  la  préparation  &  de  la  pratique  d( 
paneaux  conmennent  également  à  toutes  fortes  de  figures  d'arcs,  i 
qu'il  ne  faut  qu'vn  fcul  Se  mefme  difcours,  pour  quelque  exemp 
que  ce  puifle  eftre  d'vne  première  tefte. 

Et  ce  que  vous  auez  encore  icy,  qui  n'eft  point  aux  figures  pr< 
cedentes,  c'eft  vn  paneau  de  coupnet  tout  fait  A  i^f,  dont  : 
vous  ay  dit  que  c'eft  la  pofition  de  ï'arefte  du  pied  droit  auecl'e 
fieu  de  la  première  voûte ,  &  voicy  comment  vous  le/ère*,. 

prenez,  en  Ï'arefte  du  pied  droit  vne  portion  à  volonté  P  4 , 
par  les  points  P,&  4.  meneX  jufquesalafous-effieu  deux  droit 
P 3. 4.2-qui luy  foicnt /?r/-/^^» diculatres  ,  &  par  cespoints  3. 1.  ail 
faits  en  lafous-effieu,^^*,  ktrauers  l'effieu  deux  autres  droit 
2,  u  3.  n  F ,  perpendiculaires  à  l'effieu ,  prenez,  au  compas  Tinte 
uale  P4.  &  auec  cet  interuale,  *fc,mettre  vne  pointe  du  cou 
pas  fur  l'effieu  au  point  ^  &  l'autre  pointe  fur  la  droite  3.  n, 
point  A  &«'«*,la  droite,*./,  Se  l'angle  d'entre  l'effieu  AK  & 
droite  kj\  c'eft  à  dire  l'angle  A*/,  eft  le  paneau  du  Couffin 
P4. 
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77.  Planche. 

EN  cette planche-cy,  vous  -voye \\a  préparation  d'vne&  d'au- 
tre part  au  coin  de  Tare  de  première  vire  ,  &  encore  laprati- 
med'en  trouuer  vn  despaneaux  en  haut,  pour  vue  defçentec«- 
\as  par  vnc  montée  chacune  btaifie,  &  en  talus. 

Ce  qui  vous  mon/fre,  comme  il  n'importe  point  en  quelle  part 
e  la  face  niuelte  on  vienne  à  faire  cette  préparation ,  à  caufe 
m'en  quelle  part  qu'on  la  falie  ,  les  fous-ciïieu  &  eflieu  -viennent 
■jours  en  la  mefme  pofition  ,  en  vn  endroit  qu'en  l'autre,  & 
onlèquemmcnt  aufli  les  paneaux  -viennent ',  les  mefmes  en  vn 
sidroit  qu'en  l'autre. 

Et  fi  vous  le  voulez  ellayer  en  faifant  pour  vne  mefme  pièce  ,  la 
réparation  vne  fois  en  yn  endroit ,  &  puis  vne  autrefois  en 
'n  autre  endroit  de  la  face  niuelée  ,  vous  trouuerez  que  les  pa- 
îeaux  en  viendront  tout  de  mefme, ceux  d'vn  eflay,  que  ceux  de 
♦autre ,  &  cela  de  quelque  façon  que  l'arc  puiile  eftre  à />/?/#  cin- 
re  ,  furbatjfe ,  rampant  ou  ondoyant ,  &  quels  que  puiuent  efire 
es  trois  beueaux  donnez  pour  la  première  telle. 

Les  lignes  &  les  lettres  vous  monfirent  anez,que  le  mefme  dif- 
:oursdes^^^/^dclapreparation,&  delà  pratique  despaneaux, 
:ft  auffi  conuenable  à  chacune  de  fes  deux  figures ,  qu'à  laquelle 
que  foit  des  précédentes. 

Et  vous  voye zjen  la  petite  figure  mitoyenne ,  que  les  angles  E  Am, 
ËAr,  font  les  paneaux  des  ioints  VR,  aenhaut ,  &  OM,  iïembas. 

Et  vous  pouuez  encore  y  voir  par  les  lignes  de  face  &  route  ni- 
aeléeAB,  AN,defaceefleuéeHB,deniueauBG  ,  &  de  chemin 
BD,  comme  cette  pratique  a  tout!  autant  qu'il  fe  peut  de  reffem- 
if  lance  à  la  forme  de  l'ouurage  qu'on  en  veut  faire, 


7$.    PtANCHl. 

EN  cette  représentation  comme  en perfpe&iue  d'vne  tromp 
dans  l'angle  àvne  feule  face  plate ,  vous  'voyez,  que  fang 
d'embas  PAQ^,  ref  refente  l'affïetteniuelée  de  la  trompe  au  re 
de  chauffée,  a  fçauoir  de  l'angle  d'enhaut  D  B  E ,  \tfotnt  A ,  r, 
f  refente  le  point  de  cette  affîette  ,  au  defîus  duquel  le  centre  d 
trompilion  B,  fe  trouuc  efleué  de  la  hauteur  A  B, corne  les  poin 
Q&  P,  représentent  ceux  au  defîus  defquelsla  trompe  eft  efleué 
des  hauteurs  QJD,&  P  E,  vous  -voje^L  largeur  de  Ion  arc  D6] 
fa  hauteur  67. fon tour  D,i.  5.  4.  j.  E ,  l'efeefeur  delà  voûte  7 
&plus  haut  vn  plinte  G  H,  &  vne  finefire  au  defîus  qui  monft] 
vne  efpece  d'habitation ,  qui  eft  fouftenuè'par  la  trompe. 

Ainfï  vous  -uo^que  pour  bien  faire,  il  faut  que  yousfachie 
la  largeur ,  hauteur ,  &  efpeffeur  de  cet  arc ,  enfemble  au  dro 
duquel  point  6.  de  fon  affrète  niuelée  E  D  B,  doit  eftre  la  pli 
haute  ejleuation  à  plomb  de  cet  arc  comme  7. 

Et  que  vous  ftch/e^i  quelle  hauteur  doit  eftre  le  plainpied  d 
logement  qui  fera  fouftenu  par  la  trompe,  enfemble  quelle  ej 
fejfeur,  vous  deuez  donner  à  fa  voûte,  &  de  quelle  forte  vous  e 
deuez  faire  les  teftes  fumant  les  f  terres  que  vous  auez  à  em 
ployer. 

Auec  cela  vous/m^ vne  telle  trompe  ainfi  que  vous  allez  voi 
cy  -après. 

Notez  qu'vnefemblable  trompe  eft  générale,  pour  féru 
de  première  tefte  à  toutes  autres  fortes  de  trompes  ,  &  qu'apn 
que  vqus  en  auez  fait  les  paneaux  en  ligne  droite,  fi  vous  envou 
tezereufer  ledefîbusen  coquille ,  vous  n'auez  qua  mettre  les  pa 
neaux  délits  en  ligne  courbe ,  fuiuant  que  vous  defirez  que  la  co- 
quille foit  courbe ,  &  en  creufer  les  doeles  fuiuant  les  courbures  d'< 
portions  de  l'arc  1. 5.  4. 5".  chacune  defpuis  la  tefte  ,  toujours 
diminuant  iufqu'au  centre  B, 


trompé     a    deir>ç    faces      ylates  , 


79-    PlANCHI.1 

"2  N  cette  reprefentation  comme  en  petipeelme  d'vne  trompe 
^  à  deux  faces  plates  qui  font  angle  entr'el  les ,  vous  pouuez  bien 
nr  que  la  figure  AQCP,  enreprefente  l'afliette  niuelée,aurets 
î  chauffée  &  qu'au  lieu  d\ne/èule  face  plate  comme  cy-deuant 
y  en  a  <&we  qui  ont  chacune  les  mefmes  obferuations  &  les 
lefmes  ^o/e^  que  \ifeule  précédente. 

Vous  pouuez  fatre  cette  forte  de  trompe  en  diuerfes  manières, 
■os  la  pouuez  faire  en  prenant  ces  deux  faces  plates  pour  vnc 
•uxtefme tefte  & luy  fuppofànt  vue  première  tefte  en  l'arc  que 
jus  voyez  D  6  7  8  E  ,  dont  la  corde  E  D,  refpond  à  la  droite 
emhasQ  V^&cfatjant  premièrement  les  panneaux  pour  cette 
emiere  tefte  D  6  7  8  E  ,  &  les  ajufant  puis  d'vn  bout  à  la 
•uxtefme  tefte  Di3F,&Ef4F,  mais  en  cette  manière  là,  vous 
;fçauriez  pas /#//-*?  venir  aifément  les  teftes  de  la  trompe  en 
forme  &  de  la  mefure  qu'il  vous  plaira. 

Vous  la  pouuez  faire  en  prenant  ces  deux  faces  D  1 3  F,  & 
f  4  F,  chacune  pour  y  ne  première  tefte  kfaifànt  tout  d'vn  coup 
s  paneaux  pour  ces  teftes-là ,  comme  fi  c'efloiét  </«wc  trompes, 
lacune  à  vue  feule  face  plate  qui  vinifient  à  fe  rencontrer  enfem- 
eenla  ligne  d'angle  FI,  par  ce  moyen  vous  pouuez  faire  les 
&e$  chacune  telle  qu'il  vous  plaira;  vous  pourrez  fatre  que  depuis 
point  d'angle  F,  iufques  au  centre  du  trompillon  A,  le  long  de  la 
•efàe  la  trompe,  il  y  auravnearefte,  ou  bien  enfoncée,  ou  bien 
iuancêe,  ou  bien  qu'il  n'y  en  zwx^pomt,  félon  que  vous  defîrereZ 
u'ily  en ^// ou  qu'il  n'y  en*//upoint,&  vous  aurez  à  choiûr, 


8o.  Planché. 
Pour  faire  la  trompe  à  vne feule  face  plate. 

PAr  vn  point  A,  comme  centre  de  la  trompe  ou  /î  vous  voul 
du  trompillon/*>^deuxZJ£w«  droites  AP,AQ,  lef  quelles  £ 
fcnt  entr'elles  vn  angle  PAQ,  égala,  celuy  dans  lequel  vous  aue: 
faire  la  trompe,  &  marque^,  fur  ces  droites  là,  les  longueurs  A 
AQ,  tu foues  où  la  trompe  doit  aduancer  de  part  &  d'autre  i 
chacune  d'elles,  &  par  ces  points-la  QP,  tirera  trauers  l'ang 
PAQ,  vne  droite  FPQL  ,  laquelle  fera  laniuelée  en  face  ,  & 
triangle  QAP  ,  fera  fajiiette  niuelée  de  la  trompe,  &  dés 
Vous  auez  les  paneaux  des  deux  couffinets  tous  faits  auxang] 
APF,  AQL,  chacun  de  fon  cofté  de  la  trompe; /vw^eç, en  lai 
uelée  en  face  PQ,  le  point»,  au  deiliis  duquel  vous  fçauez  que 
trompe  doit  eftre  la  plus  efleuée  fuiuant  la  Jùjefl-ton  qui  s'y  réce 
tre  par  ce  point  n  là,  tire^yne  droite  ngc  th  m, perpendiculaire  à 
niuelée  en  face  PQ,  marque^  en  cette  droite  ngc  thmyh  haute 
«/,  iufques  où  doit  arriuer  le  deilusdu  corps  de  la  trompe,  a. 
d'eftre  au  plam  pied  de  quelque  eftage3  fuiuant  l'occaiion  rab 
tezL.de  cette  hauteur  n  /,  \a.  portion  te ,  pour  l'cipeiîeur  d'vne  aij 
carelage,  ou  paué,  s'il  y  en  efchet,  fur  le  corps  de  la  trompc,& 
refte  de  la  hauteur  c»,  rabate^  en  encore  Vne  portion^  r^,poui 
hauteur  des  teftes  des  pierres  de  la  trompe  &  le  refte gn^  (era 
montée  de  fon  arc  en  dedans,  faites  parles  points  Q^  P,  vn  to 
d'arc  en  dedans  QV^OP,  fuiuant  lafuje&ion  quevousauez 
n'importe  de  quelle  forme  il  foit,  &  fi  vous  voulez  pour 
mieux,  tracez,  encore  le  tour  d'arc  en  dehors  ou  ftradofle  FM 
RL,  puis  diuifez  cet  arc  en  nombre  conuenablede  parties,ou 
teftes,  égales  ou  non  égales  entr'elles,  fuiuant  la  forte  de  pien 
que  vous  deuez  employer3f/r<?*,les  ioints  de  cet  arc  comme  M' 
R  V,  il  n'importe  qu'ils  tendent  ou  qu'ils  ne  tendent  pas  comr 
en  celle-cy  tous  à  vn  mefme  but,  &  vous  aurez  tracé  l'affiette 
uelée,  l'arc,  les  teftes,  &  les  ioints,  de  la  trompe. 
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Si.  Planche? 
^1   Yant /rare l'a flîctte, l'arc  &  les  ioints  d'vne  trompe  à  tefte 
\l.  plate,  la  fous-eflicu  par  ce  moyen  là  sentrouue  toute  placée 
nia  niucléeenface,&n'y  a  plus  qu'a  placer  ïefîieu  comme  il 
[oit  eftre. 

Or  puis  que  tous  les  ioints  de  doele  ne  font  pas  paralcls 
ntr'eux,ilfaut  placer  vn  eflieu  àpart  a  chacun  de  ces  ioints  de 
loele,  &  filon  vouloit  placer  tous  ces  diuers  eflitux  par  la  pré- 
paration de  cy-deuant,  il  taudroic  faire  autant  de  fois  cette  prepa- 
ation  la,  qu'il  y  a  de  ioints  de  doele  diuers  qui  ne  font  pas  para- 
dis entr'eux,mais  il  y  a  d'autres  moyens  encore  de  placer  i'efTieu 
omme  il  doit  eftre  pour  chaque  ioint:  Par  exemple  fi  vous  vou- 
ez placer  l'eflîeu  pourleioint  OM> atonge^h droite  MO, lu/yues 
,  vn  point  bf  de  la  fous-eflieu  P  b  Q,  puis  du  centre  du  trompil- 
on  A,  */>**,  par  ce  point  b,  vne  droite  Ab,  cette  droite  A£,eft 
efiieu  placé  pour  le  toint  OM,femblablement  pour  vn  autre 
Dint  VR,  alongez,  la  droite  RV, iufques à  v n  points, delà fous- 
flîeu  PgQ,  &  du  centre  du  trompilon  A,  ftrc?,par  cepoint^, 
ne  drotte  Kg,cette  droite  Ag,e(i  Cefieu  placé  pour  le  ioint  VR. 

Maintenant  pour  faire  îespancaux  d'vne  telle  trompe  &par 
xemple  celuj  du  ioint  MO,  mener^du  bout  O,  iufques  a  la  fous- 
flieu  P  4  Q,  vne  droite  O  4,  qui  lui  foit  perpendiculaire,  Se  menet^ 
>ar  le  point  4,  vne  droite r/4  0,  perpendiculaire  à  l'efieu  Adb,  cela 
lit  ouure^lc  compas  cle  b,  en  0,&  tournant  le  compas  fur  b,  al- 
'^auec  fon  autre  pointe/^/x?  vn  pomt  o}  en  la  droite ^40,  menez 
ar  les  points  b  Se  0,vne  droitey  bom}Se  menez, finalement  du  cen- 
re  de  la  trompe  A,  00  point  0,  vne  droite  A  0,  &  V angle  A,  0  w,eft 
ipaneauàe.  ce  ioint  O  M,  la  figure  monftre  à  l'œil  qu'en  faifant 
1  femblable  chofe  pourleioint  VR,  vous  ferez,  fon  paneau  A 
r,  &  ainfi  de  tous  les  autres  ioints  de  tefte  &  de  doele: 


Si.   PtANHCL 

AYantfait  vn  paneau  A  o/»,  de  ioint  de  telle  O  M,cîecetC 
trompe,  fi  vous  en  voulez  marquer  la  hauteur  detefte,  of 
we\te  compas,  comme  de  b,  en  M,  &  tournant  le  compas  (uh 
allez,  mec  fon  autre  pointe  faire  vn  point  m,  en  la  droite  £  owz,é 
la  portion  omjeralz  hauteur  de  ce  paneau,ou  bien  prenez,  a 
compas  la  grandeur  de  ce  ioint  O  M,  Schpone\(ur  la  droit 
b  o  m,  comme  de  o  en  m,  la  figure  vous  monltre  à  l'œil  qu'en  fai 
fant  la  mefme  chofe  pourrie  paneau  de  ioint  VR,&aufTi  pou 
tous  les  autres  ioints  de  telte  &  de  doele,  vous  en  aurez  de  melm 
les  paneaux  auec  leurs  hauteurs. 

Et  pour  voir  fi  vous  auez  elle  précis  en  l'opération,  mene^  M  I 
perpendiculaire  àlafous-ettieu  PQ,  tirez  s  h,  perpendiculaire  a  l'e 
ïiieu  A  £,&  fi  vous  auez  efté  bien  precis,la  droite  £;,  ira  palier  a 
points,  finon,  vousnel'auezpaseité.  La  figure  vous  monftr 
qu'en  faifant  la  femblable  chofe,  vous  fçaurez  fi  vous  auez  eft 
bien  exad  ou  non  à  l'opération  pour  le  paneau  du  ioint  de  tell 

,VR. 

Et  pourou  moyen  des  paneaux  de  ioint/*/r£  les  paneaux  d 

doele ,  par  exemple  de  la  doele  O  V,  frene\en  haut  tes  trots  gran 

êiems  comme  A  o,  Au,  &  O  V,  &  de  ces  trois  grandeurs  h,  fia 

tes  en  bas  vn  triangle  AOV,  ceille  paneau  de  cette  doele  Ô\ 

Semblablement  pour  la  doele  P  O, prenez,  en  haut  tes  trois  gran 

deurs  comme  A  o,  AP,  &  PO,  &  de  ces  trois  grandeurs  là,  fait* 

enbas  fur  la  droite  AO,  y n  triangle  AOV,  ceilte  paneau  de  cen 

doele  PO  ;  Semblablement  pour  la  doele  VQ,  prenez,  en  hat. 

les  trots  grandeurs  comme  A  u,  AQ,  &  QV,  &  de  ces  trois  gran 

deurslà,jStf/£fen£rf/furlâ  doele  AV,  vn  triangle  AVQ,c'eltl 

paneau  de  cette  doele  QV,  &d'vn  mefme  temps  vous  auez  fa 

tedeuelopement  des  paneaux  de  doele,  de  la  trompe. 

Et  pour  y  attacher  les  paneaux  de  ioint  prene\en  haut  tes  gran 

deurs,  om,  ou  bien  OM,  &  A  m,  &  faites  en  bas  fur  la  droit 

AQ,  te  triangle  AOM,  Prenex,  en  hauttesgrandeurs,ur,  ou  bie 

VR,&Ar,  8a  faites  embas  fur  la  droite  AV,  le  triangle  AVK,prt 

îte\en  haut  tes  grandeurs  PF,  &  AF,  &  faites  en  embas  fur  la  dro 

te  AP,le/r/*»gfe  APP,  p>*#*\  en  h auttes  grandeurs  QL,  &  AL,  ^ 

/W/tt  en  fwi4/  fur  la  droite  ÀQ,  le  triangle  AQL,  &  voila  tout  1 

deuelpptmemt  formé  de  deux  iortes  de  paneaux, de  doeles  &d 

ioints,  de  voftre  trompe. 
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8j.   Planche. 

fL  eft  bon  que  vous  (cachiez  placer  l'efîteu  pour  le  paneau 
d'vne  trompe  en  deux  taçons,  arîn  qu'aux  occaiions  vous  pui£ 
iez  vous  feruir  de  la  plus  commode. 

Pour  donques  pofer  l'clTleu  pour  le  paneau  ,  par  exemple  <\c 
idoele  O  V,  par  vue  autre  voye  que  la  précédente j*»«w^ par  fès 
[eux  bouts  Ô,&  V,  iufques  à  la  fous-eflieu  F  Po  u  Q  L,  deux 
roites  Oo  Vu,perpcndiculaires  à  cette  lbus-efrieu,par  les  points 
>u,&par  le  centre  de  la  trompe  A,  menc\dcs  droits  oAx,  uA, 
ai  le  point  u  mene%v\\z  droite  u  g,  perpendiculaire  a  la  droite  u  A, 
ar  le  point  o  mene\  vue  droite  o  b  d,  perpendiculaire  à  la  droite 
Ax->prene\h  grandeur  oO^mette^li  fur  la  droite  ob  d,fçauoir  de 
,en  b,de  forte  que  o  b/oït  égale  a  o  0,prene\h  grandeur  u  V,  & 
imette\Cur  la  mefme  droite  o  b  d,  fçauoir  d'o  en  d,  de  forte  que 
d,foit  égale  a  u  V  ,mette\liau[fi  fur  la  droite  u  g/çauoir  de  u,  en 
,de  forte  que  u  g, (oit  égale  a  u  V,par  le  centre  du  trompillon  A, 
tenez  z\i  point  b,  vne  dro  te  A  b,&  par  le  point  d, menenufques 
la  droite  o  Ax,  vne  droite  d  x  paralelle  à  la  droite  b  A;  &  par  le 
oint  x\^mene\yi\t  dtoite  u  k  ,  paralelle  ào  A,  &  égale  à  o  x,  &  par 
s  points  k  &  A,mcne\vne  droite  kl  Ah,  elle  fera  tefteu  placé 
îrnme  il  doit  eitre,  pour  trouuer  le  paneau  de  doele  O  V. 
it  pour  faire  maintenant  ce  paneau  là3par  les  deux  points  o  &  u, 
\ene\  deux  droites  o  h  0,  &  u  1  #,  perpendiculaires  à  l'effieu  k  1 A  h, 
turez^le  compas  de  A,  en  b,puis  en  le  tournant  au  tour  du  point 
,  allex^  faire  auec  fon  autre  pointe,  vn  point  o,  en  la  droite  o  h  oy 
:  mene\h  droite  A  o,Semblablemento##r^le  compas  d'Aen 
,  &  en  le  tournant  autour  du  point  A,  aller  faire  auec  fon  autre 
Dinte,vn  point  #,enia  droite  ul  #,&  menex^z  droite  A  #jFinale- 
lent  par  les  points  o  u,mcne\  la  droite  ou,  8c  le  triangle  A  o  »,  eft 
paneau  de  la  doele  O  V,&fivous  auez  efté  précis  aux  opera- 
ans,  les  droites  o#&OV,  feront  égales  entr'elles  ,&  ainii  de 
lacun  des  autres  paneaux. 


Si} 


&4«   Planche. 

I")  Our  trouuer  tare  droit  autrement  les  beueaux  d'entre  les  facel 
d'vn  vouifoir  de  trompe,  duquel  vous  auez  les  paneauxdc 
tefte  MO  VR,de  doele  en  dedans  AOV,&  des  lits,  AOM,  AVR, 
ajuftez  ces  paneaux  eftendus  l'vn  ioiçnant  l'autre  en  vn  mefme 
plan,  qu'ils  failent  entr'eux  les  deux  fortes  de  deuelopementdu 
vouiïbir  que  vous  voyez  aux  deux  figures  d'enhaut  &  d'e/nbas  de 
la  planche. 

Et  qu'en  vne  forte  comme  en  haut  les  trois  paneaux  de  lits 
AOM  &  AVR,&  de  tefte  MOVR,  foient  ii'entouràu  paneau  de 
doele  AVO,  ce  quiferuira  pour  faire  les  beueaux  d'entre  la  doele 
&  les  lits. 

Et  qu'en  l'autre  forte  comme  en  bas  les  trois  paneaux  de  lits 
AOM,  AVR,&  de  doele  AOV  ,  foient  à  ïentour  du  paneau  de 
tefte  MOVR,  ce  qui  feruira  pour  faire  les  beueaux  d'entre  la 
tefte  &  les  lits. 

Et  toutes  les  deux  fortes  de  deuelopement  feruent  à  faire  le 
beueau  d  entre  la  tefte  &  la  doele. 


8f.    Planche. 

AYant  fait  le  dcuelopement  des  paneaux  d'vn  vouflbir  de 
trompe  figure  d'enhaut^zïrez  dans  le  paneau  de  tefte,des  dia- 
gonales VM,  OR,  &  pour  trouuer  le  beueau  d'entre  la  doelc 
\OV,  &  le  lit  par  exemple  AOM,  mènera. tr au ers  cespaneaux 
rne  droite  BZD,  perpendiculaire  à  la  droite  d'entre  eux  deux 
\ZO,  &  pour  trouuer  le  beueau  d'cntrela  mefme  doele  AO  V,& 
e  lit  AVR, mènera  trauers  cespaneaux  \ne  droite  SNH,perpen- 
liculaire  à  la  droite  d'entre  eux  deux  ANV,0#/wes,le  compas  au 
ongdupaneaudclitd'Aen  M,&le  tournant  autour  du  point  A, 
tuec  Ton  autre  pointe,faites  vn  trait  de  compas  M  G ,  ouurez  en- 
:ore  d'A,  en  B,  &  le  tournant  autour  du  point  Kfattesittraitàu 
compas  B I. 

Semblablement  du  centre  A,  &  de  l'ouuerture  A  R ,au  paneau 
le  lia:  A  R  V  faites  le  trait  de  compas  R  F,  &  du  mefme  centre 
A,  &  de  l'ouuerture  AH,  faites  le  trait  de  compas  HL,*//£ç,au 
aaneau  de  tefte  &du  centre  V,  &  de  l'ouuerture  NM^  faites  le 
'ra/t  de  compas  MG,  oui  rencontre  l'arc  MG,  en  G, Semblable- 
ment du  centre  O,  &  de  l'ouuerture  OK,  faites  le  trait  de  com- 
3as  RF,  qui  rencontre  l'arc  MF,en  Fjfigure^Vw^-spar  les  points 
ÀG,  &  AF,  menez,  des  droites  AI  G,  &  AL  F,  qui  rencontrent  les 
arcs  BI,  &  HL,  aux  points  I,  &  L,/vro£?,au  compas  fur  la  droite 
BZD,  la  grandeur  BZ,  &auec  cette ouuerture  mette\ywt  pointe 
du  compas  au  point  I,  &  faites  auec  l'autre  pointe  vn  trait  de 
compas  P,  ouurezi,\ç.  compas  de  D,en  Z,  &  le  tournant  fur  le 
point  D,  faites  auec  l'autre  pointe  vn  trait  de  compas  ZP,qui 
rencontre  l'arc  P,  en  P,  tirez\cs  droites  IP,  &  DP,  ècïangle  IPD, 
eft  le  beueau  des  plans  de  doele  AO  V,&  délit  AOM. 

Semblablement  prenez  en  la  droite  H  NS,  l'ouuerture  HN„ 
&  auec  cette  ouuerture  allez  mettre  vne  pointe  du  compas  au 

f>oint  L,  &  auec  l'autre  jointe  faites  vn  trait  de  compas  Q.,ou#rez, 
e  compas  de  S,enN,  &  tournant  le  compas  fur  S,  faites  auec 
l'autre  pointe  vn  trait  de  compas  NQ,  qui  rencontre  l'arc  Q,  en 
Q,  tirez  les  droites  SQ,  LQ,  &  l'angle  SQL)  eftle  benea»  de  la 
doele  AOV,&dulit  AVR, 


U.   Planche.' 

Tour  trouuer  les  hetteaux  des  tefies  &  lits 
d'vn  vouffoir  de  trompe. 

Faites  le  dcuelopement  de  fes  paneaux  comme  vous  voyez," 
menées  droites  VDM ,  &  OSR,  diagonales  du  paneau  de 
tefte  MO  VR,vous  auez  d'vne  partie  triangle  MO  V,&  de  l'autre 
partie  triangle  RVO,pour  trouuer  le  beueau  de  la  tefte  MOVR, 
&dulit  MO k^nenezjitrauersle^  deux  triangles  MOA,&  MOV» 
hidroite  JbTJD  perpendiculaire  à  la  droite  d'entr'eux  deux  MZO,  fle 
çoui  trouuerle  beueau  de  la  tefte  MO  VR,&  du  lit  RVA,  menez.* 
trauers  les  triangles  RVA  &  R  VO,  la  droite  SNH,  perpendiculaire 
la  droite  d'entre  eux  deux  RNV,  0##r^le  compas  au  long  du 
paneau  de  lid  MO  A,  fçauoir  eft  de  M ,  en  A,  &  faites  le  trait  de 
compas  AG,  ouurez\e  encore  d'M,  en  B^&cfaitesle  trait  de  com- 
pas BI,  ouurezXe  compas  au  long  du  paneau  de  doele,  affauoir 
d'V,  en  A,  Refaites  le  trait  de  compas  AG,  qui*w«»/re  l'arc  AG, 
en  G. 

Semblablement  euurez,  le  compas  au  long  du  paneau  de 
li&RVA,  fçauoir  eft^'R,  en  A  &  faites  le  trait  de  compas  AF,o#- 
urez>  le  encore  de  l'ouuerture  KH^faites  le  trait  de  compas  HL,, 
euurez*  puis  le  compas  au  long  du  paneau  de  doele  AOV,  fça- 
uoir d'O,  en  A,  &  faites  le  trait  de  compas  AF,  qui  rencontreïaïc 
AF,enF. 

Puis  enbasytirez,  par  les  points  MG,  &  RF,  les  droites  MIG, 
RLF,  qui  rencontrent  les  arcs  BI,  en  I,  &  HL,  en  L,  prenez  au 
compas  fur  la  droite  BZD,  l'ouuerture  BZ..&  auec  cette  ouuer- 
ture  allez,  mettre  vne  pointe  du  compas  au  point  I,  &  delà  faites 
auec  l'autre  pointe  vn  trait  de  compas  V,  ouurezXe  compas  de  D, 
en  Z,  &  delzfai tes  le  trait  de  compas  Z  P,  qui  rencontre  l'arc  P,en 
Vytnenez.  les  droites  IPDP,&/W^/c  IPD,eftle  beueau  delà  tefte, 
MOVR,&dulitAOM. 

Semblablement  prenez,au  compas  fur  la  droite  H  VS,l'ouuer- 
ture  HN,  &  auec  cette  ouuerture  allez.,  mettre  vne  pointe  du 
compas  au  point  L,  &c  delà  faites  auec  l'autre  pointe  yn  trait  de 
compas  Q,  ouurezXe  compas  de  S,  en  N^&cfaites  le  trait  de  com- 
f>asNQ,  qui  rencontre  l'arc  Q,en  Q,  menez\es droites  SQ>  LQ, 
ôcfanflc  SQL,eftle  beueau  de  ii  tefte  MOVR,&du  lit  VRA. 


A. 


Heuue&upc  des 


• 

tf.    PLAMCHI.' 

)Ûury£/>tflcbeueaudelatefte  MOVR,  &deladoele  VOA,' 

.  fur  le  deilelopcment,  autant  comme  de  la  figure  d'enhautqnç 

i  la  figure  d'embas. 

Menez,,  vne  diagonale  VDM,  du  paneau  de  tefte  MOVR, 
vous  aurez  vn  triangle  VOM,  ioignant  le  paneau  de  doelc 

OA  tirez.,  a  trauers  ces  triangles  vne  droite  DZB,  perpendi» 

îlaireala  droite  d'entre  eux  deux  OZV. 
Puis  en  haut  ouure\\z  compas  fur  le  paneau  de  tefte,  aflàuoif 

V  en  M,  &  àtMfaaes  le  trait  de  compas  MG,  ouure^lc  encore 

V  en  D,  Se  fastes  le  trait  de  compas  D  I,  ouure^lo.  compas  au 
ng  du  paneau  de  lit  AO  M,aiIauoir  d' A  en  M.,8cfaites  le  trait  de 
>mpas  MG,  qui  rencontre  l'arc  M  G,  en  G,  ntene%j>at  les  points 
G,la^/weVIG,qui  rencontre  l'arc  D  I,  en  l^rene^jiu  com- 
'.s fur  la  droite  BZD,l'ouuerture  DZ,  &  auec  cette  ouuerture 
ctte^jme  pointe  du  compas  au  point  I,  &  de  là/và//*,/auecl'au- 
I pointe  vn  trait  de  compas  P,  ouurez*  le  compas  de  B,  en  Z,  & 
\i faites  le  trait  de  compas  Z  P,  qui  rencontre  l'arc  P,en  P,  tirez* 
\  deux  droites  I  P,  BP,  &  £  angle  BPI,  eft  le  bette  an  des  tefte  &C 
jele. 

Ou  bien  emb as  ouvrez,  le  compas  le  long  de  ladoele,  d'Y»  en 
t faites  le  f/w> de  compas  AG,  ouure^je  encore  d'V  en  B, faites 
traitât  compas  BF,  ouu>-ez\z  compas  au  long  du  lit,OAM,a£r 
joir  d'M  en  A,  faites  le  trait  de  compas  AG,qui  rencontre  l'arc 
G  en  G,  menacez*,  les  points  VG  ,  [adroite  VFG,  qui  rencon- 
;  l'arc  BFen  F,/w#^aucompasfurla  droite  BZD,l'ouuertu- 

BZ,  &auec  cette  ouucrture  wz<? ttez, vne  des  pointes  du  compas 
i  point  F,  &  àékfiàtes  auec  l'autre  pointe  vn  traitât  compas  P, 
•ureT^Xt  compas  de  D  ,  en  Z,  &  delà  faites  vn  trait  de  compas 
P, qui rencontreïàvc  P,  en  P,  mene^jes droites  FP,  DP,  &  ïanglç 
PD,eftle  bettean  d'entre  la  tefte  &la  doele  du  voufloir. 


88.  Plancha 
De  la  trompe  a  deux  faces  plates] 

\T  Ous  pouuez  faire  les  paneaux  d'vne  trompe  à  deux  face: 
plates,en  deux  façons  différentes,  /We,en  prenant  ces  face 
^chacune  pour  vne  première  tefte,  &  pratiquant  ainfi  que  pou 
vne  feule  face,  l'autre  en  les  prenant  chacune  pour  vne  deuxién* 
tefte,  &  la  première  tefte  au  defïus  de  la  droite  i  P,  en  ion  lieu 
mais  pour  maintenant.prenez  les  pour  vne  première  tefte,&  cd 
pofé. 

En  la  figure  d'enhaut  A,  eft  centre  de  la  trompe,  les  droite 
QY,  &  PY,iont  les  affiettes  niuelées  de  fesfaces  •ainfilafigur 
APYQ,  eft  l'afllette  ntuelée  du  corps  de  la  trompe,  l'arc  PO3,  el 
] 'vne  des  faces,  l'arc  QV8,  eft  /WrcfàcejP  Yaflietteniueléeel 
aufli  Wniueléeen  face  &  encore  hfous-efieu  de  l'arc  PO5  ;  Sem 
bla  élément  QY,  eft  la  niuelée  en  face  &  la  fous-eflïeu  de  l'ar 
QV8,  les  angles  PY3,  &Q  %^o\\t  droits  Y3  &  Y 8,  font  égale 
entr  elles,  &  en  ceuure  elles  ne  font  quvne  mefint  arefte  de  1 
trompe,2  3,eftalongéeiufques  a  vn  point  Y  en  la  fous-ellîe 
PYj  A  Y,  eft  l'eflîeu  placé  pour  cette  arefte  3  Y,  eft  perpendicu 
laircàlamcfmefous-effieuPY,Y3  8,2  9,  eft  perpendiculaire  2.Ye\ 
fieu  AY,eft^*/f  aY3,3  8,2  <),&  égale  *$  2,A,3  8,2  ^^eklepanea 
de  l'arcfte  de  la  trompe. 

M  O,  cHalongée  iufques  à£,  en  la  fous-effieu  PY,  A£,  eft  l'ej 
peu,  placé  pour  MO;  O4,  eft  perpendiculaire  à  cette  fous-effie 
PY,  4^.?,  eft  perpendiculaire  à  l'efiïeu  A  £,  h  0,  eft  égale,  ibC 
b  om,  eft  droite^  b  m^  eft  égale  à  b  M,  A  0  my  eft  le paneau  du  ioir 
O  M.  Semblablement. 

RV,  eft«/'»£«iufquesavnpoim£,enlafous-eflîeu  qY,A^cftfr/?« 

placé  pour  RV,  V7,  eft  perpendiculaire  à  la  (ous-effieu  QY,  7  z.  w.elt  ;*rp« 

dicuUire  à  1  eflieu  A^,  £  w  eft  ç«/«  à  ,j  V*  £  «  r,  eft  âr„>te,g  r,  eft  égale  a  £  1 

•  A  «r,  eft  le  paneau  du  ioint  VR,  la  figure  montre  que  la  prcuue,  h  l'on  aef 

bien  e.xaét,  fe  fait  comme  cy-deuant. 

Ponr  faire  les  paneaux  de  doele,  &  les  mettre  en  deuelopement. 

De  A»  8,  Ao.SciO,  â'enhaut,  cRfa<t  en  bas  le  triante  A  8  *,  O,  qui  eft  vi 
moitié  delà  doele  delà  clef  de  A  8  ^Au,Si  <V, â'enhaut clï fait  enbas 
triangle  A  ?  8  V  qui  eft  l'autre  moitié  de  la  doele  de  la  clef  d-Ao,  AP,&  P  ( 
â'enhaut  tiïfaiten  bas  le  triangle  AOP,  paneau  delà  dotle  OP,  d  A  «,A< 
&  VQ,  â'enhaut  eft  fait  en  bas  le  triangle  AVQ.paneau  de  la  doele  VQ.aue 
3  8,x  9,5c  A  l  9,â'enhaut,  eft  fait  en  bas  fur  A  J  8,  le  triangle  A,'  8,  1 9 ,  pane; 
de  la  tefte  de  la  clef  auec  om,  A  m  d'enhaut  eft.  fait  en  bas  fur  AO,  UtriatÂ 
AOM,  paneau  du  ioint  OM,  auec  PF,&  AF,  d'enhaut  cftfaiten  bas  Cm  A 
l'angle  ht?. paneau  du  couffinet  PF,  auec  m  r,  A  r,  â'enhaut  ,eft.fait  en  bas  fi 
AV,  le  triangle  ARV,  paneau  du  ioint  VR,  auec  Q  L,  &  A  L,  d'enhaut  eftfa 
en  kasfai  AQ,  le  triante  ALQ,  paneau  du  couffinet  QL. 

Il  pei 
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Zy.  Planchi. 
fL  peut  arriuer  qu'en  la  clef  d'vne  trompe  à  deux  faces  plates, 
1  les  deux  teftes  d'vne  &  d'autre  part ,  comme  1 3  O  M,  9  8  V  R> 
le  feront  pas  égaies  entr  elles ,  &  voicy  pour  en  tel  cas  trouuer  les 
>eueaux-de  la  do^le  auec  les  lits  de  part  &  d'autre  de  cette  clef,  fui- 
lez  le  difeours  fins  vous  arrefter  a  ce  qu'aux  figures ,  quelques 
raits  ne  font  pas  fi  précis. 

Ayant  mené  O  4,  &  M  f,  perpendiculaires  à  lafous-efîieu  P  Y, 
'<.  V  7.  R  6.  perpendiculaire  a  la  fous-effieu  Q,  Y  ,  &  fan  les  pa- 
eunx  A  O  M  duioint  O  M  &  A  V  R  ,  du  îoint  V  K.prenez.en 
aut  au  compas  l'ouuerture  V  7 ,  &la  portez.de  l'autre  part  ykr 

3  4,àfçauoir  d'Oen  gy  &  encore  fur  la  droite  Mf,  àiçauoir  d'M 
n^,,  prenez,  l'ouuerture  O  4.  &  hp ortez,  en  l'autre  part  fùrR  6. 
fçauoir  d'R  enj. 

Ouurez,  le  compas  de  4 ,  en  7,  &  le  tournant  autour  du  point  4. 
lleZ  auec  (on  autre  pointe  faire  vn  point  h ,  en  la  droite  4  Y. 
*uure\  encore  le  compas  de  5-,  en  7,  &le  tournant  autour  du 
oint  f.  allez  auec  fon  autre  pointe  faire  vn  point  a-,  en  la  droite 

4  Y.  Ouurez,  derechef  le  compas  de  6,  en  4,  &  le  tournant  à 
entour  du  point  6,  allez,  auec  fon  autre  pointe  faire  vn  point  dy 
n  la  droite  Q6_Y. 

pmw^en  £..?;•/ les  ouuertures  ou  grandeurs  AV,AO,&^,& 
a  faites  en  bas  le  triangle  A  V  O ,  qui  fera  \e  paneau  de  doele  de  k. 
ef,  depuis  le  centre  du  trompillon  ,  jufauessux  ioints  OM  ,  & 
R  ,  prene^  en  haut  les  grandeurs  V  R,  Scj  d,  Refaites  en  bas  fur 
droite  V  O  ,  le  triangle  VrO,  prenez^  en  haut  les  grandeurs 
)M,&  Zx,  &  faites  enembas  fur  V  O ,  le  triangle  OwV,  &  cette  fi- 
ure  ;wOV>,  ainfi faite, eif  \epaneau de  tefte  propreà  faire  les  be- 
eaux  de  cette  clef,  cela  fait  ajuflez.  au  paneau  de  doele  AOV, 
e  part  &  d'autre,  fon  paneau  conuenabie  de  lit,AO  M,  AVR, 
I  deuelopement ,  Se  faites  ainfi  qu'il  a  efté  dit  cy-deuaut  aux 
ratiques  des  beueaux ,  &  vous  aure%toutde  mefme  l  angle  DPI, 
'.ueau  de  la  doele  du  lit  A  O  M ,  &cl 'angle  S  QJ. ,  beueau  de  la 
oele&dulit  AVR. 

Mais  après  auoir  coupé  la  clef  fur  ces  paneaux  auec  cesbe-  ,. 
eaux ,  il  la  faut  encore  creufer  pour  aller  iufques  à  l'areftç 
uand  il  y  en  a  comme  vous  allez  voir, 


90.    Pt  ANCHE, 

Za  figure  d'emba*-  vous  monfire  la  clefd'vne  troni* 

fejur  l'angle  en  fon  entier ,  ayant  vne  arefieen 

ligne  droite  enfoncée  comme  il  y  en  peut  auoir. 

LA  figure  d'enhaut  porte  les  paneaux  de  lits  pendans  à  leur: 
ioints  de  tefte,c'eft  à  dire  que  A  3 1,  &  A,  8  9,  font  \espa??eaui 
de  l'arefte  de  la  clef,  AOM,  eft.\e.parteau  du  ioint  O  M,  AVRi 
eftle  paneau  du  ioint  V  R ,  vous  prendrez  les  longueurs  d\nham 
A  3,  A  0,&  3  O,  &  vouseri/e/^au  milieu  le  triangle  A  O  3  8  ,  p, 
neau  d'vn  cofté  O  3,  delà  doele  de  la  clef,  &  auec  les  lonçUcu_ 
auili  d'enhaut  A  8,  A  V,  &  V  8  ,  vous/?r^au  mil: eu  le  triangl 
A  V,  3  8,  faneau  de  l'autre  cofté  8  V,  de  la  doele  de  la  mefme  clef 
auec  cela  vous  aue7J.es  paneaux  de  tefte  d'vne  part  &  d'autre  de  1; 
clef,  &  auec  ces  paneaux  là,  vous  trouuere^  par  la  pratique  fuï 
dite  les  beueaux  de  chaque  lit  de  la  clef,  auec  la  partie  de  la  doel 
y  joignant ,  comme  vn  des  beueaux  figurez  embas  vous  re 
prefente. 

Et  voicy  çom fairele  beueau  de  l'vn  à  l'autre  des  deux  coftez  d 
la  doele  de  la  meûne  clef,  ainfî  que  l'autre  beueau  £  embas  qui 
fon  angle  dansle  creux  de  la  pierre,  vous  reprelente. 

Ayant  enhautmené  O  4,  perpendiculaire  a  P  Y,  &  V  7 ,  perpen 
diculaire  à  Q  Y,  fuiuezle  difeours,  fans  vous  arrefter  aux  traits  qu 
ne  font  pas  iuftes  en  quelque  figure,  /w^^l'cmuerture  V  7.  t 
teporte^de  l'autre  part  fur  O  4,a  fçauoir  d'O  en^,  ouure\  le  com 
pas  de  4,  en  7.  &  tournant  le  compas  fur  f.aMeZjLnec  fon  autr 
pointe  faire  vn  pointa,  enla  droite  4  Y ,  alono-éeau  befoin. 

Tirera  trauers  la  figure  mitoyenne  en  lieu  conuenable ,  vn 
droite  b dZ , perpendiculaire à  A,d,$  8,  d'entre  les  deux  portion 
de  doele ,  prene^en  haut  Touuerture  gh ,  &  auec  cette  ouuertû 
xeaUe%Jkte  figure  mitoyenne ,  mette\vnt  pointe  du  compas  a 
point  V,  &  de  l'autre  jointe  faites  vn  trait  de  compasj  ,  ouureTl 
compas  au  long  delà  doele  A  0, 3  8 ,  à  fçauoir  d'A  en  O  ,  faïtt 
le  trait  de  compas  Oj  ,  qui  rencontre  l'arc  jy  en  jy ,  prene2  en  J 
droite  Z  dk,  l'ouuerture  Zd,  mette^zuec  cette ouuerture  vn 
pointe  du  compas  au  point  j ,  &  de  tefattes  vn  trait  de  compas 
ouure\\e  compas  de  b  en  d,&  faites  le  trait  de  compas  dyq,q 
rencontre  l'arc  q  en  q  ,  mene^les  droites  j  q  ,  &  bq  ,  &  i'ang 
b  qj,  eft  le  beueau  de  l'vne  à  l'autre  des  deux  parties  de  te  doel 
creufe  de  la  clef. 


y 
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91.  Planche. 

CEs  deux  figures  vous  monftrent  par  leur  raport  aueclcs  figu 
resdes  plâches8z&  88, que  la  pratique  du  trait  ^omt  faire  le: 
faneaux  délits  &  de  doele  d'vne  trompe  rampante,ou  à  vne  feule 
face  comme  en  haut,  ou  a  deux  faces  plates  comme  en-  bas  ,  eft  la 
melme ,  que  la  pratique  d'vne  qui  n'eft  pas  rampante,  ainn"  que 
vous  pourrez  voir  fi  vous  en  faites  la  comparaifon ,  car  toujours 
Ja  ntuelee  en  face  y  fert  de  fous-efTieu  comme  vous  voyez ,  &  le  re- 
ifte  de  la  procédure  ne  difereen  rien  quifoit  d'auec  la  façon  de  fai- 
re aux  trompes  non  rampantes. 

Mais  alors  qu'il  y  a  de  la  rampe ,  d'autant  que  le  ioint  de  couf- 
ifinet  QJL  ,  letrouuc  plus  haufie  que  la  niuelée  en  face ,  vous  au- 
rez peut  eftre  de  la  peine  a  faire  le  paneau  de  ce  coufiinet  fuiuant 
lledifcours  d'aucunes  des  précédentes  pratiques,  à  caufede  quel- 
ques lignes  qui  s'enfillent  &fe  rencontrent  directement,  vous 
:1e  pourriez  faire  parla  maniéré  de  la  83.  planche,  &  voicy  pour 
le  faire  encore  par  vn  autre  moyen,  tant  en  la  figure d'enhaut 
1  qu'en  la  figure  £embas. 

Pm^Vouuerture  I  A  ,/w/^la  furlahgne  de  face  niuelée, 
Tçauoir  d'I  en  3.  /wtfe^l'ouuerture  D  A,  portera,  de  mçùne  fur 
I  la  niuelée  d'I  en  2. 

Mene/^jçzi  les  points  3  &  Q,  vne  droite  Q^,  &  le  triangle 

■  3  QJL  ,  eft  le  paneau  de  la  doele  du  coufiinet  Qj_,  &  pour  faire  le 

j  paneau  du  lit  de  coufiinet  Q  L  ,  prene^les  trois  longueurs  Q^2. 

Q^3.  &  QL,  &  faites  en  vn  triangle  à  part  qui  n'a  peu  eftre  fi- 

•  guré  commodément  dans  cette  plan  aie,  ceièralàle/^#ev*/*de 

voftre  coufiinet. 
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51.  Planche." 

COmme  il  y  a  plufieurs  occafions  aufquelles  vne  droite  de 
ioint  de  telle,  eu  de  doeled'vne  trompe  eftant  allongée,  vÂ 
rencontrer  la  niuelée  en  face  ou  fous-eflîeu,  bien  loin  hors  de  l'e-ri 
ftendue  de  la  place  ou  l'on  peut  trauailler  commodément ,  afin} 
que  cela  ne  vous  arrefte  point  ny  tienne  en  peine  quand  il  arn- 
uera  ,  i'ay  mis  plus  d'vn  moyen  d'en  venir  à  bout ,  &  celuy-cy' 
en  eft  vn. 

Par  le  centre  du  trompillon  A,  mènera  trauerslz  niuelée  en  fa- 
ce ou  fous-efïieu  Y I  D  ,  vne  droite  A  X  7  6g,  qui  luy  Coitperp;  n~ 
dictiUtre ,  &  nTefleuation  de  cette  face  de  la  trompe  eft  a  plomb 
fur  le  plan  niueau,  ouurezXz  compas  d'X en  A,  &  le  tournant 
autour  d'X,  allez  auec  fon  autre  pointe  faire  vn  points,  en  la 
droite  Y  D  X ,  en  façon  que  X  A  ,  foit  égale  à  X  A ,  férues  vous 
de  la  droite  A  X  7  6,  pour /ôus-efeeu,  iubrogée  au  lieu  de  la  droite 
XDIY, feruez,  vous  aufîi  du  points,  pour  centre  de  trompil- 
lon ,  fubrogé  au  lieu  du  point  A,  pour  faire  vos  paneauxla  deiliis, 
par  exemple  du  ioint  V  R. 

Alongei^cz  ioint  VR,  iufyues  à  vn  point  g,  de  la  fous-eflîeu 
fubrogée  A  Xg ,  &  par  le  centre  du  trompillon  A  fubrogé ,  me-\ 
ne^yne  droite  A  g,  laquelle  fera  i'efii  eu  fubrogé  pour  le  ioint  VR, 
mènera,  droite  V  7,  perpendiculaire  à  la  fous-effieu  fubrogée 
AX,f ,  par  ce  point  7,  menez,  vne:  droite  jz*u,  perpendiculaire  à 
l'eflieu  A  g,  ouure\le  compas  de  g ,  en  V ,  8cle  tournant  fur^, 
allez  faire  de  fon  autre  pointe  vn  point  u  ,  en  la  droite  7*,/*,  8q, 
menez,  par  les  points  gu ,  vne  drotte  gru ,  finalement  par  le  cen- 
tre du  trompillon  Iubrogée,  ttr^au  point/*,  vne  droite  Au,8c 
faites  g  r ,  égale  à  ^R  ,  &  £  angle  Aur,  eft  le  paneat*  de  ce  iointf 
V  R ,  aufn*  bien  de  ce  cofté  là  que  de  l'autre,  &  la  preuue  lî  l'onl 
a  efté  bien  exat ,  fe  fait  de  la  mefme  forte  que  de  l'autre  part }  ainfi 
que  la  figure  vous  monftre. 
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'$$.  Planche. 

DVand  cette  face  de  la  trompe  n'eft  pas  à  plond  fur  le  plan  ni- 
ueau ,  vous  auetjl'&ngle  ou  beueau  de  la  pojitton  d'entre  ces 
eux  plans  de  face  &niueau,  delapartduplain  de  l'ouurage,  & 
il  refte  la  pratique  n'eft  diferente  de  la  précédente  qu'en  vu 
rul  point ,  que  voicy  j  Par  le  centre  •  1  u  trompillon  A ,  premier, 
r^comme  cy-deuant  vue  droite  AXf,  perpendiculaire  2.^  fbus- 
flieu,  première  Y  I  D  ,  puis  par  le  point  X,  menez,  vne  droite. 
Ay  quifaileauecX.f,  vnangteAXg,  égala /' angle  ou  beueau 
e  lapofition  d'entre  cette  face  du  mur ,  &  le  plan  niueaudu  co- 
é  duplainde  l'ouurage,  au  lieu  qu'en  la  planche  précédente, 
droite  X^,  eft  perpendiculaire  à  la  droite  XA,  puis  faites 
ÏA,  égale  à  X  A ,  Sc/èrue^vous  de  hdroite  A  Xg ,  pom  fous- 
mem  fubrogée ,  &  du  point  Ay  pour  centre  An  trompillon  fubro- 
é ,  Se  faites  en  après  fumant  le  difeours  cy-deuant ,  &  vousferez, 
i  paneau  Aur,  du  ioint  V  R.  Par  cette  maniere-cy ,  vous  pou- 
ez  faire  toutes  fortes  de  canonieres  y  en  l'angle  flanqué  d'vn  ba- 
fcion ,  dont  les  faces  ne  font  communément  pas  à  plomb  au  ni- 
eau. 


94-  Planche! 

MOnfïeur  Defargues  m'a  dit ,  que  cette  maniere-cy  de  pra^ 
tiquer  le  trait  pour  les  trompes  àface  plate,  a  quelque  ra- 
port  à  la  particulière  qui  eftoit  en  vfage  parmy  quelques  oi$ 
uriers,  quand  il  h  penlée. 

le  nelaifferay  delà  mettre  après  vous  en  auoir  aduerty. 
Ayant/*//- laffiettc  niuelée  A  QY,  &  l'arc  de  la  trompe  QV8 
L  R  9 ,  &  mené  le  ioint  V  R ,  par  le  point  L ,  menez,  vne  droit 
L  i>  fgh ,  perpendiculaire ,  à  la  niuelée  en  face  L  Qj>  7  Y  ,  laquel 
le  Lghy  lera  comme  vne  ligne  de  face  efleuée  ,  puis  des  points  \ 
&  R ,  menez,  des  droites  V  7,  R  6,  perpendiculaire  à  la  niuelée  a 
face  Y  7  6  Q  L  ,  &  V  £  R^,  perpendiculaires  à  la  ]io;ne  de  face  ef 
leuée  L£/^,/"r»£^rouuertureA7,/>or/^lafurladroite  Yl 
iiçzuoir  d'L  en.  m, prenez,  l'ouuerture  A  6,portez\&  fur  lamefm 
Y  L,  &  d'L  en  n ,  frénésies  grandeurs  mb,  ng,  &  V  R ,  Scfaitt 
auec  elles  comme embas  ,  vn  triangle  A  V  R,  ce  fera  le  pane* 
du  ioint  V  R. 

Semblablementpar  lespointS,  &  9,  de  l'arefte  Y  8  9,  mené 
les  droites  %f  &  9  h.perpendtcuUires  à  la  ligne  de  face  efleuée  Lfi 
prenez,  l'ouuerture  A  Y,  portez,  la  fur  la  droite  Y  L,  d'L  en  < 

Prenez, les  grandeurs  ofy  &  V  8 ,  &  faites  en  emb as  fur  la  droi 

te  A  V  j  vn  triangle  A  8  V  ,  prenez,  en  haut  les  grandeurs  0  h ,  l 

8  9 ,  &  faites  emb  as  fur  la  droite  A  8,  vn  triangle  A  9  8,  prent. 

en  haut  les  grandeurs  A  Q,  &  V  Q ,  &  faites  embas  fur  la  droit 

#  A  V  ,  vn  triangle  A  QV. 

/v«zev^fïnalémenten  hautles  longueurs  A  L,  &  Q  L ,  &  faite 
cmbat iurladroire  A  Q,  vn  triangle  ALQ,  &  vous  aurezjS» 
les  paneaux  de  doele  &  deiointtous  enfemble  envndeuelope 
ment,  que  vous  connoiilèz  allez  au  raportde  leurs  lettres, 


9f.    PLANC  H!. 

PL  7  a  plufieurs  manières  encore  de  trouuer  les  pàneaux  d'vne 
»  première  tefte ,  au  moyen  de  la  préparation  que  vous  fçauez, 
nsy  employer  les  lignes,ny  de  lbus-elîie^ny  d'efiieu,defquelles 
lonfieur  Dcfargues  a  voulu  mettre  celle  d'auec  la  fbus-clfïcu  la 
remiere,  à  caufe  qu'elle  aplusderaportauec  la  vieille  manière 
e  trait,que  les  autres  qui  nelontpas  moins  abrégée  qu'elle,ainfï 
ue  vous  pourrez  voir,  &  il  m'a  dit  qu'il  m'en  pourra  monftrer 
ne,  en  laquelle  après  que  la  préparation  cftacheuée  au  point 
uilfaut,  il  n'y  aplusàtirerqu'vne  (eulc  ligne  pour  chaquepa- 
eau  qu'on  veut  faire,  en  voicy  deux  autres  en  attendant  que  ie 
iche  celle-là. 

Quand  vous  auezacheué  la  préparation  de  cy-deuant, comme 
ous  £çauez  iufques  au  point  K,  figure  cTenhaut,  effacés  tout  le 
efte  de  cette  préparation ,  excepte  figure  d'e/»Lts ,  les  points  H, 
l  K  ,  puis  ouure^ie  compas  d'A  en  K,  &  le  tournant  autour  d'A, 
mes  auec  l'autre  pointe  vn  rond  K  Z  Y. 

Et  vous  aurc'^jiditiié  la  préparation  pour  auoh  les  paneœux, 
■>ar  vnede  ces  manières, 


9*.     PtANCHsT 

QVandvous  âuez  acheué  la  préparation  comme  enlapla» 
che  precedente,voulez  voustairc  vnpaneau,fi^ure  dïenhaut 
par  exemple  du  ioint  &)  B  ,  mene'Zjpii  A ,  vne droite  z  A  3.  para. 
/f//eàceiointlàDB,  mènerai  le  point  H,  iu/ques  au  bord  d| 
rond  KZY,  vne  droite  HiY  perpendiculaire  à  cette  paralelh 
xK^menez,^  A,  au  mefme  point  Y  de  ce  rond  vne  droite  A  Y,  & 
(angle  d'entre  les  droites,  comme  2  A3,  &  A  Y,  à  fçauoir/W 
^iAY,eft  le  paneau  de  ce  ioint  B  D ,  &ainfi  du  paneau  OAZ, 
pour  letomt  O  M. 

Semblablementfigure^/«£^pouryâ/><f  vn  paneau  de  doele, 
par  exemple  QV,  me  ne^jpai  le  point  A,  vne  droite  D  2  A,  paralelk 
a  cette  doele  QV  ,  mcne^jàu  point  H ,  iufqu  au  bord  du  rond 
KZY,  vne  ^rcz/e  HiY,  perpendiculaire  à  cette  parai  elle  D  z  A. 
rnenezjç>zz  A ,  au  mefme  point  du  rond  vne  droite  A  Y  ,  &  l'angle 
d'entre  les  droites  ,  comme  z  A  Y  &  A  Y  ;  à  fçauoir  l'angle  2  A  Y, 
eft  le  paneau  de  cette  doele  Q  V,&  tout  de  mefme  du  paneau  3AZ, 
pour  la  doele  G  V. 

Si  vous  confiderez  bien  cette  maniere-cy ,  vous  ne  la  trouuerez 
ny  longue,  ny  embaraffée,  ny  la  fuiuante  non  plus. 


Autre 


\ 


5  7 .  P  *  A  M  C  H  $1 

Autre  manière  encore  défaire  les  paneaux] 

*^\  Vand  vous  auez  acheué  la  préparation  que  vousfçauezdtî 
<^commencemét,auecfâ  preuue  au  bout,  figure  d'emb*s^effa~ 
e\  en  tout  le  refte  ,  exempté  le  point  H  ,  &  la  ligne  qui  à  feruy 
epreuue,  laquelle eft  icy  cottée  AK ,  au  lieu  qu'aux  planches 
u  commencement ,  elle  eft  cottée  AF ,  &  fur  cette  droite  A  K, 
our  diamètre,  decriuezvn  rond  ou  demy  rond  KmxYï. 

Apres  cela  pour  faire  vn  paneau,  par  exemple  duioint  X  G, 
<iene\^  par  A ,  vne  droite  y  A ,  paralclle  à  ce  ioint  là  ,  menct^ 
ar  H  ,  iufyues  à  cette  paralclle  f  A  ,  vne  dro'tte  H  j,  qui  luy  foit 
erpendtculaire ,  ouure\\e  compas  d'Aen  y,  &  le  tournant  àl'eii- 
ourd'A  .  alle\  faire  auec  ion  autre  peinte  vn  point  x ,  au  bord 
u  rond  Awx,  mene\  par  le  point  A,  &  parle,  point  a-,  vne  drotte 
\x  ,  Se  l'angle  d'entre  la  droite  AK  ,  &  la  droite  comme  A  x ,  à 
:auoir  l'angle  K  Ax  ,  eft  le  paneau  de  ce  ioint  X  G,  &ainii  du 
aneau  K Aw,  pourladoele  V G. 

La  figure  d'enhaut,  eft  pour  faire  au  befoin,  la  préparation  en- 
cre d'vne  autre  manière. 

PAB  ,  eft  Xnface  niuelée,  AN,  eft  la  route  niuclée,  l'angle 
»CN,  eft  le  beueau  des  face  &  chemin,  B  K  ,  eft  faite  égale  à 
^N  ,  AK  eft  menée.  Ou  bien  autrement,  BD,  eft  faite  égale  à 
i  N  ,  ï angle  B 1  D ,  eft  égal  au  beueau  des  face  &  chemin ,  & 
I  K  ,  eft  faite  égale  a  D  I ,  A  K ,  eft  menée ,  &  ainfi ,  figure  d'em- 
•<tf  y  l'angle  P  A  K ,  eft  fait  égal  à  celuy  dSenhaut  la  droite  AK, 
'ernbM,  eft  egalle  à  celle  d'enbaut,  par  K  ,  eft  menée  la  face  efleuéc 
il  B  H,  l'angle  H  B  D ,  eft  fait  egalzu  beueau  des  face  &  chemin, 
»  D  ,  eft  faite  égale  à  B  K  ,  D  H,  eft  menée  perpendiculaire  a  la  fa- 
:eefleuée  BH. 

Le/urplus  des  lignes  pointées,  eftpourvnedemonftration  de 
i  manière  d'en  faire  les  paneaux  aubelbin. 


98-  Plancha 

ST  vous  aimez  les  manières  particulières  pourfairelespaneauj 
d'vne  première  tefte,  envoicy  vne  que  Monfîeur  Defargua 
m'a  dit  eftre  des  plus  abrégées. 

Quand  vous  en  auez  tracé  l'arc  &  les  ioints,comme  vous  voyed 
la  préparation  de  fuitte  en  eft  telle. 

Pour  vn  biais  par  tefte  fans  talus,  en  haut  à  voftre  gauche,  1; 
drotte  cdfg  l  m,  autrement  FPw,  eft  la  ntuelée  en  face ,  hdrok 
N  O  ,  luy  eft  faralelle ,  &  leur  entre -deux  eft  la  Urgeur  de  l'a  llîettl 
niuelée  du  corps  del'arc,  les  droites  Zm,  Yt&cOg,  h\d,  Ton! 
perpendiculaires  à  la  niueléezw  face  Y  m ,  les  droites  F  N,</<*,  P  b 
gt\  lq,mo ,  font  des  routes  ntuelées. 

Pour  vne  defcente  droite  (ans  talus,  enhaut  à  voftre  dextre  ,  le 
droites  B  Q  L,  &  r\Ky  font  faralelles  à  la  niuelée  qd.  face  hj  (T 
finteruale  cVe  en  (,  eftla/^r^rdel'alïiette  niuelée  du  corps  d< 
l'arc  ,  feJpaced'L  en(,  eft  ce  qu'il  y  a  de  defcente  droite  fur  tout! 
cette  largeur  (A ,  fuiuant  le  beueau  des  face  &  chemin  (TA.    '; 

pour  vne  defcente  biaifefans  talus, embas ,  les  droites  F  E  B  L 
N  o  r  A  ,  font  paralelles  à  la  niuelée  en  face  f  w  (T  ,  l'ejpace  de  ; 
en  A ,  eft  la  largeur  de  l'aiTiette  niuelée  du  corps  de  l'arc  ,  /'«^ 
ce  d'L,  en£,  eft  ce  qu'il  y  a  de  defcente  droite  fur  toute  celle  larl 
çeur  ^  A ,  fuiuant  le  beueau  des  face  &  chemin  (T  A  ,  les  droite 
G  B  A ,  X  I»  ,  &  leurs  femblobles^Çontperpendiculaires  à  la  niue 
lée  en  face  emî^T^  les  droites  rN,  «(«,&  leurs  femblables,  fort 
des  ymffi»  niùelées,  l'angle  f(N,  eft  le  beueau  de  la  defcente  fa 
le  biais ,  au  long  de  la  route  niuelée  c  N. 

Voila  toute  la  façon  qu'il  y  a  aux  préparations,  &  là  deffus  von 
pouuez  faire  lespaneaux ,  comme  ie  vay  dire  :  mais  n  o  t  ej 
que  c'eft  toufiours  fans  talus,  &quauec  du  talus,  il  y  a  bien  plu 
de  façon. 


'3iais  ya,r   te  lie 
fa  ns     ta  h  «  Y  ■     -I 
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$9     Planche^ 
[)Our  en  vn  biais  par  tcftc  fans  talus,  faire  de  cette  manière 
L  particulière  vn  paneau,  par  exemple  du  ioint  VR. 
siJlesL.  aux  pendantes  des  bouts  de  ce  ioint  V/>,  Rx,  &  en  la  pins 
>ngue  R  a:  ,  faites  R  4 ,  eg.de  à  l'autre  Yp,  menez,  par  le  bas  de  ces 
endantes,  &  à  trauers  l'ariette  niuelée  du  corps  delarc, des  <&*- 
males  */,  &cp  u  ,  par  le  bas  delà  longue  pendante  Rxyftite* 
ir  la  niuclée  en  face  x  j  ,  égale  à  la  diagonale  xt ,  &x  9,  égale 
[l'autre diagonale  pu,  prenez,au  compas  l'ouuerture  45- ,  allez, 
fax  paneaux  de  lits ,  mettre  cette  ouuerture  fur  vne  droite  6  7,  Se 
:  cette  droite  6  7 ,  vous  fera  vne  des  diagonales  du  paneau ,  pre- 
ez,  au  compas  en  haut,  les  deux  ouuertures  ou  grandeurs  pt,Sc 
'  R  ,  allez,  au  paneau  de  lit,  faire  auec  ces  deux  grandeurs  ,  & 
!  droite  6  7 ,  le  triangle  687,  d'vne  part ,  &  de  l'autre  part  le 
'/angle  697,  en  façon  que,  les  opofées  6  8  &  7  9  ,  foient  les/êm- 
\Uèles}  voila  voftre  paneau  fait.  Et  fi  vous  auez  efté  bien  exact  à 
opération,  l'autre  diagonale  8  9  ,  du mefme paneau  ,  fera  égale 
l'ouuerture  d'enhaut  4  9  ,  finon  vous  n'auez  pas  efté  bien  exact. 
Les  figures  monftrent  que  les  autres  paneaux  deioints  Z  Y,  fi- 
ure  d'enhaut,  &  de  dqeje  VQ,&ZO,  figure  d'emba* ,  font 
ifs  tout  de  mefme ,  &  que  la  preuue  s'en  fait  auffi  de  la  mefme 
rcont 


s.t 


ioo.  Planche." 

POur  en  vne  dcfcente  droite  fans  talus ,  faire  de  cette  manière 
particulière  vn  paneau ,  par  exemple  duioint  V  R. 
Allez:,  aux  pendantes  des  bouts  de  ce  ioint  V/>,&R*,&enIa 
plus  longue  R  x ,  faites  R  6  ,  égale  à  l'autre  V/> ,  &  4  6 ,  égale  à 
S  f^  mènerai  le  bas  de  ces  pendantes,  8càtrauersl'atfie.tte  niue- 
lée  du  corps  de  l'arc  des  diagonales  x  t,  ÔCf?  u ,  faites  en  la  face  ni- 
uelée  x  $,  &  H  9,  chacune  <?£#/<?  à  la  diagonale  #  /,  prene^jiu.  com- 
pas, l'ouuerture  4  5-,  alle^jiux paneaux  délits  mettre  cette  ouuer- 
ture  fur  vne  droite  6  7 ,  laquelle  fera  vne  des  diagonales  du  pa- 
neau ,  prene^zu.  compas  en  haut ,  les  ouuerturcs  ou  grandeurs 
T  A  &  V  R,  alle\2M.  paneau  de  lit,  faire  auec  elles  &  la  droite 
6 7,  le.  triangle  687,  d'vne  part ,  &  le  triangle  6  9  8 ,  de  l'autre, 
en  façon  qu&  les  deux  oppojées  6  8,  &  79,  foientles  deux  fem- 
blables,  &  le  paneau  eft  fait. 

Que fî vous auezefté  bien  exacl:  à  l'opération,  l'autre  diago- 
nale 9  8,  du melme paneau,  fèraegale  àl'ouuerture  69,  de  la 
figure  de  l'arc. 

Les  figures  monftrent  que  les  autres  paneaux  de  ioint  Z  Y  >  fi- 
gure d'enhaut ,  &  de  doeles  V  Q  ,  Z  O ,  figure  iïembas,  font 
faits  tout  de  mefrne,  &  que  la  preuue  s'en  fait  enlamefmefa-. 
Son- 


dejci'tite  drete     v ^  v      fans     tahtÉ  tcû 


ici  trente  Biau  ,ans    ta 

jf— —  ■ — ^-/C  *■■ 


a  tus 


ioi.  Planche. 

)Ouren  vne  defccnte  biaife  fans  talus  ^  faire  te  cette  manière 
particulière  \npaneau  ,  par  exemple  de  ioint  V  R. 

Alle2  aux  pendantes  des  bouts  de  ce  ioint  Vp ,  &  R  * ,  &  en 
la  plus  fondue  R  «  ,  /&>/«  R  6 ,  <gw/r  àl'autre  V  />  &  4  6  ,  ^à 
S  &  du  bas  de  ces  pendantes ,  mènera  trauers  1  afliette  niuelee 
àiloi^teX2izM  diagonales  pu ,  &*^//çrenlatacenmelée 
x  r  «wAràla  diagonale  *  / ,  &  H  9,CT^a  l'auttc  diagonale  t  u> 
frêne?  au  compas  l'ouuerture  4y ,  *//?^  aux  pancaux  de  lits  >»<>/- 
fc%  cette  ouuerture  là  fur  vne  droite  6  7,  laquelle  fera  •«»<?  des  dia- 
gonales du  paneau,  />r«*^  au  compas  o»Wlcsouuertures  ou 
Candeurs  de  KN  &  d'V  R,  alle^zux  paneaux  de  lits  ,  faites 
iauec  ces  grandeurs,  &la  droite  67,  le  tnangteé  87,  d  vnepart, 
.&c\ctriangle6<)~,à^™>  en  façon  que  les  oppofées  *8,&79, 
!  foient  les  deux  femblables  ,  voila  volfre  paneau fait. 

Et.fi  vous  auezetté  précis  en  l'opération,  l'autre  diago- 
nale  9  8,  du  mefme  paneau  fera  égale  â  l'ouuerture  6  9 ,  delangu- 
re  de  l'arc,  finon  vous  n'auez  pas  efté  précis. 

Vous  voyez  aux  autres  figures  que  les  autres  paneaux  de  ioint 
.  Z  Y  ,  Heure  £tnha*t&  de  droite  VQ^ZO,  figure  d'emba*  font 
faits  de  la  façon ,  &  leur  prenne  en  la  manière  mefme  du  pre- 


mier. 


loi.  Plancha 

QVand  auec  le  biais  ou  auec  la  defcenteil  y  a  du  W*f ,  &  que 
vous  voulez  auoir  les  coftés  ou  tableaux  du  pied  droit  I 
plomp  ,  fans  vous  foucier  de  leurs  areftes ,  il  y  a  dauantage  de  fa- 
çon que  quand  il  n'y  a  pas  du  /*//**,  ainfi  qu'il  autent  à  toutes  les 
manières  particulières. 

Et  fi  vous  voulez  auoir  les  areftes  du  pied  droit  toujours  perpen- 
diculaires à  la  niuelée  en  face,  &que  vous  ne  vous  fouciez  pas 
comme  i/iennentkms  flancs  ou  tableaux,  chofe  quin'eft  pas  bien 
ordinaire^  Alors  qu'il  y  aura  du  talus,  vous  ferez  comme  s'il  \\y  en 
«Mtf  point,  en  redutfant  les  pièces  dVowr  talus,  en  d'autres  ySw 
talus. 

Car  en  faifant  figure  d'enhaut,  le  profil  de  l'efpefleur  niuelée 
de  l'arc  L  B,  que  vous  voyez,  égal  à  L  ^,  &par  le  point  B,  menant 
BD  C,  ^Wdelafaceefleuée,  &  par  les  point  L,  menant  L  C, 
/rgfft  du  plan  de  chemin  ,  &  par  le  mefme  point  L ,  menant  vne 
droite  L  E  F  ,  paralellc  à  B  D  C  &  L  D  ,  perpendiculaire  à  B  D  C, 
vous a#re\  LD  ,  pour  e/pejfeur  de  corps  d'arc,  au  lieu  de  L  B, 
ou  de  L?.:  Et  par  le  moyen  du  triangle  D  CL,  &  des  routes  niue- 
lées,  vous  réduirez  Itbtax  pzriefteauec  talus,en  deicente  biaife 
fans  talus  ,  &  la  porte  droite  auec  talus  ,  vous  la  réduire?  à  vne  déf- 
érente droite  fans  talus,  ôchdefeente  biaife  *#££  talus  ,  vous  la  re-*' 
duireX  à  la  defeente  biaife  fans  talus ,  comme  les  figures  vous 
monltrent. 

le  veux  dire  que  vous  ferez  toutes  ces  pièces  là,fans  talus  fur  le 
trait,  &  qu'en  œuure  neantmoins ,  elles  auront  du  talus.  Mais 
à  caufe  de  tant  de  manières  vniuerfelies,  ienefçaurois  vous  entre- 
tenir fi  fort  par  lemenud'vne  manière  particulière  pour  la  pre- 
mière tefte  :  Et  après  encore  vne  pièce  allez  particularifée ,  ie  paf» 
fe  à  la  pratia  ue  de  la  deuxiefme  tefte, 
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103.  P  uhcMl 

POur  en  vne  defcente  biaife  encanoniere/£#.ftalus,fairelespa- 
neaux  par  cette  manière  particulière. 

La  figure  monflre  que  les  arcs  d'enhaut  &  iïemba4,  en  font  les 
remtere  &  deuxtejme  tefte  paralelles  &  fcmblables  entr 'elles, 
uec  à  chacune  les  doele  s ,  Ces  lomts ,&  fes/^^tf/tf.rperpendicu- 
aires  a  la  niuclée  en  face,  &/Vy^£/*rouaiIiette  niuelée  du  corps 
le  l'arc  entre-deux  ,  enièmble  ce  qu'il  y  zdede/cente  fur  cette  ef- 
beireur,  &  toutes  les  routes  niuelées  entendent  enfemble  à  vn 
joint  A. 

La  figure  mon/tre  aufli,  que  chaque paneau^  comme  par  exem- 
ple, celuy  de  la  doele  Z  O,  lequel  eft  embas  à  voftre  gauche  z  \  4  ; . 
1  deux  diagonales  z  <ç.  3  4.  &  qu'il  eft  fait  de.  deux  triangles  z  3  4. 
741.  lefquels  ont  'vne  de  ces  diagonales  z  f .  commune  entr'eux. 
vous  ferez auertj  que  les  mefmes  triangles  ont  les  cofe\  z  3,  5-4. 
?£tf/*x  aux  deux  doeles  OZ, d'enhaut  &  £  embas  ^ chacun  à  la  tienne, 
de  forte  qu'il  ne  refte  plus  à  trouuer  quel  es  grandeurs  de  cette  dia- 
ynale  ,  zj.  &des  autres  «/?«  f  3.  &z  4.  des  mefmes  triangles. 
\  Pour  trouuer  cette  diagonale  z  f.  rf//<?\àfonaffietteniuelée,qui 
Ht  /'^  / ,  &  fâ  pendaatea'enhaut  Z»? ,  faites  y}  Z  z.  egaleiCz  Ren- 
iante d  embas  O  i ,  faites  en  la  face  niuelée  la  portion  w  j^  ,  egw& 
|i  cette  /»  /',  &  tmteruale  2-^eft  la/nwz^rde  cette  diagonale  z  f. 
làu  paneau.  Pour  trouuer  le  cofté  j  3.  du  triangle  z  3  y.  rf/^  à 
Son  affiette  niuelée,  qui  eft//,  &  à  fa  pendante  d'enhaut  Ogt 
Mttes  Off)  égale  à  fa  pendante  d"  embas  O  / ,  faites  en  laface  niue- 
lée la  portion/ 3.  égale  à  cette //,  &  l\nteruale  ff-^.eCk  lagran- 
4eur  de  ce  cofté  f  3-  du  triangle  z  3  f.  Pour  trouuer  le  cofté  24. 
|iu  triangle  z  45".  allexjà  fon  affiette  niuelée,  qui  eft  mo,  &àfâ 
Rendante  d'enhaut  Z  m ,  faites  y,Z  7.  ^/e  à  là  pendante  d'embas 
iZ  0 ,  &  en  la  face  niuelée  ,  faites  m  II,  égale  à  cette  m  0,  Vinteruale 
j/ly  eft  la  grandeur  de  ce  cofté  z  4 ,  du  triangle  z  4  5-,  Et  pour  fça- 
Hoir ,  fi  vousauez  efte  précis,  r/r^  l'autre  diagonale  3  4.  du  pa- 
neau ,  alle\k  fon  affiete  niuelée ,  qui  eft  go ,  à  ia  pendante  ^V«- 
ik*#/-  Og,  faites  O  8.  ^/càfa  pendante  d'embas  Zo,&  en  laface 
iniuelée,7Qt//«^9.  <g*/e à  cette/ 0,  &l'interuale  8  9, eft hgrandeur 
\àe  cette  autre  diagonale  3  4.  de  ce  paneau ,  finon  vous  nauer 
pas  efté  précis  aux^operations.  Et  ainfî  de  chacun  des  autres  pa- 
neaux  de  doele  &  de ioint. 


104^  Planche^ 

VOus  auez  cy-apres  deux  manières  diuerfes  d'ajufier  les  pai^ 
neaux  de  doele  &  délit ,  par  vn  bout  à  la  deuxiefme  tefte  ou! 
voûte,  l'-vnezxi  moyen  deslignesde  fous-effieu&d'efîieu,  qui 
fait  la  deuxtefac  partie  ,  delà  manière  vniuerfelle  de  Monfieur 
Delargues,  que  vous  pourrez  voir  en  vnfeul  exemple.  Et  t autre 
parle  moyen  des  aiTietes  niuelée  &  profils  des  voûtes ,  pratiques 
d'vne façon  plus  générale  qu'à  l'ordinaire  de  la  vieille  manière  de 
trait ,  ainfi  que  vous  pourrez  voir  en  diuers  exemples. 

Pour  faire  cet  ajuftement ,  figure  eTenbaut ,  il  faut  que  voua 
ayez  diuerfes  choies  connues ,  &  aufTi  que  vous  vousferuie\  de 
quelques  vnes  des  lignes,  &  de  quelques  vnsàts  paneau x  que 
vous  auez  àelz  première  xcùe ,  à  fçr.uoir  des  lignes  de/'wniuelée, 
comme  FPa,  de  route  niuslée  ,  comme  à  f ,  4I1,  d'arefte 
de  pied  droit,  comme  F  %  P  * ,  ou  leurs  paralelles  M 1 ,  O  4> 
du  paneau  de  route niudêe  ôcarefte  de  pied  droit ,  comme  cak, 
b  a  f.  du  paneau  de,  doele  de  couflînet ,  comme  a  z  m ,  a  d  m. 

Il  faut  auffi  que  vous  êytx,  l'afiette  niuelée  de  la  ituxiefme  voûte,  comme 
font  les  lignes  droites  Ôc  coutbes  a  gy,  rhy,  enfemble  la  cherche  de  cette 
dcuxiefme  voûte,  faites  par  ion  rencontre  auec  le  plan  de  première  tefte.com- 
xnefont  les  lignes  droites  FPa,  &  courbe  î  67,  &  fa  cherche  faite  par  fon 
rencontre  auec  \tplan  de  route,  comme  font  les  lignes  droites  ibt  &  cour- 
be roim. 

le  vous  ay  repiefenté  ces  lignes,  ces  cherches  6c  ces  paneaux ,  afin  de  vou* 
lesdonneràconnoiftres'ily  a  moyen,  par  des  figures,  &  quand  ie  diray 
que  vous  meniezdes  lignes  de  face  niuelée,  de  route  niuelée,  desareftesde 
pied  dre  it  que  vous  fcficLÏagle  du  paneati  de  route  niuelée  &  d'arefte  de  pied 
droit,  ^/^/e du paneau  de  <•&!«/* de  couflinet,  que  vous  faJîiez.U  cherche 
de  la  deuxieime  voûte  coupée  du  plan  de  première  tefte ,  ou  fa  cherche  par 
fon  rencontre  auec  le  plan  de  route  :  N  o  t  e  z  que  i'entendray  que  vou» 
faniez  chacune  de  ces  chofes,  auec  toutes  les  conditions  que  ie  viens  d'ex- 
pliquer èc  figurer. 

Auant  qu'entrer  à  l'ajuftement  de  la  deuxiefme  tefte  d'vn  paneau,  i'ay 
voulu  dire  va  mot  de  ce  qu'aux  portes  Ôcfeneftics,  on  nomme  riere  veuf* 
fure  ,  qui  eft  vn  ajuftement  d'vn  paneau  par  la  doele  à  vne  première  voûte, 
eftant  d'vne  autre  forme  que  celle  du  tableau.  Et  d'autant  qu'il  n'y  a  pas 
grand  façon  à  cela,  ie  me  contenteray  de  vous  en  mettre  vne  feule  figure 
embas.oufans  que  ie  ledéchifreparle.menu,  vous  connoifliez  quec^eftla 
forme'  ôc  l'affictte  niuelée  d'vne  porte,  6c  que  l'arc  PO  VQ^y  eft  la  forme 
de  la  première  vouie  au  long  du  tableau,  6c  que  la  forme  de  la  rtere  vouf- 
fure,  eft  h'gu rée  après  la  fuilleure,  entre  les  lignes  droires  6c  courbe  89. 

Vous  y  voyez  au  delfouc  le  paneau  ,  par  exemple  du  iointBD,  6c  dont 
Keft  la  première  tefte  :/r,  la  dcuxiefme:  edg,  h  ruilleure,^/,  l'err.bra:cu- 
rc  droite  ou  courbe.  La  grandeur  de  mapagene  permet pasque  iVndie 
d.iuartai:e,  outre  quelachofe  eft  allez  connue  6c  viûble  au  raport  d'entre 
la  Egare  Sclepar.e.iu. 
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ïof.   Planche.' 
DOur  manière  vnîucrfellc<f4/w/?<rvn  paneau  par  vn  bout  à  la  deuxiefme 

ceftc  ou  voutc,  &  par  exemple  d'vnc  trompi  rampante  à  face  courbée  &  cfle- 
ii*e aplomb  au  niueau.  Tracez  figure  cfenbaut,  l'artiette  niucléc  de  cett» 
rompe.angle&face,  comme  la  figure  compril'e  del'anglePAQ,  &delali- 
'ne  ceurbe  en  ondoyant  P  f  6  n  7  Q,  tirez,  ia  droite  FPnQL.  trouvez,  en  la 
igné  de  face  ondoyante  P  ï  6  n  7  Q,  le  point  n.  au  delTus  duquel  doit  eftre 
a  plus  haute  efleuation  du  deilbus  de  la  coquille  de  la  trompe,  tirez,  par  le 
:entre  d  u  trompillon  A,&  par  ce  point  n,vne  droite  A  n,  qui  rencontre  la  droi- 
'e  PnQ,au point  n,  menez.?**  les  points  n  «,  deux  droites  ngc,  Kg,  perpen- 
iiculaires  à  la  dtoita  A  »  n  marquez,  en  la  droite  n  g  c  la  hauteur  n  g  du  def- 
bus  de  la  trompe  au  deflus  du  point  n,  &  la  hauteur  g  c  qu'auront  les  pier- 
es  en  la  face  courbe  de  la  rrompe,  menez,  la  droite  A  g  qui  coupe  la  droite^ 
tg  eng  menez,  la  droite  Acqui  coupe  la  droite  ngenc,  menez,  vne  droite 
1  g  9  perpendiculaire  à  la  droite  P»Q  faites  »  8  égale  à  la  droite  ng,  &  8  9 
^*/eà^<r(fuiuezicy  le  dilcours  &  non  la  figure  où  la  petiteiïe  de  lardan- 
te m-ob!ige  à  tenir  la  droite  g  c  plus  courte  qu  elle  ne  doit  eilre  qui  fait 
\u\zygc  eft  pluscoune  que  8  9  )  déiriuez,  par  les  trois  points  P  8  Q,  le  tour 
idoucy  d'arc  P  8  Q,  rampant  de  Q  en  bas,  faites  P  F  &  Q  L,  chacune  égale  A 
i$,décriuez.?atlc$  points  F  9  L,vn  autre  tour  d'arc  rampant  ôcadoucy,/»  re* 
««.'cet  arc  là  pour  la  première  refte  de  voftre  trompe,  &  la  face  coutbec 
jour  deuxiefmc  telle,  tirez,  lei  joints  OMVR,  fuiuant  1-oecafion,  trcuucz* 
espaneaux  de  cette  première  telte  comme  vous  feauez,  par  exemple  celuy 
de  lit  O  I  M,  &  qui  efteftendu  fur  le  plan  niueau  en  Ao  i  m,  mi-part ijfez, 
leioincOI  M  en  I,  mi- parti Jfex.  auflîlatefte  de  fon  paneauo  m,  en  i  menez, 
des  points  O  lU,iufques  à  là  dwhtV  nQ,  des  droites  O4, 13,  Mi,quiluy 
bient  perpendiculaires. 

Etpourc©nnoiitrefivousauezeftéprecis>fm,z.vne^nuV*A  4,8c vne droi- 
■e4î,/>«r/W/cw/<ï/YeàladroiteA4,  &  égale  a  h  droite  4  O.l'interuale  A  r , 
loit  eitre  égale  à  la  droite  A  o,du  paneau  Koim,  finon  vous  n*âuez  pas  efte 
îrecis. 

La  pratique  d'ajufter  ce  paneau  à  la  deuxiefme  voûte,  çft  en  la  figure 
l'imbas  quieftlamefmequed'enhaut/Lnon  que  i'en  ayofte  les  tours  d'arc 
annd'euiter  la  eonfufion  de  lignes ,  donques  enbas,mcM^parlepaneaii 
Koim  des  droites  A  0  O,  Ail,  AmM,  tirez,  du  centre  du  trompillon  A, 
>ar  les  points  13  4,iufquesàraiîîetteniuelce  de  la  face  courbée  P  f  Ô7nQ, 
les  droites  A  4  7,  A  36,  A  z  f,  Notez  en  fc<t«f,quelepoint4vientdupoinc 
3,  le  point  3  dupoint  I  Sclepointidu  point  M  cela  fait  quanta*  la  droite 
\4  7,refpondàladroite  Ao,  du  paneau  A  oim, la  droite  A3  6, à  la  droite 
\  /,  &  la  dtoite  A  i  <;,  à  la  droite  A  m,  menez,  pat  les  points  J  6  7,  iufques^  aux 
lroitesAo,A*',A?»,  qui  leur  correfpondent ,  des  droites  perpendiculaires  \ 
'eflîeu  A  6,fcauoir  du  point  7  iufques  à  la  d  roite  A  0,  la  droite  7  O,  du  poinc 
ïiH/JMwàladroite  A;',  la  dtoite  6  I,&  du  point  ^iufques  à  la  droite  A  m, 
adroite  f  M,  tirez,  pat  les  points  O  I  M,  vne  ligne  adoucie  OI  M, ce  fera 
•ajuftement  du  paneau  par  ce  bout  à  la  deuxiefme  icitei&ainh  dechacuû 
la  autrespaneaux  de  lits  &  de  doele. 


tôt.     Planchi" 

Première  manière  particulier  ey  mais  riouutlle, 

POur  racheter  vn  berceau  qui  ne  va  pas  paraleilement  au  plan 
de  première  tefte  b  c  O  P  F  M-décrrue^en.  ce  plan  de  premie-f 
re  tefte,  la  cherche  P  x,  1  z,  en  laquelle  il  coupe  ce  oerceau,  à  l'en-1 
droit  auquel  elle  paile. 

Yous  ffaue\\çspofifions  des  ioints  de  doeie  O  k,  &  x  k,  des/w-I 
rniereSt  deuxtefme  voûte  à  l'égard  du  plan  de  la  première  teftef 
MOPF,  &par  ce  moyen  vous  pouuez  trouuer  la  pofition  de  la} 
droite  Ox  o ,  dans  le  flan  de  la  première  tefte  à  l'égard  de  la 
droite  dejWniuelée  PF,  ainfi  yousipou\itzfatre\çtrtangle d'en* 
kautjOkx,  fre#«e^la  pofition  de  cette  droite  de  première  tefttr 
O  x,  à  l'égard  delà  droite  PF,  fiertés  à  part  en  bas  vn  triangle  kOx^ 
Semblable  au  triangle  d'enhaut^  Okx,  fuiuez  le  difeours  làns  vous^ 
arefter  à  ce  qu'icy  ces  triangles  ne  font  pas  femblables  à  caufé 
que  celuy  d'enhaut,  e.ft  comme  en  peripe&iue  &  l'autre  non. 

Etpourajufter  vn  paneauparvn  bout  à  la  deuxième  voute,par 
exemple  en  haut  celuy  de  lit  qui  aboutit  au  ioint  de  tefte  M I  O,  Se, 
quieft  embas,  OM  2  4,  mi-parttffe^ct  ioint  de  tefte  OIM  en  I> 
mene\àzs  points  M,  I,  O,  &  par  le  plan  de  première  tefte iufqnet: 
àla  cherche  Pxlz,des  */rc//ï?.r  Mmz,I  il,&  Ooxrf>ara/e//es  à  la  droi4 
te  de  première  tefte  du  triangle  kOx,  mene^du  point  x,  ïncdrJÊ 
te,  oim  égale  Scparalelle  auioint  OIM,&  qui  rencontrées  droites 
ïil,Mmz,  eni&m. 

prenez  fur  la  droite  Mmz,  la  grandeur  mz^&th portez,  en  bail 
au  triangle  kOx  d,  en  la  droite  de  première  tefte  ox,  aflauoir  d'il 
en  g. 

Semblablement  enhaut^n  la  droite  Iil,  prene^j  la  grandeur 
il,8da/»or/^aumeime  triangle  kOxd,  en iamefme droite  de 
première  tefte  ox,  aflauoir  d'x  en  e. 

M<?^f^des  points  g  &  e,  par  ce  triangle  Oxk,  iujques  à  la  droite 
de  deuxiefme  voûte  Ximk,  des  droites  g  m  &  e  i,  paralelles  à  la 
droite  de  première  voûte  Ok. 

^//e^au  paneau  de  lit  M  I  O  ^mi-partijfez  OM  en  lotirez!  5  i, 
paralelle  aux  deux  droites  O40,  &  Mim,  tirez,  234,,  para/elle  | 
ÔIM. 

VrenezJMX  triangle  à  cofté  kOx,  la  grandeur  gm ,  &  la.portez.tM 
paneau  fur  la  droite  Mî,comme  de  2  en  m^wze^encore  au  mef* 
me  triangle  à  cofté  la  grandeur  e  iyporte%lk  au  paneau  fur  la  droi  - 
te  1 3,  comme  de  3  en  i. 
Trrez.vne  ligne  adoucie  par  les  points  oim,dupaneau,&  cette  li- 
gne, eft  l\i]ufîwent  de  ce  paneau  par  ce  bout  à  la  deuxieime  tefte. 


ïoà 


<  itaniere       particulière. 

Je    racheter   le  berceau 


107 


10' 


'«*   me      VOt€t&>         \g 

^acneter     le   berceau  par    le     bout 


m 


•M 


107-  Planchi. 

QVand  le  plan  de  route  de  la  première  voûte  s'enfile  &  s'vnit 
auec  celuy  de  la  deuxiefme  voûte. 

Cette  rencontre  eft  comprile  dans  la  pratique  de  la  planche  cy- 
deuant  comme  vous  iugez  par  le  triangle  zgm,  neantmoins 
pour  vous  monftrer  comme  cela  s'exprime. 

fastes  au  plan  de  la  première  tefte  FPOM,  la  cherche  F  5*67,  de 
cette  deuxiefme  voûte  comme  vous  fçauez  en  l'endroit  auquel 
elle  doit  eftre. 

Et  pour  ajufter  les  paneaux  de  cette  première  tefte,  \>zx  exemple, 
çeluy  de  lit  MIO,;?^-/v*rf/J^Jeioint  OM  en  I. 

Meneïy  par  les  points  C  OIM,des  arefles  depied  droit  z  1  C  x  d  e 
ga,0  7,ï  6,  M  f, qui  rencontrent  la  cherche  F  y  6  7,aux  points  f  6  7 
menez,  encore  des  niuelces  en  race  Mz  ,1 1  ,Ox,7<i,  6  e,  f  g,  qui  ren- 
contrent l'arefte  de  pied  droit  Ca,  aux  points  xlz  &  g  e  d  meneT^ 
parles  points  d  e  g,  des  droites  d  0,  e/,gw,  qui  fafîènt  auec  l'a- 
lerte de  pied  droit  Ca,des  angles  de  route  niuelée  &arefte  du 
pie  ddroit  de  la  première  tefte.  menez  par  les  points  z  1  x  tufques 
aux  droites  do,  e/,gw,  des  droites  z/n,\*,xoy  lefquelles  auec 
l'arefte  de  pied  droit  C  z^fiffent des  angles  du  paneau  de  doele 
de  coufîinet  de  la  première  tefte. 

Mcnezrà.  trauers  le  paneau, la  droite  234,  paralelle  à  la  droite  de 
tefte  M  I  CX 

Mi-part/ffèz,yite  droite  M  O  en  I,  &  la  droite  2  4,  en  3. 

Me nez\z  droite  1 3 . 

faites  y,  1  m,  égale  à  z  w,  de  l'arc,  &  3  i,f£*/i  à  1  /,de  l'arc  &  4  o^ 
égale  à  xo,  du  mefme  arc. 

Menezjvnt  ligne  adoucie  m  i  o,  c'eft  l'a]ufiement  de  ce  paneau 
par  vn  bout  i  la  deuxiefme  voûte. 


Xi] 


ioS.    Planche. 
■!C-N  cette  planche  cy,  vous  auez.  vne  faconde  pratiquer  le  profil  à  racheter 

la  deuxième  voûte.  En  la  figure  d'enhaut,  cette  deuxième  voûte  eft  vn 
•berceau  de  l'argeut  égale  allant  de  niueau,  vns  fois  paralelle,  &:  l'autre 
.fois  incliné  au  plan  de  première  tefte  &  en  la  figure  d'embas  cette  deuxième 
voûte  eft  vne  Tour  ondoyante  autrement  creufe  &  renflée,  &  eflcuécà 
plomb  au  niueau,  le  difeoursfert  pouren  haut  &  pour  embas. 

Quand  vous  auez  en  cette  occalïon  aiufté  lespaneaux  de  la  pierre  à  la  prt-  • 
miere  tefte  aPFMbcO,  pour  Us  aiufttr  âpres  à  la  deuxiefme  tefte,  &  pat 
exemple  le  paneau  de  lit  qui  aboutit  au  ioint  de  tefte  M  O,  mi-partïjfez,le\ 
ioint  O  M,cnI,meM*;cpar  les  points  O  IM,&  iufqueklztace  niueïeca  P  F, 
dcsarejles  de  pied  droit  cab  8,04,1 $,M  z,tirez,des  routes  niuelées  ar,8p, 
4  7,^,  P  p,  i  f,  F  R,  tracez,  l'afliette  niuelée  R  f  p  6  7  n  r  f,  de  la  deuxiefme 
\  ouïe, prenez,  en  ces  routes  niuelées  les  portions  F  R,if,  P  p,  ;  6,  4  7,  in,  ar, 
quife  trouvent  sont tnues  depuis  la  ligne  de  face  niuelée  a  PF,  de  première 
\outeiufques  il'afllette  R  7  r,  de  Izdeuxiefme  voute,&.les  portez,  envne  feult 
route  niuelée  a  f  r,  comme  d'e  en  9  >  en  d,  en  e,  en  p.ôcen  g,  èV  en  f,  menez,  des 
droites  a  c,9b,do,ei,  g  ta,  qui  auec  la  route  niuelée  afr,  fatlent  l'angle  det 
route  niuelée,  &  atefte  du  pied  droit  de  la première  teh\e. faites  a  c,  égalez 
a  c,  9  b,  égale  à  8  b,  do,  égale  à  4  O,  c  i,  égale  à  5  I,  g  m,  égale  à  i  M,  menez,  des 
lignes  adoucies  par  les  points  îmb ,  &  parles  points  pot,  menez,  parles 
points  c  b,  la  droite  cfe,&  parles  points  0  im,la  droite  0  i  m,  vous  aucz.vnc 
efpcce  de  profil  de  l'arc  delà  première  tefte  P  F  M  b  c  O,  tirez,  fztle  pointe 
des  lignes  ro  i  m,quiauccla  route  niuelée  &f,faj[ent  les  cherches  delîdeuxiéme 
voûte  coupée  des  plans  déroute  qui  partent  aux  droites  M  2,l?,&0  4,  de 
première  tefte, pat  les  points  de  profil, 0  im,  menés  jufques  à  leut  cherche  cor- 
refpondâce  ro  im,des^roz7«  mm.i  1,0  o,  qui  fafl'ent  auec  les  droites  m  g,/'e, 
0  d,  chacune  angle  egalzu  paneau  deladoele  du  couffinct  de  la  première 
tefte,  prenez,  le  paneau  de  lit  MI  O,  comme  à  voftre  dextre  au  milieu, 
4.  O  I  M  2,tirez.y,vne  droite,i  4,egale  &  paralelle  à  la  droite  depremiere  tefte 
M  O,  mi  partips  OM,cnl,&i  4,  en  ?,  menez,  vne  droite  par  I  &  éprenez, 
au  profil  les  portions  des  droites»»  m,*  i,oo,  qui  le  trouuent  contenues  delà 
«Iroitc  de  profil oi  m,  iufques  à  la  cherche  roi  m,  &les  portés  au  paneau  cha- 
cune fur  celle  des  droites  M  2,  [  J,  &O  4,  qui  luy  correfpond  ôc  d' vne  ou 
d'autre  part  de  la  droite  z  ?  4,  félon  qu'au  profil  elles  font  d'vne  ou  d'autre 
part  de  la  droite  0  imt  &  depuis  les  points  n  4,  iufques  aux  points  mio, 
menés  vne  ligne  adoucie  par  les  points  o  i  m,  &  elle  fera  l'aiuflcment  de  ce 
paneau  à  la  deuxiefme  voure. 

Ce  qui  eft  en  haut  à  voftre  gauche  ioignant  la  clef  de  l'arc  de  première  tefte 
eft  la  pratique  du  profil,  alors  que  le  berceau  va  paralellement  à  la  ligne  de  fa« 
ce  niueléeaP  F. 

La  droite  zk,  fait  auec  la  droite  a  c,  l'angle  des  route  niuelée  Scarefte  du 
pied  droit,  la  ligne  zoirn,  fait  auec  la  droite  a  k,  la  cherche  de  la  deuxiefme  . 
voûte  coupée  d'vn  plan  déroute  de  première  voûte,  lesdreiteszm.lt,  xo,  i 
les  droites  zm,li,xo>  font  zutc  la  droite  c  a,  l'angle  du  paneau  de  doele  de  i 
eoufîïnetèV/ÔTtr  pour  les  porter  fur  les  droites  du  paneau,  chacune  à  fa  cor*  ■ 
cefpondantç. 
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109-   Planche. 

EN  cette  planche cy  vous auez la  mefme  façon  qu'en  la yrcce- 
àemc  de  pratiquer  le  profil ,  à  racheter  le  cul  de  fouraplain 

La  figure  &  les  lettres  vous  montrent  que  la  conftrudion  en  eft 
\  mefme  qu'aux  deux  figures  de  la  planche  précédente^  fi  vous 
uez  entendu  le  difcoursïur  ces  deux  figures-là  vous  n'auez  qu'à 
apliqucr  a  cette  figure  cy,  car  il  s'y  raporte. 

Il  y  a  feulement  cecy  de  particulier  qu'aux  figures  précédentes 
es  trois  cherches  r  o  i  m,fe  trouuent  ajjemblécs  &  vnics  d'vn  bout  à 
..utre,  en  vne  feule  &  mefme  ligne. 

Et  en  cette  occafion,  elles  s'écartent  l'vne  de  l'autre  a  rrvefure 
(qu'elles  s'clloignent  du  point  r. 

Pour  faire  ces  cherches  cy  ,tirez  par  le  centre  x,  de  l'aiïîette  niue- 
éc  du  cul  de  four  R  j  6,  7  r,  vne  droitek  zl  x  n  y perpendiculaire 
Eux  routes  niuelécs  comme  fa  t  h,  ^razn^aux  routes  niuelées 
K7, 3  6,i  f,  les  prùons  7X,  6\,  yz,  qui  fe  trouuent  contenues 
depuis  l'affiette  niuelée  y  6  7,  de  la  deuxième  voûte  wfque  àla 
[droite  z  1  x,  &/wr^iesfur  la  route  niuelée  fr  h.,fçauotr  d'r ,  en 
th,ent,  &  en  s,  &  des  points  ht  s,  pour  centres  &  interuales 
Ë  r,  t  r,&  sr,  deenueu  des  arcs  r  o,  r  i,  r  m,  ce  feront  les  cherches 
[qu'il  faut  ,  le  furplus  iufques  à  l'entier  ajuftement  du  paneau 
14  O  I  M  i,  qui  eft  en  bas,eft  la  mefme  chofe  encore  qu'aux  figu- 
res de  la  planche  précédente» 


tïO.  Pt  ANCHE. 

£N  cette  planche  cy,  vous  ^  la  mefme  façon  qu'aux  planches  précède* 

tes,  de  pratiquer  le  profil,»  racheter  la  deuxie/me  voûte  en  vne  trompe 

en  tour  a  face  ondoyante  a  plomb  au  niueau.  * 

Quand  vous  en  auez  fait  les  paneaux  de  première  tefte.pour  */«/?«■  le  Pa- 


ueleePAQj  tf  j,  deladeuxicfme  voûte, /,V«  y  la  droite  PQ,  tranfportej 
7 les  points  denhaut  x  j  amenez  les  routes niuelées  A  4  7,  A  j  *,  A  a ,f  prel 
««en  ces  routes  niueléeila/>.m0«  4  7>  j  5,  2  f,  qui  fe  trouue  contenue  depuis, 
la  race  niuelee  de  première  tefte,  P  2 1 4  Q,  iufauet  à  l'afïîettc  niuclée  de  la 
rfei«*i*/»r  tefte,  P  f  S7Q,  &  les  /»ori«  en  vneïeule  route  niuelée  A  P  £ 
ttr0mm<deP,cnd,ene,&eng,m™«des  droites  g»,e/,do,  qui  auec  il 
route  niuelée  A  P,faiîcnt  l'angle  des  routes  niueiies  &  areftes  du  pitd  droi? 
de  première  tttkc,  faites  Zm,  égale  ïi  M,  ci,  égale  â  }  I,  &  d  0,  egaleà  4O.de! 
lare  d'tnhaut,  mené*  en  Iras  des  lignes  adoucies  P  o%  fm,  Se  vns  droite  parles 
S  »î?r  w "* ;  y°U5,flKrc/  vne  erPe«  ^e  /»«//  de  1  arc  de  la  première  tefit 
t  1  u  l  M,  //r«  «  &*,  des  //£»«  P  o  i  m,qui  auec  la  route  niuelée  A  P,  faf- 
lent  les  cherches  de  la  deuxiefme  voûte  coupée  par  les  plans  de  route  de  premie- 


paneau  de  doele  de  «onflînet&  pour  ce  faire,  prenés  aux  routes  niuelées  les 
forttons  2  A,  1  A,  4  A.  qui  fc  trouuent  contenues  de  la  face  niuelée  P  2  3  4  Q, 
au  but  auquel  elles  rendent  A,  &les/wf«furla  route  niuelée  P  A,fçauoifi 
a  A,  de  g,  en  s,j  A,  d'e ,  en  t,  &  4  A,  de  d,  en  h,  menés  les  dW«  h  0  o,  t  »  L 
swm.ccellcsteront^/ffufditauecles  droitesmg,iefod,*rw«  le  paV 
neau  de  ce  loint  M  O,  commet  à  vofire  dextre  a  m  i  o,  tirés  y  vne  droi. 


y.  v  v,vjU4  iC  iiuvucnicontenues  ce  la  droite  »  1  m,  à  leur  cherche  corrcfpon- 
dante  P  o  ira,  &  les  p«r/«  au  paneau,  chacune  fur  celle  des  droites  a  2,3  w 
a  4,  qui  luy  correfpondAd'vneou  d'autre  part  de  la  droite  tj  4,fuiuant 
^uaux  profil  elles  lont  dVne  ou  d'autre  part  de  la  droites  im,  &  comme 
aes  points  2  3  4,  aux  points  mi  o,  menés  vne/^weadoucieparcespointa, 
•  1  in,  clic  cft  l'aiHjîtmtnt  de  ce  paneau  à  la  deuxiefrne  voutc. 
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ÏU.  PlÀNCHl." 
"  îi  cette  pianche-cy ,  vous  auez  vn  autre  façon  àc  pratiquer  le 
1  profil  à  racheter  la  deuxtefme  voûte  d'vn  berceau  comme  cy- 
uant  &  cTvne tour.  le difeours fert  pour enhaut  Se  pour  embat* 
Les  figures  Se  les  lettres  vous  monftrent  que  la  conftru&ion  en 
:  au  commencement,  la  mefme  que  de  la  lu  8  planche,  il  y  a  cecy 
différence  au  milieu  de  la  procédure,  que  quand  vous  auez 
isles  portions  de  routes  niuelées  £?,?£,  4 7  ,  qui  le  trouuem: 
venues  depuis  la  face  niuelée  de  première  teite  aPF,  iu/mcs 
l'afliete  niuelée  de  ia  deuxiefme  voûte  R  j  6  7  ,  nr,  pour  les 
>rter  fur  la  route  niuelée  ar  ,  au  lieu  de  les  y  mettre  a  commen- 
-  du  point  r,  en  l'afTiette  niuelée  de  deuxieime  voûte ,  comme 
1  l'autre  façon,,  mettez^lesi  commencer  d'vn  point  en  la  face  ni- 
:lée  a  P  F  de  première  tefte ,  £5?  comme  d'à,  en  d,  en  e,  &  en  g, 
Et  au  lieu  qu'en  l'autre  façon  vous  auez  mené  par  le  (eut  poinc 
{  des  cherches  de  la  deuxiefme  voûte,  &par  les  points  deg,  au- 
!nt  de  droites  d'areftes  de  pied  droit. 

En  cette  maniere-cy ,  mette^At  le/£#/point  a  ,  vne  droite 
otm,  qui  auec  la  route  niuelée  ar  ,  fane  l'angle  des  route  ni- 
Idée  &areftedu  pied  droit  de  première  tefte,  Ôc  parles  point* 
\  e  g ,  faites  auec  la  route  niuelée  ar ,  les  cherches  delà  deuxième 
ioute  ,  coupée  des  flans  de  route  qui  faffent  aux  droites  de  l'arc 
il  1, 1 5,  &  O  4  ,  chacune  à  ccluy  de  ces  points  la  3  qui  luy  cor* 
j^fpond,  comme  vous  voyez  les  cherches  g  m,ei,do.  ^ 
\  faites  comme  la  figure  vousmonftre  2. m ,  égale  à  1  M ,  a/, 
gale  à  3 1 ,  &  a  0  ,  <g*/<e  à  4  G,  par  les  points  mto  t  mene^J.  ceU 
is  des  cherches  de  deuxieime  voûte,  qui  leurs  correfpondent 
.es droites  wm,/i,«o,  lef quelles  auec  la  droite  a  *tmy  £af- 
snt  vn  rf/^/e  égal  au  paneau  dedoele  de  couffin  et. 

Le  furplus  mfques  à  l'entier  ajuftement  du  paneau  4  O  I  M  £> 
:ft  la  mefme  chofe  qu'en  la  façon  précédente ,  &  fi  vous  auez  en» 
endu  la  précédente  pratique,  jjn'eilpasbefoinque  ie  vous  le 
lie  encore  en  celle-cy, 


ni.    Planche. 
TJN  cette  planche  cy,  vous  auez  vne  autre  façon  de  pratique! 
XL  le  profil,  à  racheter  vne  deuxième  voûte  en  cul  de  four  à  plaiii 
cintre. 

La  figure  &fes  lettres  vous  monftrent  que  la  conitrudionen 
eft  au  commencement  la  mefme  chofe  qu'en  la  façon  précé- 
dente. ^ 

Il  y  a  cecy  de  différence  au  milieu  de  la  procédure ,  que  quant 
vous  auez  pris  les  portions  de  routes  niuelées  z  y,  3  6,  4  7,  qui  fi 
trouuent  contenues  depuis  la  faceniuelée  a  P  Y^tufques  al'afliett 
niuelée  R  ^7,nr,  de  deuxième  voûte,  &  que  vous  les  portésd 
la  route  niuelée  a  y,au  lieu  de  les  y  mettre  à  commencer  d'vn  poil 
i,en  l'afliette  de  la  deuxième  voute^comme  en  l'autre  façonne 
telles  y  à  commencer  d'vn  point  a,  en  la  face  niuelée  de  premier 
tefte,  &  comme  de  a  en  g,  en  e,  &  en  d. 

Et  au  lieu  qu'en  l'autre  façon  vous  auez  mené  par  leyâ*/poi 
1,  des  cherches  delà  deuxième  voûte,  &  que  vous  auez  mené  p 
les  points  d  e  g,  autant  de  droites  d'areftes  depied  droit  de  pr 
miere  tefte. 

En  cette  façon  cy,meneZjp2ï  le  /^/pointa,  vne  droite  àè/l 
laquelle  auec  la  route  niuelée  ar,  faile /',*#£/*•  de  la  route  niuel. 
&  areftedepied  droit,  &  à  chacun  des  points  d  e  g,  faites  auec  ! 
route  niuelée  a  y,  les  cherches  do,ei,  g  m  ,  de  la  deuxién 
voûte  coupée  des  plans  de  route  qui  pajfent  aux  droites  z  M,  3* 
&  4  O. 

Pour  tejàire  ayant  par  le  centre  x,dei'aiîïette  niuelée  du  a 
de  four  tiré  vne  droite  k  z  1  x,  perpendiculaire  aux  routes  niuelée 
Repris  aux  routes  niuelées  z  j,  3  6,  4  7,  les  portions  $  z,  6 1, 7  x,  qu 
fe  trouuent  contenue  <&p«/f  l'afîiettes  de  deuxiefme  voûte  R$( 
îufques  à  la  droite  k  z  1  x,pour  les  porter  [m  la  route  niuelée  a  y  ,2 
lieu  deles  y  mettre  i  commencer  d'vn  point  r,  en  l'afliette  niuelé 
metteiL,les  aux  points  de  g,  chacune  i  fon  correfpondant,  &  iu 
qu'en  h,  ent,  en  s,  &  des  centres  sth,  &  interuales  s  g,  te,  h 
déenue^  les  cherches  d  o,  e  i,  g  m,tout  le  furplus  iufque  àl'enti 
ajuftement  du  paneau  4  O I M  z,  eft  la  mefme  chofe  que  1 
deuant, 
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II}.   PtANCHf. 

EN  cette  planche-cy,  figure  d'enhaut,  vous auez  vneautrefo- 
çondepratiquerle/rc^/jà  /vtttattrla  deuxieime  voûte  en  vne 
rompe  à  face  ondoyante,  comme  cy-deuant. 
i  faites  en  ce  commencement,  de  mefme  qu'en  la  façon  précé- 
dente, &  quand  vous  aliezf  w  les  portiôs  des  routes  niuelées  4  j, 
J  6  ,  1  f,  qui  fe  trouuent  contenues  defpuis  l'a/fiete  niuelée  P  Q, 
;ufques  à  l'affiette  niuelée  de  la  deuxieime  voûte  ,  pouf  les  porter 
ur  la  route  niuelée  A  P  a,  au  lieu  de  les  y  mettre, k  commancer  <ï\vt 
ooint  r,  en  lancette  niuelée  delà  deuxieime  voûte  ou  tefte  com- 
me en  l'autre  façon ,  mettez^,  les  y  ,  à  commancer  cWn  pointa,  en. 
aiîiette  niuelée  de  première  tefte,  &  comme  d'à,  en  d,  en  e,  &  en 
I ,  &  lesportions  des  meûnes  routes  niuelées  4  A,  3  A,  1  A,aulieu 
lie  lesy  mettre,  à  commencer  defdits  points  ie,  g,  comme  en 
'autre  façon, mettez  les  y,  à  commancer du  mefme  point  a,  & 
;ommec\z.,c\\  h,  en  t,  en  s. 

Et  au  lieu  qu'en  l'autre  façon  vous  auez  mené  par  tous  les  points 
\,t,  g ,  des  droites  d'arefte  de  pied  droit ,  &  que  vous  auez  fait 
au  yéVpoim  r,  ou  P  ,  des  cherches  de  la  deuxieime  voute,coupce 
par  des  plans  de  route. 

En  cette  maniere-cy  ,  *»«***,  par  le  feul  point  a,  vne  droit 
toim,  arefte  de  pied  droit  de  première  tefte  ,  faites  à  tous  les 
joints  d,e,g,  les  cherches  qui  leur  corelpondentde  ladeuxief- 
11e  voûte  ,  coupée  des  plans  de  route,  comme  d  o,  ei,  g  m. 

Le  furplus  eft  la  mefme  chofe  que  cy-deuant. 

En  la  figure  d'embas,  vous  auez  vne  troiftelme  façon  de  pratiquer 
e  profil,  pour  le  mefme  exemple.     - 

Tout  le  refte  eft  la  mefme  chofe  qu'aux  précédentes  pratiques, 
5c  il  y  a  cecj  tant  feulement  de  différence. 

PreneTlzs  portions  des  routes  niuelées,cdntenues  *&/»#/>  le  but 
mquel  elles  tendent  A,  mjjkuesà  l'afTiette  niuelée  de  première 
tefte  ,  &  de  plus  :ufjue àVaûiztte  de  deuxiefme  voûte  ,  &  les  por- 
feç,  en  la  route  niuelée  AP,  à  commancer  de  ce  but  A,  &  comme 
d'A  en  d,  en  e,  en  £,  en  h,  en  t,  en  s. 

Itmenis  pat  les  points  ht  s,  desareftes  de  pied  droit  de  première  teft^ 
comme  ho,tii  sm,  &  par  les  points  d,  e.  g,  menti  des  cherches  de  la  deux- 
iefme voûte  coupée  des  plans  déroute  ,  comme  do,  ei,  gm. 

Et  menti  par  les  points  oimtZc  par  le  but  A,  des  droites  A  m  m,  A  /  i,  A  «  o, 
lefquclles  auec  les  droites  sm,  tiyho  ,  faflcnc angles  egauxaup3neauxdo 
idoele  de  leur  Couflinet. 

Le  furplus  iuf^ucs  à  l'entier  acbeuement  du  cancau,  eft  îa  sncGue  ebofe 
çtic  ey  deuant. 


îï4-  Plancha 

EN, cette  planche-cy ,  vous  auezvnetroinefme  faconde  put* 
tiquer  le  profila,  racheter  la  deuxiefme  voûte  en  cul  de  four  | 
plein  cintre. 

Le  commencement  en  eftla  mefine  dhofe  qu'aux  précédente! 
façons,  &  il  y  a  feulement  cecy  de  différence. 

Ayant  par  le  centre  x ,  de  l'aiïiette  niuelée  du  cul  de  four  menê^ 
vne  drotte  k  z  1  x  y ,  perpendiculaire  aux  routes  niuelées  kF,  a  y,  : 

prenez,  les  portions  de  ces  routes  niuelées ,  qui  (ont  contenues 
de/puis  h  àtoïte,  commek  zlxy,Iufquesà  l'afliette  delà  deuxiè- 
me voûte  R  f  6  7  ,  &  déplus  iufques  à  la  face  niuelée  de  premiè- 
re tefte  a  P  F  ,  &  les  porte^Cm  la  route  niuelée  a  y,  à  commencer 
du  point  y ,  &  comme  d'y  en  g,en  e  ,  en  d  ,  en  h,  en  t,  en  s. 

menez.,  par  les  points  d  e  g  ,  des  areftes  de  pied  droit  de  pre- 
mière tefte ,  faites  aux  points  s  t  K  ,  des  cherches  de  la  deuxieime 
voûte  ,  coupée  des  plans  de  route,  ftiiteslcs  du  centre  y,  5c  des 
interualesy  s ,  y  t,yn. 

Le  furplus  eft  la  mefme  chofe  qu'en  la  précédente  pratique. 

uéfin  qu'il  rij  ait  point  de  mal  entendu  ,  fçache?^  que  déjà  les 
OvvriiRS  en  la  'vieille  manière  de  Trait ,  pourajufterrvnpaneatê 
par  vn  bout  a  la  deuxiefme  voûte ,  mewent  vne  Itgne  droite  Et  com- 
munément vn  trait  d'equterre  à  trauers  ce  paneau  ,  puis  ils  mettent 
leurs  auancements  Ç£  derobemens  (comme  ils  panent)  à  commencer 
de  cette  ligne  là. 

Cette  ligne  droite  eft  ce  que  ie  nomme  £a)uftement  du  paneau  à  ht 
première  tefteplate:  Et  Notez  que  te  ri  entens  pas  qu'il  faille  tailler 
cette  première  tefte  en  lapitrre  effectiuement ,  &  quil  fujfit  quelle 
fait  marquée  au  paneau  pour  le  pouuoir  après  aiufter  à  la  deuxième 
tefte. 


F  I  N, 

Du  premier  Volume. 
t.   S.  D. 
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%y.  Planche." 

POur&/V<?lebeucau  delà  telle  MOVR,  &deladoele  VOA,1 
fur  le  deuelopemem,  autant  comme  de  lafigure  d'enhaut  que 
e  la  figure  d'embas.  -a*™ 

Menez,  vne  diagonale  VDM,  du  pancau  de  telle  MOVR, 
evous  aurez  vn  triangle  VOM ,  ioignant  lepaneau  de  doele 
'OA;  ùretÀtrAUtrs  ces  triangles,  vne  droite  DZV>  perpendi- 
ulaire  à  la  droite  d'entre  eux  deux  OZV. 

Puis  en  haut,  ouure%\e  compas  fui  le  paneau  dételle,  aflauoir 
.'V  en  M,  &  de  \z  faites  le  trait  de  compas  MG,ouurex  le  encore 
'V  en  Défaites  le  trait  de  compas  D  I,  ouvrez,  le  compas  au 
dïïo-  du  paneau  de  lit  AOM,aflauoir  d'A  en  M,8cfattesle  trait  de 
ompas  MG,  qui  rencontre  l'arc  MG,  en  G,  menez, par  les  points 
fG,la*dW  VIG,  qui  rencontre  l'arc  DI,  en  I,  /w*«:.aucom- 
»asiur  la  droite  BZD,  l'ouuerture  DZ,  &auec  cette ouuerturc 
nette^vne  pointe  du  compasau  point  I,  &  delà  faites  auecl'au- 
re  pointe  vn  trait  de  compas  P,  ouurez*  le  compas  de  B,  en  Z,  & 
kla/&/«  le  /r*tf  de  compas  ZP,  qui  rencontre  l'arc  P,  en  P,f/n% 
es  deux  <//w>«  IP,BP,  &  /aa^/c  BPI,  ellle  beueau  des  teite  & 
ioele. 

Ou  bien  embat ,' ouurez\z  compas  le  long  de  la  doele,  d'V,  en 
K,  faitesle  trait  de  compas  A  G,  ouurezXz  encore  d'V  en  B,  faites 
e  m*/>de  compas  BF,  ouurezXt  compas  au  long  dulit,  OAM,ai- 
àuoir  d'M  en  A,  faites  le  trait  de  compas  A  G,  qui  rencontrelaïc 
fcGen  G,  w^^parles  points  VG,  la  droite  VFG,  qui  rencon- 
tre l'arc  BF  en  ï,^«wtau  compas  fur  la  droite  BZD,  l'ouuertu- 
re BZ,  &  auec  cette  ouuerture  mettez,vne  des  pointes  du  compas 
au  point  F,  Se  Mi  faites  auec  l'autre  pointe  vn  /**«>  de  compas  V, 
\tuurez,  le  compas  de  D.enZ,  &  Aéi  faites  vn  m*#*  de  compas 
[ZP,qui  rencontreYttC  P,  en  P,  *ze»<?*Jes  droites  FP,DP,&  V Angle 
IPD,  eil  le  beueau  d'entre  la  telle  &  la  doele  du  vouiToir, 


88.     PlANCHF; 

De  la  trompe  à  deux  faces  fiâtes] 

VOus  pouuez  faire  les  paneaux  d'vne  trompe  à  deux  faces 
plates,  en  deux  façons  difFerentes,/'™^  en  prenant  ces  faces 
là,  (ktmmefaai  vne  première  tefte,  &  pratiquant ainfi  quepour 
vne  feule  face,  l autre  en  les  prenant  chacune  pour  vne  deuxième 
telle,  &  la  première  tefte  au  deflus  de  la  droite  QP,  comme  vous 
pourrez  voir  en  fen  lieu,  mais  pour  maintenant,  prenez  les  pour 
vne  première  tefte,  &  cela  po(é. 

En  la  figure  iïenhaut ,  A  eft  centre  de  la  trompe  5  les  droites 
QY,  &  P  Y,  font  les  afliettes  niuelées  de  fes  faces  ;  ainfï  la  figure 
APYQ,  eftl'afïîettew/W/e  du  corps  delà  trompe;  l'arc  PO  5 ,  eft 
l'vne  des  faces;  l'arc  QV8,eft  ?  autre  face,?  Yaflietteniueléeeft 
aufli  h  wuelee  en  hec  &  encore  Izfous-efieu  de  l'arc  PO3;  Sem- 
blablement  QY,  eft  la  niuelée  en  face  &  la  fous-eflieu  de  l'arc 
QV8;les  angles  PY$,  &QY8, font <//*/'*  JY3&  Y8,  font  égales 
entr  elles,  &  en  œuure  elles  ne  font  qu'vne  mefine  arefte  de  la 
trompe;  1 3,  eft  alongée  iufques  à  vn  point  Y  en  la  fous-eflieu 
PYjAY,  eft  l'eflieu  placé  pour  cette  arefte;  3  Y,  eft  perpendicu- 
laire à  la  mefmefous-elïïeuPY;  Y3  8,2,  9,  eu  perpendiculaire  il' ef- 
iieu  A  Y;  Y38  dlegalezYy  3,S,z  9,eft  égalez^  i-1'angle  A,3  8,  z  9, 
eft  le  paneau  de  l'arefte  de  la  trompe. 

M  O,  eft  alongée  iufques  à  b,  en  la  fous-efiieu  PY;  A  £,  eft  /><?/- 

fieu  placé  pour  MO;   O4,  eft  perpendiculaire  à  cette  fous-eflieu 

PY;  4^0,  eft  perpendiculaire  à  l'effieu  A  b-}  b  0,  eft  égale,  à  b  Oj 

h  0  m,  eft  droite  ;  b  m,  eft  égale  à  £  M;  A  <?  m,  eft  le  paneau  du  ioint 

O  M.  SernbUblement. 

RV,  eft  a/r«f««  iufques  a  vnpcintj-,  en  la  fous-eflieu  qYiA^cftf^u, 
placé  pour  R  V:  V7,  eft  perpendiculaire  à  la  fous-eflieu  QY:  7  z.  «,  eft  perpen- 
diculaire à  1  eflîeu  A^:  g  u  eft  *£«/«  X,gV:  g  ur,eft  droite:  g  r,  eft  égaie  a  £  R  : 
A  «  r,  eft  le/7*«MîiduiGin:  VR:  la  figure  montre  que  la  picuue,  fi  l'on  a  eft  é 
bien  exact,  fe  fait  comme  cy-deuant. 

Pour  faire  les  paneaux  de  doele,  &  les  mettre  en  deuelopement. 

De  A  i  8,  Ao,  &  jO,  d'enbaut,  eft  fait  en  bas,  le  triangle  A  8  3,  O,  qui  eft  vne 
moitié  de  la  doelc  delà  clef;  de  A  8  ?,A«,  &.&V ,  d'enbaut  ,eft  fait  en  ^4i,lc 
triangle  A  38  V  qui  eft  l'autre  moitié  de  la  doele  delà  clef;  d'Ao.  AP,&  P  O, 
d'enbaut,  eft  fait  en  bas,\e  triangle  AOP,  paneau  de  la  doele  OP:  d'A  u,  AQ, 
&  VQ,  ienbaut, eft  fait  en  t.:/,  le  triangle  AVQ.paneau  delà  doele  VQ:  auec, 
38,1  5, &:  Ai  9^0ifc**,eièfait#»Jttï,fucA  }%>lc  trUngle  A*  8,  19, paneau 
4c  l'arefte  delà  clef,  auec  0  m,  A  m  d'enbaut, eft  fait  en  bas,Cat  AO,  le  triangle 
AOM,  paneau  du  ioint  OM;  auec  PF,  &  AF,  d'enbaut,  eftfait  en  bas.Cui  AP, 
Tangic  AFP,p««MMducouflînet  PF:  auecro-,  A  r,  d'enbaut,  eftfait  en  bas,C\iz 
AV,  le  triangle  ARV,  paneau  du  ioint  VR:  auec  QL,  &:  AL,  d'tnhaut,  eftfait 
#»  J»*j,fu:  AQ,  le  triangle  ALQ, paneau  du  couffinet  QL. 

Il  peut 
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POurenvnc  defcente  biaile  en  canonierc /««  talus ,  faire  les 
paneaux  par  cette  manière  particulière. 

La  figure  monflre  que  les  arcs  d'enhaut  Se  d'embas  ,  en  font  les 
Première  &  de»xie/me  tefte  paralelles  &  femblablcs  entr'elles, 
lauec  à  chacune  Tes  doeles  ,  Tes  10'tnts  ,  &  Ces  pendantes  perpendicu- 
laires à  la  hiuelée  en  face,  &  l'ejpejfeurou  alïiette  niuclée  du  corps 
de  l'arc  entre-deux ,  enfemble  ce  qu'il  y  a  de  defcente  fur  cette  ef- 
peileur ,  &  toutes  les  routes  niuelécs  en  tendent  enfemble  à  vn 
pomt  A. 

La  figure  monflre  auflî ,  que  chaque  paneau^  comme  par  exem- 
ple ,  celuy  delà  doele  ZO, lequel  eft  embas  à  voftre  gauche  2  3  4  f. 
a  deux  diagonales  2  f .  3  4.  &  qu'il  eft  fait  de  deux  triangles  135. 
f  4 2.  lefquels  ont  -mm  de  ces  diagonales  1 5-.  commune  entr'eux. 
rvous  ferez  auerty  que  les  mefmes  triangles  ont  les  cofiez,  2  3,  j"  4. 
gp .  .  -v  aux  deux  doeles  O  TL,d'enhaut  &  d'embas, chacun  à  la  fienne, 
•de  forte  qu'il  ne  relie  plus  à  trouuer  que  les  grandeurs  de  cette  dia- 
gonale ,  2  f.  &  des  autres  «>/?«  5-  3.  &  1 4.  des  mefmes  triangles. 

Pour  trouuer  cette  diagonale  2  $.  alle^h  Con  aillette  niueiée,  qui 
eft  m  /",  &  à  (a  pendante  d'enhaut  Z  m,  fanes  y,  Z  2.  ç^z/<?  à  fa  pen- 
\à.i\\ted' embas  Oi,  faites  en  la  face  niueiée  la  portion  mfj> ,  <?g»/<? 
à  cette  m  /,  &  l'infernale  2  ff^eft  lagrandeur  de  cette  diagonale  2  f . 
.du  paneau.  Pour  trouuer  le  coite  5  3.  du  triangle  2  3  f.  alle\i 
fon  afliette  niueiée,  qui  eft^/,  &à  fa  pendante  d'enhaut  Ogy 
faites  O  jf,  égale  iCd.  pendante  d'embas  O  /,  /*/><?.*  en  la  face  niue- 
iée la  portion  ^3.  égale  à  cette  gi}  &  l'infernale  ff^.  efthgran- 
deur  de  ce  cofté  5-  3.  du  triangle  235-.  Pour  trouuer  le  codé  2  4. 
îdu  triangle  245".  allez,  à  fon  afïiette  niueiée  ,  qui  eft  m  0,  Bc  à  fa 
pendante  d'enhaut  Z  m,  faites  y,  Z  7.  ^/^  à  fa  pendante  d'embas 
Z  9,  &  en  la  face  niueiée ,  yStf/w  »/  #,  ^a/^  à  cette  m  0,  t  infernale 
7  A',  élit  la  grandeur  de  ce  cofté  2  4,  du  triangle  245",  Etpourypz- 
notr  t  livousauez  efté  précis,  //r^l'autre  diagonale  3  4.  du  pa- 
neau, allez:,  à  fon  afiiete  niueiée,  qui  eft  g  0,  afapendante^V»- 
hautOg, faites  O  8.  égale  à  fà  pendante  d'embas  Z  0,  &  enlaface 
niueiée,  faites  g  9.  ^/e  à  cette^o,  &  t  infernale  8  9,  eft  \zgrandeur 
de  cette  autre  diagonale  3  4.  de  ce  paneau  ,  finon  vous  nauez, 
pas  efté  précis  aux  opérations.  Et  ainfi  de  chacun  des  autres  pa- 
neaux de  doele  &  de  ioint, 
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VOusauezcy-apres  deux  manières  diuerfes  <ïa)ufler  les  paZ  _, 
ncaux  de  doele  &  de  lit ,  par  vn  bout  à  la  deuxiefme  tefte  ou 
voûte  ;  C-vne  au  moyen  des  lignes  deïbus-eiîîeu&d'efïieu,  qui 
fait  la  deuxtefme  partie  ,  de  la  manière  vniuerfèlle  de  Mr  Defar- 
gués,  que  vous  pourrez  voir  en  vnfeul  exemple.  Et  l'autre  par 
le  moyen  des  affrètes  niuelée  &  profils  des  voûtes,  pratiquez 
d'vne  façon  plus  générale  qu  a  l'ordinaire  de  la  vieille  manière 
de  trait  ;  ainfi  que  vous  pourrez  voir  en  diuers  exemples, 

Vout  faire  cet  ajuftement  ,  figure  d'enhaut,  il  faut  que  vous 
ayez  diuerfes  chofes  connues  5  &  aufîi  que  vous  vous  fermer  de 
quelques  vnes  des  Itgnes ,  &  de  quelques  vns  des  paneaux  que 
vousauez  de  la  frem'tere  telle  3  à  fçauoir  des  lignes  de  face  niuelée. 
comme  F  P  a  3  de  route  niuelée  ,  comme  a  fy  4  h  •  darefl  1 
de  pied  droit ,  comme  F  ^  P  ^,  ou  leurs  paralelles  M  2,  O  4 
du  paneau  Karefle  de  pied  droit,  &  de  route  niuelée,  comme  ca\ 
b  af-y  du  paneau  de  doele  de  coun^met ,  commea  z,my  a  dm. 

Il  faut  auffi  que  vous  *jtx*  l'afliettt  niuelée  de  la deuxiefmt voûte,  comme, 
font  les  lignes  droite  rhy,  &  coutbe  agy  ,  enfcmble  la  ebtrebe  de  cette  j 
Atuxlejmt  voûte,  faite  par  ion  rencontre  auecle/>/*n  de  première  tefte,  corn-  ' 
me  font  les  lignes,  droite  FP<»,  &  courbe  %6j  :  &  fa  cherche  faite  par  fo«    A 
rencontre  auec le/>/«»  de  route,  comme  font  les  lignes  droite  foimb,  & 
courbe  roirn. 

le  vousayreprefenté  ces  lignes,  ces  cherches,  &  ces  paneaux,  afindevou* 
lcsdonneràconnoiftres'il  y  a  moyen  par  des  figures:  &  quand  ie  diray 
que  vous  meniez  des  lignes  de  face  niuelée,  de  route  niuelée,  desarefiesde 
pied  droit.que  vous  faniez*?  agle  du  paneau  de  rente  niuelée  ètd'arefle  de  pied 
dtoit,  tk  l'angle  du  paneau  de  ^o«/f  de  couiîînet ,  que  vous  faf.itx. la  cherche 
delà  deuxiefme  voûte  coupée  du  plan  de  première  tefte,  ou  fa  cherche  pat 
fon  rencontre  auec  le  plan  de  route  :  Notez  que  i'entendray  que  vou; 
faffiez  chacune  de  ces  choies,  auec  toutes  les  conditions  que  ic  viens  d'ex- 
pliquer &  figurer. 

Auant  qu'entrer  à  l'ajuftement  de  la  deuxiefme  tefte  d'vn  paneau  ,  i'ajr 
voulu  dire  vn  mot  de  ce  qu'aux  portes  &feneftres,  on  nomme  riere  vouf- 
fure  ,  qui  eft  vn  ajuftement  d'vn  paneau  pat  fa  doele  à  vne  première  voutc. 
quand  elle  eft  d'vne  autre  forme  que  celle  du  tableau.  Et  d'autant  qu'il 
n'y  a  pas  grande  façon  à  cela,  ieme  contenteray  de  vous  en  mettre  vne  feu- 
Je  figure  embas,  où  fans  que  ie  le  déchifre  parle  menu,  vous  connoiffiez  que 
c'eft  la  forme  &  l'aiïîctte  niuelée  d'vne  porte,  &  que  l'arc  POVQj;  eft  la. 
forme  de  la  première  voûte  au  long  du  tableau ,  ôc  que  la  forme  de  la  rien 
voujfure,  eft  figurée  après  la  fuilleure,  entre  les  lignes  droites  &  courbe  8  9» 

Vousy  voyezau  deiTou*, le  paneau  par  exemple  du  ioint  B  D,  &  dont 
id,  eft  la  première  tefte  :fr,  la  deuxi efme:r  ag,  la  fuilleure:  ^/,1'embrafeu. 
te  droite  ou  courbe.  La  grandeur  de  mapagene  permet  pas  que  i'endic 
plus  ,  outre  que  la  chofe  eft  allez  connue  &  vifiblc  au  raporc  d'entre  la 
figure  &lepaneau. 

Pour 
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